
Watergate
ou le prix

du scandale
NEW-YORK (AFP). — L'affaire du

Watergate a déjà englouti plus de huit
millions de dollars (30 millions de
francs suisses environ) dont la plupart
proviennent des fonds publics, révèle
l'hebdomadaire américain « Time » dans
son dernier numéro.

Le magazine qui publie une enquête
sur le coût du scandale pour le peuple
améri cain indique notamment que 2,8
millions de dollars ont été alloués au
bureau du procureur spécial, M.
Jaworski et que la commission sénatoria-
le d'enquête présidée par M. Ervin a
déjà dépensé de son côté 1,5 million de
dollars.

D'autre part, la Maison-Blanche a
payé quelque 290.000 dollars entre juillet
1973 et janvier 1974 pour les juristes
qu'elle emploie pour assurer la défense
du président Nixon et la commission
judiciaire de la Chambre des représen-
tants chargée d'étudier les possibilités de
destitution du chef de l'Etat a reçu un
million de dollars.

L'épreuve de force inévitable dans une
Italie ballottée d'un scandale à l'autre ?

De notre correspondant à Ro-
me :

L'Italie vit actuellement dans
une atmosphère de malaise. Les
scandales ont éclaté les uns après
les autres, ces derniers temps (des
rumeurs concernant un éventuel
coup d'Etat aux rapports cordiaux
que des magistrats, entre-
tiendraient avec la mafia, et à
l'affaire des « pétroliers »), et leurs
répercussions sur la vie politique
sont inévitables.

Le gouvernement, présidé par M. Rumor,
qui avait été constitué et juillet dernier et
qui, par conséquent, compte sept mois
d'existence, est-il menacé ? Oui, sans doute,
dans une certaine mesure, bien que l'on
pense en général qu'une crise gouverne-
mentale pourra être évitée.

« Une crise serait un luxe que l'Italie ne
peut absolument pas se permettre », a dit le
ministre des transports qui appartient au
parti social-démocrate. Il n'en demeure pas
moins que les quatre partis de la coalition
gouvernementale (parti démocrate-chrétien,
parti socialiste, parti social-démocrate et
parti républicain) sont appelés, cette semai-
ne-ci à faire le point de la situation et à
prendre les mesures qui s'imposent pour
relancer l'économie.

En attendant, la hausse du prix de l'es-
sence, que l'on annonçait comme inévitable
à partir du 1er février, a été remise à plus
tard à cause de l'enquête ouverte par les
magistrats de Rome, de Gênes et de Milan
concernant les agissements peu clairs, et
probablement frauduleux, des compagnies
pétrolières. Elles auraient consacré vingt
milliards de lires pour « acheter » des hom-
mes politiques influents et de hauts fonc-
tionnaires. Elles auraient ainsi été en mesu-
re de transmettre au gouvernement des
statistiques inexactes, de dissimuler l'exis-
tence d'une partie de leurs réserves (40 %,
dit-on), de déterminer dans le pays une
atmosphère de panique et d'imposer une
politique d'austérité. Tout cela afin de
faciliter nne hausse des prix et de réaliser
d'énormes bénéfices.

LES « PÉTROLIERS »
Ce scandale provoque des réactions indi-

gnées dans l'opinion publique. L'enquête,
qui n'est qu'à ses débuts, permettra peut-
être d'établir avec précision quels sont les
liens unissant les « pétroliers » au pouvoir
politique. Des conversations téléphoniques
compromettantes ont été enregistrées, et les
bobines — une vingtaine — sont surveillées
nuit et jour par des gendarmes et des
soldats armés. On veut, évidemment, éviter
un « Watergate » italien...

Les compagnies pétrolières assurent, on
s'en doute, qu'elles sont innocentes. Elles
continuent à demander des hausses de prix,

car, à les entendre, elles travaillent à perte.
Mais il est clair que la politique ne les lais-
se pas indifférentes. « Vous dites que les
sociétés pétrolières financent les partis, a
déclaré M. Sala, président de la société
Esso. Eh bien ! moi, je pourrais vous dire
que ce sont les partis qui sont financés —
j'insiste sur la forme verbale passive — par
les sociétés pétrolières ». On avance donc
dans un sombre labyrinthe, et il va être
difficile de trouver une issue valable. Des
intérêts considérables sont en jeu, et,
comme toujours à Rome, il faudra trouver
un compromis dans le cadre des pressions
qui seront exercées de toutes parts.

Jacques FERRIER
(Lire la suite en dernière page)

Riccardo Garrone, un des pétroliers
qui serait compromis.

(Téléphoto AP)

Toujours la bande à Baader :
des arrestations à Hambourg

HAMBOURG (AFP). — Quinze personnes ont été arrêtées,
des documents et des armes saisis, au cours de l'opération lan-
cée par la police depuis le milieu de la nuit de dimanche, contre
les membres de l'organisation anarchiste qui a succédé à la
« bande Baadermeinhof ».

L'exploitation de ces documents permettra, selon un porte-
parole de la police , de procéder à de nouvelles arrestations.

Dans la nuit de dimanche à lundi , sept personnes ont été surpri-
sas dans leur lit à Hambourg et à Francfort : elles n'ont pas eu
le temps de se servir des nombreuses armes en leur possession,
tant la rapidité de la rafle les a surpris. Pour la plupart d'entre
elles, a précisé le porte-parole, il s'agissait d'anciens membres du
« noyau dur » du groupe Baader, qui, après avoir défrayé la
chronique en 1972, avait été décapité par l'arrestation de son
chef , Andréas Baader, en juin 1972 à Francfort.

Les documents saisis dans l'appartement de Hambourg où se
terraient les anarchistes, a permis l'arrestation de 7 autres
membres de l'organisation anarchiste dans la ville hanséatique et
dans d'autres villes de la R.F.A.

Enfin, un homme soupçonné d'affiliation à cette bande et de
trafic d'armes a été appréhendé en Hollande, a ajouté le porte-
parole.

Marguerite Schiller, une des égé-
ries de la bande que l'on voit ici le
jour de son arrestation, avait donc

trouvé des émules.
(Archives)

Ravenne : après la mort
d'une famille vaudoise

PULLY (ATS). — La Cour correctionnelle de Ravenne, en
Italie, qui avait ouvert le 28 janvier le procès de la tragédie du
« Lido Adriano », a suspendu ses débats, à cause d'incidents de
procédure soulevés par la défense et de la prolongation des interro-
gatoires des prévenus et des témoins.

Le procès reprendra le 25 février et durera plusieurs jours encore.
Huit personnes sont inculpées d'homicide par négligence à la suite
de l'explosion de gaz méthane qui , le 31 mars 1967, tua les cinq
membres de la famille Ramel-Masnata, de Pully, sous les décombres
de la maison de vacances qu'elle venait d'acheter près de Ravenne.

ECHOS D'AILLEURS
confronter la réalité aux apparences : entreprise nécessaire, mais combien

malaisée le plus souvent I Elle a cependant quelques chances de succès, dès
que' l'on a la possibilité de changer d'air, de prendre la température, ou de ta-
ter le pouls de l'actualité ailleurs que chez sol.

En France voisine ces derniers jours, des contrastes singuliers retiennent
la curiosité. Là où, à travers le film des événements quotidiens, l'on n'a connais-
sance que de remous politiques incessants, de désordres sociaux, de criminalité
sauvage et de scandales, l'on est tout étonné de rencontrer un peuple qui tra-
vaille, qui progresse et qui n'a pas l'air si tourmenté et si malheureux que cela.

La promotion sociale, grande chose de ce dernier quart de siècle; est en
marche, quoi qu'on en dise ou écrive. Dans les stations de sports d'hiver, la
classe moyenne inférieure peu à peu envahit les pistes, occupe les hôtels el
appartements de vacances. Aux classes de neige, par dizaines de milliers, les en-
fants d'ouvriers des grandes villes vont s'ébattre durant des semaines en plein
air, avec leurs maîtres d'écoles.

De plus en plus janvier, mois de demi-saison, fait le plein des stations grâ-
ce à l'initiative et au remue-ménage des agences de voyages et des spécialis-
tes des relations publiques éduqués à l'américaine. Le faible cours du franc
français par rapport au mark et la position encore avantageuse, malgré tout, du
dollar et de la livre sterling, sans parler du privilège du florin hollandais, atti-
rent ies visiteurs étrangers, jusque dans la proportion de quarante pour cent des
touristes présents.

La présence d'Anglaises et d'Anglais, venus des Iles Britanniques que l'or
persiste à dire au bord de la catastrophe, surprend par le nombre et la bonne
humeur. Plus encore que les Français qui, prédisent les futurologues, doivent con-
naire après 1980 une ère de prospérié sans pareille, les sujets de sa Majesté
font preuve d'une assurance Indomptable. « La crise actuelle en Grande-Breta-
gne 7 Une affaire politique I Dans deux ans, trois ans au plus tard, tout sera
réglé, et alors vous verrez un peu ce que nous savons faire », vous annoncent-
ils avec leur flegme, évidemment — imperturbable.

H.M.

Brejnev et Castro
LES IDÉES ET LES FAITS

La visite qu'a accomplie M. Brejnev
auprès de Fidel Castro est intéressante
à plus d'un titre. D'abord, c'est la
première fois que le secrétaire général
du parti communiste russe, c'est-à-dire
le No 1 de l'Etat soviétique se rend,
par le biais de Cuba, en Amérique
latine. M. Kossyguine est bien allé à la
Havane en 1971, mais, comme à
l'accoutumée, II ne joua que le rôle de
brillant second. Quant à l'illustre
Barbu, il a fait à plusieurs reprises le
voyage de Moscou, mais c'était en
général pour prôner face au
communisme orthodoxe, et dans ces
longues dissertations dont il a le sei-
cret, — il tient des heures devant
l'écran , comme _ agtrefois ¦ Hitler tenait
des heures à la radio ou dans ses .as-
semblées wagnériennes — la tierce
voie du socialisme, la voie d'un socia-
lisme toujours subversif et maquisard à
la mode sud-américaine. Or, il y a bien
longtemps que ce romantisme révolu-
tionnaire n'est plus du goût du Kremlin.
Tout porte à croire en conséquence
que le séjour de Brejnev à Cuba a
signifié une mise au pas de Castro le-
quel devra subir désormais la dure
discipline du marxisme telle qu'elle est
conçue et Imposée par les dirigeants
soviétiques. L'URSS, est lasse de
soutenir à bout de bras une économie
sans cesse défaillante, en pleine anar-
chie et décomposition. Elle entend
maintenant dicter sa volonté.

C'est que le « lider maximo » a été
bien échaudé dans ses tentatives
d'exporter le castrisme dans l'ensemble
de l'hémisphère sud-américain. Che
Guevara et le prêtre défroqué Camillo
Torres qu'on nous présentait comme
des figures de proue de la libération,
mais qui n'étaient que de vulgaires
terroristes aux mains tachées de sang,
ont été finalement tués par un juste
retour des choses et leurs mouvements
de guérillas démantelés. Mais c'est la
chute d'Allende qui a été pour Castro
le coup le plus dur. Effondré, le mythe
d'un marxisme prétendu légal, qui avait
conduit le pays au bord de l'abîme.

Entre parenthèses, on est confondu
par l'idée qu'une propagande
pernicieuse ne cesse de faire pression
sur l'Europe occidentale — et sur la
Suisse — pour qu'elles accueillent tou-
jours plus de réfugiés chiliens. Ces
gens-là ont une patrie : la grande pa-
trie soviétique. Or, par un paradoxe qui
montre bien ce qu'est la réalité de la
fraternité communiste, l'URSS n'est
nullement disposée à les prendre en
charge. Au surplus, les partisans
d'Allende ne se souviennent que trop
sans doute du sort réservé à de nom-
breux « rouges espagnols » exilés en
Russie après la victoire de Franco.
Aussi préfèrent-ils notre société libre...
pour mieux la combattre. Ce n'est pas
à nous à nous laisser contaminer.

Quoi qu'il en soit, on prête à Brejnev
un dessein plus machiavélique encore.
Au nom de la détente, il entendrait
présider à un rapprochement entre
Washington et la Havane, ce qui le
déchargerait d'autant du fardeau
cubain. On espère que, cette fois, Kis-
singer ne tombera pas dans le piège.
Pour les Etats-Unis, cautionner un
castrisme devenu « sagement » commu-
niste, équivaudrait à laisser le
marxisme s'Infiltrer en Amérique du
Sud par une méthode beaucoup plus
dangereuse que celle de la guérilla.
Nous ne méconnaissons pas les fla-
grantes injustices de l'hémisphère sud.
Mais le froid totalitarisme de l'Union
soviétique n'est pas le remède. Celui-ci
passait au Chili par la démocratie
chrétienne. En Argentine, par le
syndicalisme. Au Brésil, par la pour-
suite du prodlqieux essor économique.
Encore faut-ll que les possédants,
Inspirés par la morale sociale, soient
conscients de leurs devoirs envers les
déshérités. C'est à des Institutions
nationales à les y obliger.

René BRAICHET

LONDRES (AFP). — L'attentat le plus
meurtrier commis sur le sol anglais depuis le
début des troubles d'Irlande du Nord et la
campagne de lettres piégées contre des
personnalités juives a en lieu sur une autoroute
du Yorkshire près de Leeds, dans la nuit de
dimanche à lundi : onze personnes — dont une
femme et deux enfants — ont été tuées et
quatorze autres blessées par l'explosion d'une
bombe à bord d'un autocar transportant des
militaires permissionnaires et leurs familles.

Une maman avec ses deux enfants photographiés en compa-
gnie d'autres rescapés.

(Téléphoto AP)

L'explosion, qui s'est produite
peu avant 3 h, a été d'une violence
extrême. L'autocar a été coupé en
deux, tandis que des corps
déchiquetés et des débris étaient
éparpillés sur un rayon de plus de
250 mètres.

Les enquêteurs s'efforcent de
déterminer comment l'engin qui
était de forte puissance, selon les
premières constatations des artifi-
ciers de l'armée, a pu être placé
dans le compartiment à bagages
situé à l'arrière de l'autocar. Le
véhicule, faisait la liaison entre
Manchester et Catterick (Yorkshi-
re).

Les policiers estiment que la
bombe était cachée dans une valise,
et que celle-ci a été mise dans
l'autocar à Manchester. L'un des
survivants a indiqué qu'aucune
mesure de sécurité particulière
n'avait été observée et qu'aucun ba-
gage n'avait été fouillé. L'attentat
n'a été revendiqué par aucune
organisation extrémiste, d'Angleter-
re ou d'Irlande du Nord, mais les
policiers ont aussitôt orienté leur
enquête du côté de l'IRA.

«Il est très probable que l'IRA
soit impliquée », a déclaré M. Gre-
gory, le chef de la police de Wes-
triding.

En août dernier, l'IRA avait an-
noncé à Belfast qu'elle considérerait

non seulement les soldats britanni-
ques mais aussi leurs familles
comme des « cibles légitimes ».

(Lire la suite en dernière page)

Homme attentat
en Grande Bretagne :
11 morts, 14 blesses

Finie la romance pour Ronald Biggs, le cerveau de l'attaque du
train-postal Glasgow-Londres en 1963. Scotland Yard l'a découvert,
comme l'on sait, en Argentine. Et le voici photographié au Q.G. de
la police en compagnie de son amie. Solitaire, peut-être serait-il

encore libre ?
(Téléphoto AP)
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Dans l'impossibilité de répondre à
toutes les marques de sympathie reçues,
la famille de

Monsieur
Claude SCHNEIDER

remercie très sincèrement toutes les per-
sonnes qui ont pris part à son deuil.

Chézard , février 1974.

t
Requicscat in pace.

Une messe anniversaire en mémoire de notre très cher frère

Monsieur l'abbé Marcellin VERMOT
sera célébrée le mardi 5 février , à 18 h 15, à la chapelle de l'hôp ital de la
Providence.

I amaamaaaam
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Monsieur et Madame Ernest Ryser-
Pietra et leurs enfants :

Monsieur et Madame André Ryser
et leur fille ;
Madame Simone Pietra ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Alfred Guinchard ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Donat Ritschard-
Guinchard ;

Madame Lina Ritschard ;
Les enfants, petits-enfants et arrière-

petits-enfants de feu Pierre Montel ,
ainsi que les familles parentes et al-

liées,
ont le chagrin de faire part du décès

de

Madame Victor PIETRA
née Marie GUINCHARD

leur chère mère, belle-mère, grand-
mère, arrière - grand - mère, belle - sœur,
tante et parente , que Dieu a reprise à
Lui , dans sa 92me année.

2000 Neuchâtel , le 3 février 1974.
(Sablons 12)

Maintenant l'Eternel, mon Dieu ,
m'a donné le repos.

I Rois 5 : 4.
L'incinération aura lieu mercredi

6 février.
Culte à la chapelle du crématoire , à

14 heures.
Domicile mortuaire : pavillon du ci-

metière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Monsieur et Madame
Marcel BOURQUIN et leurs enfants
Gilles et Caroline ont le plaisir d'an-
noncer la naissance de

Isabelle
le 4 février 1974

Ospedale Casa Lombardi Livio
San Giovanni 6780 Airolo
6500 Bellinzona

La société « Gruppo Bocciofilo Tici-
nese » a le pénible devoir de faire part
du décès de

Monsieur
Raymond DESSIBOURG

père de Monsieur Philippe Dessibourg,
membre actif.

La famille BUKOFF a la très
grande joie d'annoncer la naissance
de son fils

Aleksandar
le 4 février 1974

Maternité Chemin des Brandards 26
Hôpital Pourtalès 2006 Neuchâtel

Le comité, le personnel et les pen-
sionnaires du home Mon Foyer, à Dom-
bresson, ont le pénible devoir de faire
part du décès de

Mademoiselle
Emma STAUFFER

Pour les obsèques, prière de se référer
à l'avis de la famille.

Monsieur et Madame
Werner KERN-CASTELLA ont , 1a
grandes joi e d'annoncer la naissance de
leur fille

Valérie
3 février 1974

Maternité Pourtalès Caille 78
2000 Neuchâtel 2000 Neuchâtel

Le Neuchâtel-Sports, section Bôle, a
le pénible devoir d'informer ses mem-
bres du décès de

Madame
Berthe CHARRIÈRE

mère de Madame Claudine Binggely.
Pour les obsèques, prière de se référer

à l'avis de la famille.

Monsieur et Madame
Jean-Michel LAUBSCHER-ROHRER
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de

Nathalie
le 3 février 1974

Maternité Chasselas 2
Landeyeux 2006 Neuchâtel

Musée d'art et d'histoire
de Neuchâtel
Mardi 5 février à 20 h 30

CONCERT
par les chœurs et l'ensemble instru-
mental du Conservatoire. Direction :
R. Correa avec la participation
d'I. Kaune-Stampa (viole de gambe)

Sécurité totale par la
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Monsieur Arthur Monnier, à Neu-
châtel ;

Monsieur et Madam e Marcel Mon-
nier et leurs enfants, à Nice ;

Monsieur et Madame Eric Monnier
et leurs enfants,

Monsieur et Madame Jean-Noël
Paul-Monnier, à la Coudre ;
Madame Jacques Monnier, à Serriè-

res ;
Madame Jeanne Sandoz et famille,

à Bienne et Fribourg ;
Madame Marie Monnier, à Neuchâ-

tel ;
Madame Alice Grossenbach, à Neu-

châtel ;
Monsieur et Madame Michel Monnier

et famille, à la Chaux-de-Fonds,
ainsi que les familles parentes, alliées

et amies,
ont la douleur de faire part du décès

de
Monsieur

Claude MONNIER
leur cher fils, frère, beau-frère, oncle,
cousin , parent ' et ami, que Dieu a re-
pris à Lui, à l'âge de 47 ans.

2000 Neuchâtel, le 4 février 1974.
J'ai dit : Me voici ; je viens,

ô Dieu, pour faire ta volonté.
Hébr. 10 - 7.

L'incinération aura lieu mercredi
6 février.

Culte à la chapelle du crématoire, à
16 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du ci-
metière de Beauregard.

Domicile de la famille : Monsieur
Arthur Monnier, Clos-Brochet 4, 2000
Neuchâtel.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Centre d'animation de la Neuveville :
le grand pas sera-t-il franchi ?

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

De notre correspondant t
Le 17 décembre 1973, les responsa-

bles des groupements locaux se réunis-
saient pour examiner les statuts du fu-
tur centre d'animation et décider de sa
constitution . Malheureusement, la date
était mal choisie : ce fut à deux jours
d'une séance du Conseil de ville et à
une semaine des fêtes de Noël I Aussi,
de nombreuses personnes intéressées se
trouvaient-elles empêchées d'assister à
cette séance.

La discussion qui s'est engagée alors
a permis de dissiper quelques malen-
tendus et d'aborder un ou deux points
importants. Il est ressorti notamment
que le système proposé (assemblée gé-
nérale — conseil — comité d'anima-
tion) était lourd et risquait de manquer
d'efficacité. Le conseil réunissant des
représentants des sociétés et des mem-
bres individuels, correspondrait à l'as-
semblée générale. II devenait de ce fait
inutile. Après une longue discussion, et
tenant compte de l'avis de personnes
expérimentées, l'assemblée décide de le
supprimer.

La structure du Centre d'animation
de la Neuveville serait donc formée
d'une assemblée générale où chaque
membre collectif et chaque membre in-
dividuel aurait une voix , et d'un comité
d'animation comprenant neu f membres.
Les statuts devant être modifiés dans
ce sens, il a été jugé inopportun de
confirmer par un vote la création d'un
Centre d'animation dans l'immédiat, bien
qu'une quinzaine de sociétés aient déjà
donné leur adhésion, mais de renvoyer
la décision de quelques semaines. L'as-
semblée constitutive a par conséquent
été fixée au lundi 11 février à 20 h
dans l'aula de l'école primaire.

De nouvelles demandes d'adhésion
pourront être présentées et les parti-
cipants procéderont à la nomination du
comité d'animation, à savoir : le pré-
sident ; le secrétaire-caissier ; le respon-
sable de l'information et de la coordi-
nation ; le responsable de l'équipement
et de là répartition des locaux et des
terrains de sport ; le responsable de la
formation générale ; les responsables des
spectacles, du sport, de la jeunesse, du
tourisme et des autres activités. Une
séance intermédiaire prévue le 28 jan-
vier n'a pu être convoquée, mais les
futurs adhérents au CAN peuvent dès
à présent songer aux personnes suscepti-

bles d'entrer dans le comité d'anima-
tion et faire part de leurs suggestions
aux responsables (président du groupe
de travail : (M. Jean Visinand , tél.
51 12 42). L'assemblée constitutive s'a-
dresse à tous ceux qui , membres d'un
groupement ou non, s'intéressent au dé-
veloppement de la ville et de la région.

CL.

Les Pipolets à Lignières
veiller aux objectifs

L'établissement d'accueil temporaire
« Les Pipolets », à Lignières, vient de
publier son rapport d'exercice 1972. Il
en ressort que près d'une centaine
d'enfants y ont été placés durant l'exer-
cice en question, dont 64 par des ser-
vices officiels.

Mais le problème qui préoccupe les
dirigeants, c'est la sauvegarde des buts
de l'institution. En effet, les enfants qui
sont confiés aux Pipolets ont une nette
tendance à effectuer des séjours trop
longs, et les cas qui sont confiés devien-
nen t de plus en plus graves. Or les
Pipolets ne doivent, en aucune façon se
transformer en intitution pour cas
sociaux. L'équipement n'est pas conçu
pour une telle tâche. Les Pipolets
doivent rester la maison d'accueil tem-
poraire, d'observation et de dépannage

essentiellement à disposition de l'Office
cantonal des mineurs, du service médi-
co-pédagogique et des autorités tuté-
laires. On constate donc que le respect
de cet objectif est chose difficile.

Les comptes de l'exercice accusent
une augmentation considérable aux dé-
penses. Cependant, grâce à l'accroisse-
ment du nombre des journées de pen-
sionnaires, le prix de revient de la
journée a passé de 45 fr. 05 à 41 fr. 16.

Le compte d'exploitation présente un
déficit de 195.250 fr. qui sera couvert
par les subventions fédérales et l'inter-
vention des pouvoirs publics neuchà-
telois.

Fr. 2.70 par millimètre de hauteur
Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Prix international de danse de Lausanne
Inf ormations suisses
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LA USANNE , (A TS). — La finale du
« prix de Lausanne 1974, concours inter-
national pour jeunes danseurs », s'est
disputée dimanche soir au Théâtre de
Beaulieu, à Lausanne. Elle a réuni dix
finalistes représentant six pays.

Le premier prix fille a été attribué,
ex-aequo, à Ritta-Helena Heinonen et à
Soile-Marjatta Heinonen, 18 ans
(Finlande), alors que le premier prix
garçon est allé à Mohamed Bahiri, 18
ans (Algérie). Les lauréats recevront
chacun une année d'enseignement gratuit
dans une grande école de danse euro-
péenne et une somme de 5000 francs.

Le deuxième prix fille a été décerné à
Marga reth Asplanato , 16 ans (France),
et le deuxième prix ga rçon à Georges
Canota, 18 ans (France).

Ritta-Helena Heinonen, 18 ans
(Finlande) a reçu le prix pour la
meilleure variation classique, et Jocelyne

Mocogni , 16 ans (Belgique) le prix pour
la meilleure variation libre.

Près de cent concurrents s'étaient
inscrits au prix de Lausanne, mais une
trentaine seulement ont participé aux éli-
minatoires. Ils venaient de France,
Grande-Bretagne , Belgique, Finlande,
Etats- Unis, Italie et A lgérie, et étaient
âgés de 16 à 19 ans. Le jury était
composé de onze personnalités inter-
nationales. L'organisation était assurée
par la fondation en faveur de l'art
chorégraphi que, à Lausanne, que préside
M. Philippe Braunschweig, de la Chaux-
de-Fonds.

Harmonisation fiscale :
commission

du Conseil national
BERNE(ATS). — La commission du

Conseil national chargée d'examiner
l'initiative individuelle du conseiller
national , Stich, du 17 mars 1971, concer-
nant l'harmonisation fiscale avait décidé
de remplacer le texte de l'initiative
Stich par le sien propre. Cette
commission a entendu mardi le conseil-
ler national Butty, qui avait lui aussi
déposé une initiative individuelle
concernant l'harmonisation fiscale, et ce,
le 14 décembre 1973. La commission a
décidé de s'en tenir à son propre projet
et d'écarter les initiatives Stich et Butty.
Elle a de plus demandé au Conseil
fédéral d'ouvrir une procédure de
consultation d'une part au sujet de son
projet de modification de la Constitution
et d'autre part en ce qui concerne les
textes de la conférence des directeurs
cantonaux des finances et des initiatives
Stich et Butty et d'être ensuite informée
des résultats de cette consultation. Une
fois ces résultats connus, la commission
remettra son rapport définitif à
l'intention du Conseil national et du
Conseil fédéral.

Tué dans sa voiture :
il s'était endormi au

volant
(c) Hier , vers 6 h, sur la route de Délie
à Belfort , un jeune automobiliste de
Belfort, M. Xavier Walch, 26 ans, traver-
sait Bourogne lorsque sa voiture
percuta le parapet d'un pont. Il fut tué
sur le coup. Selon l'enquête de la
gendarmerie, M. Walch s'était endorm i
au volant.

Inauguration d'un
tronçon de l'autoroute

A-36
(c) Ce matin mardi à 10 h, sera
inaugurée la section Belfort-Sochaux de
l'autoroute A-36. Cette nouvelle voie qui
ne sera pas à péage compte 13 km 500
et permettra de se rendre d'une ville à
l'autre en moins de dix minutes. L'auto-
route sera livrée au trafic à partir de 14
heures.

FRANCE VOISINE

Prévisions météorologiques. — Nord
des Alpes, Valais, nord et centre des
Grisons : le ciel sera couvert avec des
précipitations intermittentes : il pleuvra
en plaine et il neigera au-dessus de
700 à 900 mètres.

La température restera comprise entre
2 et 6 degrés, et les vents seront mo-
dérés du secteur ouest.

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel. — 4 févr,

Température : moyenne : 3,5 ; min. :
2,6 ; max. : 4,5. Baromètre: moyenne :
716,4. Eau tombée : 0,1. Vent domi-
nant : direction : est, calme à faible
Etat du ciel : couvert, brouillard élevé,
Quelques gouttes de pluie.

Niveau du lac du 4 février : 428.93

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 26 janvier. Pfund,

Carlos, fils de Jacques-Simon, fonction-
naire TN, Neuchâtel, et de Maria-
Teresa, née Saldias ; 30. Geiersberger,
Sandra-Evelyne, fille de Robert-Ewald,
serrurier, Couvet, et de Claudiane-
Jeànine, née Montet ; 31. Barbey, David-
Romain, fils de Daniel-Jean-Clément,
chauffeur, Fontaines, et de Marie-
France, née Nussbaum ; 1er février.
Hotz, Alexandre-Eddy, fils de François-
Bernard, hôtelier, Bevaix, et de Moni-
que-Heidi, née Rein ; Held, Martin, fils
de Peter, monteur-électricien, Marin, et
de Margrit, née Habegger ; Calabrese,
Giorgio, fils de Vincenzo, grutier, Co-
lombier, et d'Antonia, née Cassiano ;
Bondi, Eraclide, fils de Filippo, som-
melier, Neuchâtel, et d'Anne-Marie-Lu-
cienne, née Schuk.

PUBLICATION DE MARIAGE. —
4. février. Frieden, Jean-Charles, ma-
chiniste, et Luchsinger, Sylvie, les deux
à Chez-le-Bart.

DÉCÈS. — 1er février. Cousin, Her-
mann-Louis, né en 1905, ancien sous-
chef de gare, Neuchâtel, époux de
Marie-Alice, née Python ; Kaltenrieder,
Charles-Eugène, né en 1901, ancien tail-
leur, Neuchâtel , époux de Jeanne-Fran-
çoise, née Bonny.

A NEUCHÂTEL ET DANS LA RÉGION
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Le cercle de la Côte
est centenaire

PESEUX

(c) Le cercle de la Côte a tenu récem-
ment son assemblée générale annuelle.
Celle-ci revêtait une importance
inhabituelle puisqu'elle ouvrait les
festivités prévues pour le centenaire de
l'association, fondée en 1873.

Le président M. Bruno Proserpi I a
relevé la bonne marche de la société et
s'est réjoui des prochaines manifestations
qui auront lieu le 18 mai. Ce sera l'oc-
casion d'utiliser la nouvelle salle
polyvalente de la commune, installation
récemment inaugurée. Un nouveau
président a été nommé M. Pierre
Matthey, jusqu 'ici vice-président a
accepté la charge alors que le comité
restera composé de MM. Ch. Lambert,
D. Roquier, B. Proserpi, R. Magnin, A
Bovard et Cl. Weber.

Malgré certains investissements
consentis en prévision du centenaire,
comme la pose d'une magnifique
enseigne sur la façade de l'immeuble, le
rafraîchissement des locaux et divers
achats, les comptes bouclent avec un
bénéfice satisfaisant. M. André Zaugg a
reçu l'honorariat pour 25 ans de
sociétariat alors que le doyen M.
Edmond Vuillemin , membre depuis 56
ans a rappelé les fêtes modestes du
cinquantenaire en 1923 ainsi que
quelques autres souvenirs.

Le cercle de la Côte, fort de plus de
200 membres est bien géré et on ne
doute pas que le centenaire lui donnera
un lustre particulier.

Bijouterie P0RTENIER
FERMÉ
du 7 au 20 février

^Af ai^c\MX^i

©La 
G. G. A. P.
garantit l'avenir
d* vos enfanta

Tél. (038) 25 49 92 Neuchâtel
Agent général : Chs Robert

MORGES, (ATS).— Le pasteur
Maurice Mayor-de-Rham, qui préside la
Société des aumôniers de l'armée suisse
et la commission romande de radiodif-
fusnio, siégea au synode de l'Eglise
protestante vaudoise et créa la populaire
émission « l'heure des enfants » à Radio-
Lausanne, est mort lundi à Morges à
l'âge de 84 ans.

Né le 27 janvier 1890, M. Mayor-de-
Rham avait été pasteur à Bercher dès
1916, puis à Morges de 1929 à 1956. Il
présida le conseil du 3me arrondissemen
ecclésiastique et fut membre du synode
de l'Eglise réformée du canton de Vaud
de 1946 à 1954. Capitaine-aumônier du
régiment vaudois d'infanterie de
montagne et de la place d'armes de
Bière, il présida la Société des
aumôniers de l'armée suisse pendant
plusieurs années. Il était le dernier
aumônier survivant de la mobilisation de
1914-1918.

Mort du pasteur
Mayor-de-Rham

Réception des ordres : Jusqu'à 22 heures

Un désagrément
de moins dans

l'Entre-deux-Lacs
La raffinerie de pétrole de Cressier a

beaucoup changé depuis son implantation
dans la région de l'Entre-deux-Lacs.
Non pas que son apparence se soit
modifiée, mais elle est plus ouverte au
public — moins avare de renseignements
sur son activité — et la tension qui
existait entre elle et la population de la
contrée a disparu. De sérieuses amélio-
rations ont été apportées dans un certain
nombre de services et un effort louable
a été entrepris pour que disparaissent ,
l'un après l'autre, les inconvénients que
représentait , pour les habitants de la
contrée au début, ce nouvel et considé-
rable complexe industriel.

La dernière de ces améliorations
consiste à éliminer l'immense flamme
qui, chaque nuit, illuminait toute la
région et empêchait les habitants de
dormir tant elle était aveuglante. A des
kilomètres à la ronde, des gens s'en
inquiétaient , croyant à un incendie, ce
qui n'est plus le cas désormais.

Orl s'est rendu compte des désagré-
ments que représente cette grande
flamme — que l'on appelle (torchè-
re » — sortant de la haute chemi-
née au bas de laquelle sont brûlés
les surplus de gaz. Aussi a-t-on construit
une , « torchère basse », c'est-à-dire un
nouveau dispositif pour brûler les
surplus de gaz et dont la flamme n'est
plus visible. La grande cheminée sert de
soupape et n'incommode plus personne.
C'est un nouveau pas fait dans la
recherche constante entreprise pour que
l'activité de la raffinerie échappe à tout
reproche que l'on pourrait faire.

CRESSIER

(c) Une délégation du Collège des an-
ciens de la paroisse protestante de Cres-
sier, comprenant des représentants du
comité de construction des campaniles
que préside M. Roland Tschanz, a
assisté à Aarau , en compagnie du pas-
teur Cochand, au coulage des cloches
destinées au clocher du centre protestant
dont les travaux vont incessamment
débuter. Ces cloches, au nombre de
trois : une de 730 kg, une de 420 kg et
la dernière de 300 kg ont été coulées en
même temps que des cloches de parois-
ses protestantes et catholiques de Suisse-
alémanique.

Les propos tenus à cette occasion par
les ecclésiastiques des paroisses respecti-
ves ont créé une ambiance œcuménique
fortement ressentie par l'assistance. Ces
trois cloches ont été appelées Noëlle,
Christiane et Pascale, rappelant ainsi les
trois bastions de la foi. Elles ont été of-
fertes par un généreux donateur anony-
me.

Le Centre protestant aura
bientôt son campanile

Automobiliste blessé
COLOMBIER

Hier vers 9 h, au volant d'une voiture,
M. J. 11, domicilié à Aile, circulait sur
la RN 5. A la hauteur du château, alors
qu'il obliquait pour se rendre à la place
du tram, son véhicule est entré en colli-
sion avec l'automobile conduite par M.
Angelo Motola , âgé de 27 ans, et
domicilié à Cortaillod, qui s'apprêtait à
dépasser la voiture de M. J. H., par la
droite. Blessé, M. Motola a été transpor-
té à l'hôpital Pourtalès.

Des skis pour les
classes primaires

(c) En vue de l'organisation des classes
de neige pour les jeunes élèves, la com-
mission scolaire estime qu'il n'est pas
indispensable d'équiper les débutants au
moyen d'un matériel des plus modernes.
A cet effet, elle a lancé un appel à la
population du village pour récupérer des
skis, des souliers et des bâtons pour des
enfants de 6 à 9 ans.

(c) La Société de viticulture de la
Neuveville a tenu au Fornel son assem-
blée générale annuelle. Une trentaine de
membres étaient présents. Après appro-
bation du dernier procès-verbal et lectu-
re du rapport du président et du caissier,
les cotisations ont été maintenues à 5 fr.
par an. Dans les mutations, on note le
remplacement au comité , de M. Jean
Jakob par M. Michel Auberson, les au-
tres membres étant réélus en bloc; Des
exposés d'actualité ont été présentés à
l'issue de la séance, l'un par M. Jean-
Jacques Grossenbacher sur l'Ecole fédé-
rale d'agriculture de Lausanne, l'autre
par M. Jean-Pierre Louis sur le « Vigno-
ble-test » en collaboration avec les sta-
tions fédérales d'essais.

Concert de la fanfare
(c) Samedi soir la fanfare municipale a
présenté son traditionnel concert annuel
à la grande salle du Faucon. Concert de
classe et de grand talent si l'on en juge
les applaudissements d'un public vérita-
blement ravi. M. P.-A. Daetwyler, sous-
directeur, dirigea tout d'abord une
marche intitulée « Gais Fanfarons »,
d'Arnold Kapp, puis vint le tour du
directeur, M. Edgar Girardin, de diriger
d'une baguette experte plusieurs
morceaux brillament interprétés par ses
musiciens attentifs. On entendit la
« Marche solennelle, d'Edouard Krieg,
de même qu'un poème symphonique du
compositeur suisse Paul Huber « Médi-
tation », ainsi qu'une rapsodie inspirée
de danses populaires tziganes et intitulée
« Zingaresca ».

En deuxième partie, on entendit une
musique plus populaire, dont « Arro-
manche » de Kelley, « Beat and Sweet »,
en trois mouvements, ainsi que de la
biguine du cha-cha-cha, du twist et une
danse mexicaine, le tout terminé par un
très ancien morceau de jazz du début du
siècle : « Alexander's Ragtime Band ».

La troisième partie du programme fut
animée par une série de chansons digne-
ment interprétées par le Petit cœur de la
Neuveville ». Un bal emmené par un or-
chestre de sept musiciens mit un point
final à cette magnifique soirée.

Semaine d'animation
(c) Pendant leur première semaine de
vacances (24-29 juin) les écoliers de la
Neuveville auront la possibilité de choi-
sir une ou deux activités dans des do-
maines différents : sport, création , musi-
que, théâtre, tourisme, cuisine, etc... La
commission municipale responsable de
cette organisation tiendra une séance
jeudi à 20 h à l'aula de l'école primaire,
avec les personnes qui se sont déjà
déclarées d'accord de participer à cette
animation. Cette séance, première prise
de contact avec les responsables, est ou-
verte à tous.

Assemblée de la Société
de viticulture



Les sangliers de la Béroche causant trop de dégâts
le service de la chasse va organiser une battue

Ils sont , bien connus à la Béroche,
mais les agriculteurs ne les portent pas
dans leur cœur. Ils traversent les rou-
tes devant les automobiles et plus d'un
habitant les a déjà aperçus dans cette
région, fait inhabituel depuis bien des
années. Ils coûtent cher : l'Etat a déjà
déboursé près de 8000 fr. en réparation
des dégâts qu'ils ont occasionné aux cul-
tures l'an dernier !

De qui s'agit-il ? Mais, des sangliers
parbleu !

En effet, depuis le début de l'an der-
nier, deux douzaines de sangliers ont élu
domicile dans les côtes de la Béroche,
et leur façon de s'inviter dans des
champs cultivés ne fait pas le bonheur
des paysans...

Le sanglier ? Dans l'esprit du public,
c'est un animal dangereux, qui charge
souvent dès qu'il est découvert. Or, rien
n'est plus faux. Ce sont des histoires
de chasse, enjolivées à la « marseillaise »
qui débitent de telles balivernes. Le san-
glier est un animal pacifique, qui se
nourrit de végétaux et de petits vers.
Il ne faut pas oublier qu 'il s'agit en
définitive d'un porc sauvage. Et il dé-
teste par-dessus tout l'odeur de l'hom-
me, l'homme qui , pour lui, dégage des
effluves nauséabondes qu'il s'empresse
de fuir. C'est pourquoi on ne rencontre
pas souvent l'animal en forêt.

Le mâle mesure de 110 à 155 centi-
mètres et peut peser de 50 à 175 kilos.
La femelle, la laie, est plus petite, et
atteint rarement 150 kilos. La période
du rut se situe entre novembre et jan-
vier, et après 16 à 17 semaines de ges-
tation, la laie met bas de 4 à 12 petits,
les marcassins. Des petits qui devien-
nent très vite indépendants à l'âge de
six mois et qui sont aptes à procréer
à un an. Et comme ils n'ont pas d'autre
ennemi que le chasseur, on peut facile-
ment imaginer à quel rythme le groupe
peut s'agrandir...

Le sanglier est, selon la loi cantona-
le, un gibier et il peut être tiré durant
la période de chasse. La loi fédérale
sur la chasse protège seulement la laie
et les marcassins durant la période d'al-
laitement qui dure deux à trois mois,
donc en principe en dehors de la pério-
de de chasse.

Et malgré la présence de ce groupe
relativement important dans les côtes
bérochales, aucun n'a été abattu par les
chasseurs l'an dernier. En Suisse 167
sangliers ont été tués en 1972, dont
79 dans le seul canton de Vaud. C'est
donc probablement de ce canton qu'est
arrivé ce groupe de sangliers-touristes,
venus à la découverte des magnifiques
champs de maïs qui se multiplient sur
le littoral !

Mais oui, c'est de maïs qu'il raffole,
le sanglier. Il n'hésite pas à labourer,
tel un soc de charrue, un champ de blé
fraîchement poussé, pour y découvrir les
épis qui y ont été enfouis par mégar-
de au moment des labours d'automne.
11 se promène aussi tel un Apache sur
le sentier de la guerre dans les champs
de maïs, où il trouve à profusion sa
pitance préférée. On peut imaginer les
trouées qu'il fait dans ces cultures. Et
dans les pâturages, ce sont des vers
blancs qu'il cherche, laissant derrière lui
des sillons de terre retournée. Dès lors,
on comprend la rage des paysans.

PAS TRES MALIN !
Pour inciter les sangliers à rester dans

leurs forêts, les gardes-chasse dispersent
sur des aires de nourrissage des grandes
quantités de maïs. Les sangliers de-
meuraient ainsi dans leur milieu, et com-
me ils avaient bien du travail à ramas-
ser ce maïs, grain par grain, ils n'avaient
plus le temps d'aller « bagenauder » dans
les cultures, nour la plupart d'entre eux
du moins.

Mais un paysan prétendant qu'on les
retenait ainsi dans la région, est allé
déverser des détritus sur ces emplace-
ments, pour les faire fuir ! Il ne se dou-
tait pas que les coteaux de la Béroche
leur plaisaient, et que depuis ils piéti-
nèrent de mieux en mieux les cultures.
Tel est pris qui croyait prendre !

UN DEDOMMAGEMENT
La loi prévoit un dédommagement

pour tous dégâts causés aux cultures et
forêts par les chevreuils, chamois, cerfs,
lièvres, faisans et perdrix. Mais le san-
glier n'y figure pas. Ce fonds est ali-
menté par une contribution des chas-
seurs, prélevée au moment du paiement
du permis. Le service de la chasse n'est
donc pas tenu de verser des indemnités.

Quelle attitude adopter ? Deux solu-
tions s'offrent : chasser et éliminer la
majeure partie de ces animaux qui se
multiplient à un rythme trop rapide, ou
payer des indemnités dont les sommes
vont aller en s'amplifiant. Un montant
important a déjà été versé aux paysans
mécontents en attendant de prendre une
décision, en attendant surtout que les

chasseurs les tirent durant la période de
chasse 1974. Or, il n'a pas neigé du-
rant ce laps de temps, ce qui aurait
permis de pister les animaux.

UNE BATTUE PROCHAINE
C'est la raison pour laquelle l'inspec-

teur de la chasse, M. Archibald Quar-
tier , a pris la décision de les traquer
dès que les conditions seraient favora-
bles. Pour cela, il faut de la neige :
ainsi , en suivant les pistes, les gardes-
chasse peuvent-ils acculer les sangliers
qui sont par ailleurs d'infatigables cou-
reurs. C'est donc à une action de lou-

Trois sangliers tels ceux qui sévissent près de la Béroche.
(Archives)

vetene que le personnel du service de
la chasse va se livrer, en s'adjoignant
certainement quelques chaseurs fins pis-
teurs de la région.

Trois sangliers ont déjà été abattus
par le garde-chasse de la Béroche en dé-
cembre, au moment des premières nei-
ges. Il s'agissait d'un gros mâle et de
deux plus petits d'environ 60 kilos, qui
ont été vendus au profit de l'Etat.

Mais il en reste encore une bonne
vingtaine à éliminer, ce qui sera fait pro-
bablement en février ou mars. C'est du
moins ce que souhaite M. Quartier.

J.-C. RACINE

En route
pour la neige !

AUVERNIER

(c) lis sont partis au champ... de neige
tous les écoliers de 5me et 4me années
sous la conduite de leurs maître et maî-
tresse, M. Gentil et Mlle Henry. Lundi,
le train spécial — affrété par le départe-
ment « Jeunesse et sport » chaque semai-
ne pendant la période des vacances de
neige, tant pour l'aller que pour le retour
le samedi après-midi — s'est arrêté à 9
h 15 pour... engouffrer skis, valises,
baluchons et enfants bien entendu, et les
emmener jusqu'à Aigle d'où un car les
conduisait par le Val d'Illiez aux
Crozets-sur-Champéry.

Ils logent au chalet Maurion mis à
disposition par « Jeunesse et Sport »
également. La commission scolaire n'a
plus à s'occuper du « ménage ». Elle se
borne à recruter de jeunes
accompagnants qui sont cette année
MM. Quilleret, Gobet, Nicoud, Feuerer
et Mlle Feuerer. Un membre de la
commission scolaire, M. H.-L. Renaud,
supervise tout ce qui a trak à la bonne
marche et au bien-être des enfants. Il est
déjà monté dimanche pour que tout soit
prêt et contrôlé au moment de l'arrivée
de la cohorte.

Le prochain concert des gymnasiens
Jeudi et vendredi à la Collégiale

Sous la direction de Georges-H. Pan-
tillon, plus de 250 gymnasiens — chœurs
réunis des Gymnases de Neuchâtel et
de la Chaux-de-Fonds, Orchestre Gym-
nase-Université — donneront jeudi et
vendredi soir à la Collégiale une -œu-
vre qui occupe une place de choix dans
la production religieuse de- Mozart. Il
s'agit des <c Vêpres du Dimanche » com-
posées en 1779 à Salzbourg (et qui pré-
cèdent d'une année d'autres Vêpres, di-
tes « du Confesseur » plus connues chez
nous).

Ce qui frappe ici, c'est l'éclat, la so-
lidité d'une partition qui ne comporte
pour ainsi dire aucun mouvement lent
et dont l'effet de puissance est d'autant
plus impressionnant que l'orchestre, avec
ses deux trompettes, timbales et cor-

des, est relativement réduit. Des six sec-
tions traditionnelles de l'of f ice , les plus
étonnantes demeurent sans doute le
magnifique « Confiteor » où la poésie
des soli alterne avec la grandeur de la
partie chorale et instrumentale ; l 'impres-
sionnant canon du « Laudate pueri » où
¦les voix semblent surgir 4e.toutes parts ;
et le « Magnificat » si riche de thèmes
et ^de couleur orchestrale, qui couronne,
ces Vêpres. Nul doute que nos gymna-
siens, dans une œuvre qui convient si
bien à des voix jeunes et enthousiastes,
sauront se montrer aussi convaincants
qu 'hier dans Bach, Haydn ou Haendel !

L'ORCHESTRE G YMNASE-
UNIVERSITÉ

On se souvient du succès remporté
récemment par cet ensemble, que dirige
Théo Loosli, lorsqu 'il accompagna H.
Schneeberger dans son intégrale des
Concertos de violon de Mozart. On lui
a confié, comme d'habitude, la partie
symphonique de ce concert. Non con-
tent d'accompagner solistes et chœurs
dans les Vêpres et dans l'Ave Verum de
Mozart, l'orchestre Gymnase-Université
nous propose un magnifique programme
de musique instrumentale. Avec le con-
cours de trois solistes, tous élèves du
Gymnase de Neuchâtel et membres de
l'orchestre.

C'est ainsi qu'après l'« Ouverture et
Rondo » de Purcell, qui ouvrira la soi-

Une vue d'avion qui fera partie des archives : le carrefour de la route
de Berne sera complètement transformé et le garage rasé.

(Avipress - J.-P. Baillod;

rée, nous entendrons les cinq pittores-
ques « Pièces en concert » pour violon-
celle et orchestre, de Couperin (soliste :
Valentin Reymond). Et que Dominique
Brouilliot et Philippe Borer nous pré-
senteront, quelques instants plus tard,
ce sommet du répertoire violonistique :
le Concerto pour deux violons et or-
chestre de J.-S. Bach. -

Rappelons que ce concert sera d'abord
donné mardi soir à la Salle de musique
de la Chaux-de-Fonds. Et souhaitons
que trois salles combles applaudissent
non seulement la réalisation artistique,
mais ce que l'on peut d'ores et déjà
considérer, sur le plan pédagogique,
comme une éclatante réussite.

L. de Mv.

Le Saint-Biaise de grand-père
De notre correspondant :

L'exposition « Saint-Biaise jadis - Saint-Biaise aujour-
d'hui » qui se tient à l'auditoire du Centre scolaire de Vi-
gner et qui, sera par ailleurs évoquée ce soir, entre 18 h et
20 h, à la Télévision romande, est en passe d'e connaître un
très grand succès. A gauche, M. Louis Rochat, un des
collectionneurs de vieilles automobiles, explique aux visi-

teurs le fonctionnement d un « clou » unique en son genre,
une « Lacroix et De Laville » de 1900 à trois roues.

A droite, après avoir vu les jouets, les bibelots, les bijoux,
les vêtements, le visiteur découvre les objets du ménage du
XIXe siècle, voire parfois du XVIIIe siècle : des pièces
mises à la disposition des organisateurs de l'exposition par
des familles de la région qui ont précieusement conservé
ces remarquables antiquités.

(Avipress - J.-P. Baillot)

Sécurité sur le
plateau de Voëns

Correspondances
(Cette rubrique n'engage p«s la rédaction)

« Monsieur le rédacteur en chef ,
Entre Saint-Biaise et Lignières, sur

le plateau de Voëns, se trouvent
deux fermes au Iieudit « Le Maley ».
Entre ces deux fermes distantes de 8
mètres 50, passe la route cantonale
sans qu 'il y ait aucune limitation de
vitesse, ni signal de danger. La visibi-
lité sud-est est très restreinte, ce qui
n 'empêche pas des fous du volant de
passer à 100 km/heure.

Que doit-on constater trop sou-
vent ? Chats et chiens écrasés. C'est
un miracle que cela ne soit pas arri-
vé à des enfants ou adultes, tant
l'endroit est dangereux.

Je me permets donc de lancer un
appel pressant aux responsables de la
circulation pour qu'enfin , on
introduise à cet endroit , une limita-
tion de vitesse à 60 km/heure.

Espérant que cet appel sera
entendu par qui de droit avant qu 'il
ne soit trop tard , je vous prie
d'agréer, Monsieur le rédacteur en
chef , mes salutations distinguées.

André Chiffelle,
Neuchâtel »

Saint-Biaise et la nationale 5
Les travaux de construction de la

route nationale No 5 à Saint-Biaise vont
considérablement modifier l'aspect de ce
lieu. C'est ainsi que le garage Termi-
nus, sis à deux pas du passage à niveau
en bord ure de la route cantonale, sera
détruit très prochainement. Le garagiste
M. Blaser, locataire de cet immeuble
devra p^r conséquent chercher refuge
ailleurs , dès le 28 février. C'est au
Landeron, dans les ateliers de l'ancienne
carrosserie Baumberger , qu'il poursuivra
ses activités.

Cette démolition est rendue indispen-
sable, puisque la N 5 passera exacte-
ment sur cet emplacement. Notons aussi
qu 'à cet endroit , un passage inférieur
sera construit , permettant aux piétons de
franchir sans danger la nationale 5 et la
voie ferrée. Durant de nombreux mois,
la circulation sera quelque peu pertur-
bée dans ce secteur. Il est probable que
ces travaux seront terminés à la fin de
l'année 1975.

Toujours ennuyeux une collecte !
Mais en faveur de la Crèche...

Nemo le sait et il vous le signale :
c'est l'époque de la collecte orga-
nisée en faveur de la Crèche de
Neuchâtel. Evidemment, entendre par-
ler de collecte n'est jamais agréable
et lorsqu'on apporte son obole à une
quelconque souscription, ou se de-
mande souvent si ce sont vraiment
les déshérités qui vont en profi ter !

En ce qui concerne la Crèche, le
problème est tout différent : avec le
renchérissement de la vie, beaucoup
de mères doivent travailler hors de
chez elles. Pour les femmes des tra-
vailleurs étrangers, c'est même sou-
vent une obligation, si elles veulent
accompagner leur mari en Suisse.

Aussi, la Crèche héberge-t-elle
chaque jour une cinquantaine d'en-
fants, gés de quelques mois à 6
ans, qui arrivent à 7 h et repartent
vers 18 h. Durant tout ce temps, ils
iont soignés, surveillés par les jar-

dinières qui leur apprennent égale-
ment des chants, des jeux, des bri-
colages, ceci afin de développer leurs
réflexes et leur habileté manuelle.

Comment la Crèche est-elle finan-
cée ? Par les pensions que versent
les parents des enfants. Mais cette
somme ne suffit pas à couvrir les
frais, les charges de la Crèche étant
de plus en plus lourdes, car cette
dernière ne s'est pas engagée unique-
ment à garder les enfants, mais aussi
à contribuer à leur développement,
et ceci nécessite un personnel spécia-
lisé dont le salaire est en rapport
avec les qualifications.

Alors ?... Si vous trouvez dans vos
boîtes aux lettres un bulletin de ver-
sement portant le compte de chèque
de la Crèche, ne le jetez pas sans
avoir pensé que quelques francs peu-
vent aider beaucoup !

NEMO

TOUR
DE

VILLE

Collision
• HIER vers 7 h 40, au volant

d'une voiture , M. F. M., domicilié à
Neuchâtel , descendait la rue
Fontaine-André. A l'intersection du
faubourg de la Gare, il n'a pas
respecté le signal « Cédez-le-passage »
et son véhicule est entré en collision
avec l'automobile conduite par M. J.-
M. C, de Neuchâtel également.
Dégâts.

Voyager...
par la musique

O « VOYAGE de rêve en musique
en Amérique du Sud », un titre qui
est tout ' un programme comme le fu -
rent aussi les aventures de Danielle
Béguin dans ces lointains pays.

Cette jeune voyageuse qui a
parcouru l'Amérique latine en faisant
de l'auto-stop et dont le seul bagage
était un havresac et une guitare, a
ramené en Suisse des mélodies de
danses et de chants indiens, ainsi que
plusieurs instruments sur lesquels elle
a pu exercer ses talents de musicien-
ne. Ce plaisir était réservé aux mem-
bres du Club des loisirs, un club
accueillant toutes les personnes du
troisième âge, qui ont pu entendre
jouer de la guitare, du piano, de dif-
férentes sortes de f lûtes , de la
mandoline, et même d' une minuscule
harmonica.

(c) C'est un « mini » chœur d'hommes
qui s'est produit samedi lors de sa soirée
annuelle. Il s'est donné beaucoup de pei-
ne pour exécuter proprement des chants
sous la direction de M. Etienne Pipy,
directeur. La Compagnie « Scaramou-
che » que chacun connaît , joua le
programme préparé pour les fêtes de fin
d'année. C'est dire que tous les rouages
étaient bien rodés. Cette compagnie fête
cette année ses 25 ans d'existence. Il est
intéressant de signaler que la participa-
tion de Scaramouche aux soirées de
« l'Echo-du-Lac » représente un bail de
20 ans. Compliments !

Un bail de vingt ans...

COLOMBIER

(c) Jeudi / février aura lieu une impor-
tante récolte de vieux papiers ; c'est
avant 8 h du matin que les paquets bien
ficelés devront être déposés devant les
maisons. En se débarrassant de vieux
journaux, on évite l'abattage d'arbres,
d'une part , et on aide au financement
des journées sportives et des camps de
ski, d'autre part.

Vieux papiers

CRESSIER

(C) A ia maison vainer oevant une sane
comble, la Société de musique donnait
son concert annuel. Les musiciens dans
leur nouvel uniforme interprétèrent tout
d'abord une marche sous la direction de
M. Jean-Claude Meyer, sous-directeur.

Puis M. Michel Ruedin, président de la
Société de musique, salua l'assistance,
félicita et remercia M. Charles Landry
pour ses 25 ans d'activité, non seule-
ment en tant que musicien, mais aussi
en sa qualité de caissier et d'archiviste
et M. Pierre Persoz pour des 15 ans
d'activité.

La suite du programme musical très
apprécié, fut exécutée sous la direction
de M. Hubert Zimmerli. Relevons au
passage les soli de Michel Ruedin au
trombone et Jean-Claude Meyer au
cornet.

Après l'entracte, une troupe théâtrale
d'amateurs du village composée de Mme
Jacques-Edgar Ruedin , Mlle Marie-An-
toinette Ceppi, MM. Jacques-Edgar
Ruedin et Roland Ruedin interprétèrent
une comédie en un acte de Feydeau
« Les pavés de l'ours » qui obtint un joli
succès.

Cette soirée se termina par le bal.

Soirée musicale
et théâtrale

de l'« Espérance »

MARI N-ÉPAGN 1ER

(c) L-omme ces années preceaentes, tes
communautés protestante et catholique
de Marin organisent, en faveur du
centre œcuménique, un souper qui aura
lieu samedi prochain dans le réfectoire
de l'usine Derby. Le repas sera suivi
d'une partie récréative préparée par le
pasteur Jorge Méndez.

Souper en faveur du
centre œcuménique

Tamponnement en chaîne
Conducteur

légèrement blessé

CHEZ-LE-BART

Au volant d'une voiture, M. Claude
Bodinier, âgé de 59 ans et domicilié à
Neuchâtel, circulait hier vers 6 h 50, sur
la RN 5, en direction de Neuchâtel. A la
sortie de Chez-le-Bart, il ne fut pas en
mesure de s'arrêter derrière des véhicu-
les à l'arrêt au feu rouge placé pour des
travaux.

Son automobile heurta la voiture con-
duite par M. L. S., de Gorgier, qui
heurta à son tour l'automobile de M. P.
C, de Gorgier, qui fut également proje-
tée contre la voiture pilotée par M. D.
P., de Saint-Aubin. Dégâts.

Légèrement blessé, M. Bodinier a été
transporté à l'hôpital Pourtalès.

A NEUCHÂTEL EST DANS LA RÉC IOH

Chris Barber : 150 personnes...
• IL f u t  un temps où Chris Bar-

ber remplissait les salles, et où l'on
pouvait craindre le pire pour... les
fauteuils ! Dimanche soir, à la Salle
des conférences, 150 personnes à pei-
ne assistaient au show de cette po -
pulaire formation anglaise de Dixie-
land.

Du Dixieland , Chris Barber en
fait encore. C'est gai, dynamique ,
prop re et bien enlevé. Seul le
« sound » de l'orchestre a changé.
On n'entend plus guère le banjo,
et tous les instruments sont amplifiés.
Trop amplifiés même, du moins tant
que l'orchestre reste fidèle au style
qui le rendit célèbre.

Mais l'époque des petites fleurs et
des ice-creams est révolue! Chris
Barber semble l'avoir compris et ten-
te de se recycler en adoptant un
p rogramme-caméléon... Dans ce pro-
gramme : du rock, du blues, du
music-hall et... du jazz moderne !
Le rock à la Chris Barber rappelle
« qu 'il était une fois  Fats Domino
et un certain Bill Haley » ! Le blues

pèch e par une lourdeur qui tourne
à la caricature. Quant au jazz mo-
derne, il se révèle encore le plus
intéressant. S 'inspirant d'une danse
folklorique de Macédoine, Chris Bar-
ber a écrit un arrangement fort  réus-
si que l'on pourrait attribuer à la
plume d'un Slide Hampton. Entraî-
nant et humoristique, ce thème au
tempo rapide allie la bonne humeur
du Dixieland aux découvertes har-
moniques d'un jazz plus évolué.
Grâce à une excellente amplification,
l'orchestre sonne comme un big band.
Certainement le meilleur moment de
la soirée !

Mais à vouloir satisfaire tout le
monde, on risque de ne combler
personne, et c'est un peu en restant
sur sa fa im qu'on suit le déroule-
ment de ce concert aux aspects mul-
tiples. A signaler encore l 'honnêteté
de Chris Barber et de ses musiciens
qui, malgré une salle au public clair-
semé, jouèrent avec bonne humeur
et entrain tout au long de la soirée.

J.-B. W.



\yf Nous cherchons, pour début mars ou date à convenir , //)

1 vendeuses auxiliaires 1
*y\ Nous demandons personnes ayant du goût pour la confection et ///

\\ aimant la mode. //)

y\ Nous offrons très bons salaires, primes de fin d'année, ambiance ///
v\ de travail agréable, grand rabais d'achat. ///
(i/ Faire offres ou téléphoner pour prendre rendez-vous. Yn
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DE GROS GAINS... (comment?)
4 en devenant le plus fort vendeur de votre entreprise (cours de
.' printemps) formation rapide et efficace (26 semaines), méthode

d'avant-garde en petits groupes, pas de travail à la maison.

- Secrétariat permanent : Fausses-Brayes 3, 2000 Neuchâtel,
i A retourner pour obtenir des tél. (038) 24 33 73.

**£- 
Renseignements gratuits et sans engagement à

Nom : Institut international

Prénom • ^' rue ^
es Fausses-Brayes

2000 NEUCHATEL
Adresse ! (vente)
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Tél. professionnel : ^k>^̂
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cherche

INGENIEUR EPI ou ETS
en électronique

ou personne ayant une formation équivalente, rompue aux problèmes
des relations avec la clientèle et en mesure de promouvoir des
produits périphériques d'ordinateurs.

Langues : français et allemand, bonnes connaissances d'anglais
souhaitées.

Les intéressés sont priés d'adresser leur offre, avec curriculum
vitae, à la direction de Europavia Suisse S. A., Bundesgasse 16,
3001 Berne.

AIR MAINTENANCE S. A.
Nous cherchons, pour entrée Im-
médiate ou date à convenir,

UN MANŒUVRE
ou

AIDE-MÉCANICIEN
pour notre atelier hélices.
Travail intéressant et varié , avec
possibilité de se perfectionner et
de se spécialiser dans le do-
maine de l'aviation.
Nous offrons :
Place stable.
Bon salaire.
Caisse de retraite.

Faire offres à la direction de AIR
MAINTENANCE S.A., Aéroport de
Neuchâtel, 2013 Colombier.
Tél. (038) 41 27 22.

Demandez
le Bulletin des places vacantes de
la Confédération, avec ses
nombreuses offres intéressantes!

_TL
L'Emploi

Pour obtenir un numéro à l'essai,
écrivez-nous ou téléphonez-nous!

OFFICE FÉDÉRAL DU PERSONNEL
Service de placement 3003 Berne

. Tél. 031/61 5595

Buffet du funiculaire, la Coudre -
Neuchatel, cherche pour début
mars

SOMMELIÈRE
deux services.

Se présenter ou téléphoner au
(038) 33 44 88.

La confiserie-pâtisserie P. Heu,
Treille 2, 2000 Neuchatel,
cherche pour entrée Immédiate
ou date à convenir, un ouvrier

confiseur-pâtissier
:-., . ¦¦ ¦ ." - ' '. : 5 ' • '¦ ) >. . .. .

Nous cherchons
pour date à convenir

UNE VENDEUSE
de boulangerie - pâtisserie.

, Travail indépendant.
Tél. 25 28 54.

On cherche, pour entrée Immé-
diate ou date à convenir :

UN MÉCANICIEN
spécialiste sur Opel ;

UN AIDE DE GARAGE
expérimenté.

Salaire selon capacités.

Faire offres au garage
JEAN WUTHRICH
2013 Colombier.
Tél. (038) 41 35 70.

Nous cherchons

aide en pharmacie
diplômée

pour entrée immédiate ou date à
convenir.
Faire offres à :
Pharmacie J. Etienne,
Portes-Rouges 141,
2000 Neuchatel. Tél. (038) 2566 78.

A louer a Neuchâtel I
rue de l'Orée - rue des Fahys, pour date à convenir,

APPARTEMENTS
7 logements de 3 pièces à partir de Fr. 560.—

"î 1 logement de 4 pièces à partir de Fr. 740.—

; charges non comprises.

Appartements tout confort avec vue sur le lac.

i" Fiduciaire Seller & Mayor, Trésor 9, Neuchatel.

\ Tél. (038) 24 59 59.

A LOUER
A Bevaix,
libre immédiatement,
STUDIO
tout confort ,
cuisinette et salle
de bains.
Loyer : 250 fr.
plus charges.
S'adresser à
J.-F. Merlotti & Ole,
ruelle W.-Mayor 2,
2001 Neuchfltel.
Tél. 24 79 24.

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

A louer à Bevaix,
début mars ou pour
époque à convenir,
splendide
appartement
de 3 Vz
pièces
Tél. (038) 24 70 52.

TRIBUNAL DE POLICE DE NEUCHÂTEL
EXTRAIT DE JUGEMENT

Par jugement du 13 décembre 1973, le Tribunal de police
de Neuchâtel a condamné CANTIN Dominique, né le 21 oc-
tobre 1950, peintre, domicilié à Rueyres-les-Prés (FR), pour
ivresse au volant et infractions à la loi sur la circulation
routière (art. 31/1 et 2, 90/1, 91/1 LCR, 102 LCR 41 ch.
3 CPS, 89 CPPN). Le dispositif de ce jugement est le suivantt :

1. Condamne Dominique Cantin à 12 jours d'emprisonnement
sans sursis, Fr. 500.- d'amende et aux frais par Fr. 205.-.

2. Ordonne la publication du jugement en extrait dans la
< Feuille d'avis de Neuchâtel » aux frais du condamné.

3. Révoque le sursis accordé à Cantin le 9 août 1972 par le
juge informateur de Payerne et ordonne l'exécution de la
peine de 5 jours d'emprisonnement prononcée.

Au nom du Tribunal de police :
Le greffier i Le président >

M. Steininger, 2me subst. J. Ruedin

Donné pour une publication dans la « Feuille d'avis de
Neuchâtel ».

Neuchâtel, le 29 janvier 1974.
Le greffier du Tribunal de district i

W. Bianchi.

A LOUER pour date à convenir

BUREAUX 97 m' I
1 H

divisés en 3 locaux, ha ll , 2 W.-C, lavabo. S

Locaux clairs, à l'avenue de !a Gare 1, à NEUCHÂTEL. J

S'adresser à :  Service immobilier BÂLOISE, Lausanne, ;

tél. (021) 22 29 16. ||

ENCHÈRES PUBLIQUES
L'Office des poursuites de Neuchâtel vendra, par voie d'en-
chères publiques, le mercredi 6 février 1974, dèa 14 heures, à
la salle des ventes (sous-sol du casino de la Rotonde, à
Neuchâtel), les biens ci-après désignés :

1 morbier ancien : 2 fauteuils neuchàtelois ; 1 fauteuil Vol-
taire ; 1 table salle à manger noyer, 6 chaises paillées ;
3 tables gigognes ; 3 tableaux dont 1 Octave Matthey « La
Seine » ; plusieurs cuivres ; 1 petite table ancienne, noyer ;
2 frigos ; 1 cuisinière à gaz ; 2 fauteuils, tissu grenat ;
petites lampes ; 1 canapé ancien ; lits et matelas ; 1 petite
pendule ; 2 tapis d'Orient ; 1 pick-up ; 2 radios transistors ;
1 TV ; 1 montre-bracelet ; '1 cireuse ; 1 machine à coudre
Elna ; 1 aspirateur ; 1 peau de bœuf ; 1 vieille machine à
coudre sur pied ; 6 chaises ; plusieurs tapis fonds de
chambre ; 1 commode, 6 tiroirs ; 1 table de salle à manger ;
lampes de chevet, ainsi 'que vaisselle, livres et divers objets
dont le détail est supprimé. .¦ ; >

La vente aura lieu au comptant, conformément à la L.P.

La salle sera ouverte, dès 13 h 30, le jour des enchères.

Office des poursuites,
i Neuchâtel

EXPOSITION AUX
SAVAGNIÈRES

Les 9, 10, 13, 16 et 17 février, de 13 à 17 h,
ou sur rendez-vous, vous pourrez visiter la maison
de vacances No 41, meublée par la maison
Pfister, ameublements, Bienne.

Construction massive, très robuste. Grand séjour
vitré avec terrasse et cheminée, cuisine moderne
équipée, douche, 3 chambres à coucher.

Accès par la route Saint-lmier - Neuchâtel, près
des Pontins, en face des téléskis des Savagnières.

Profitez encore des prix 1973 I Hypothèques
assurées.

Promoteur : Pro Savagnières S. A., Saint-lmier.

Architecte : M. Gianoli, Saint-lmier.

Vente, renseignements et prospectus :
Dr KRATTIGER & Cie
Services immobiliers
Place de la Gare 7
2500 BIENNE
Tél. (032) 2 09 22

A 10 minutes de Neuchâtel

BEAU TERRAIN
pour villa, 10.000 m2 environ.
Magnifique affaire pour construc-
teur, financier, etc.

Demander renseignements sous
chiffres 28-900032, à Publicitas,
2001 Neuchâtel.

A vendre à Bevaix
terrain
villa
1200 m2 environ.
Adresser offres
écrites è DK 359 au
bureau du Journal.

*
L'annonce
reflet vivant
du marché

Occasion
pour
entre-
preneurs
A vendre
au Val-de-Travers
immeubles anciens
à transformer.
Prix modérés.
Demander
renseignements sous
chiffres P 28-460023,
à Publicitas,
51, av. Léopold-
Robert,
2301 la Chaux-de-
Fonds.

A vendre pour date à convenir, à
l'ouest de Neuchâtel,

hôtel-restaurant
Faire offres sous chiffres HM 345
au bureau du journal.

Particulier cherche un

IMMEUBLE
à Neuchâtel pas trop loin du
centre, surface 150 à 250 m2.
Adresser offres écrites à FM 361
au bureau du journal.

TRIBUNAL DE POLICE
DU DISTRICT DE BOUDRY

Par Jugement du 5 décembre 1973, le tribunal de police du
district de Boudry a condamné Charles QUINCHE, né le
18 janvier 1943, dessinateur, domicilié à Bôle, à la peine de
5 jours d'emprisonnement et au paiement des frais judiciai-
res fixés à 220 fr., pour ivresse au volant en récidive ; acte
commis le 27 octobre 1973 à Auvernier, (articles 31-2, 91-1 et
102 LCR, 89 CPPN).
La publication en extrait dudlt jugement a de plus été ordon-
née aux frais du condamné (article 61 CPS).

Au nom du tribunal de police :
Le greffier :

J. Freiburghaus
Le président :

Surnuméraire : Ph. Aubert
Donné pour une publication dans la Feuille d'avis de Neu-
châtel.
Boudry, le 31 janvier 1974.

Le greffier du tribunal du district de Boudry :
C. Gattolliat

l|Cjt|'>j T^TD?W^M Wf WÊ "L"JL" J "¦! âfll

A louer ou à vendre,

ENTREPOT
ou atelier, 400 m2, aux environs
de Neuchâtel.
Adresser offres écrites à EL 360
au bureau du Journal.

m m

A louer â Saint-Biaise ,

magnifique
appartement

6 pièces, tout confort, cuisine
complètement équipée avec coin
à manger, 2 salles d'eau, W.-C.
séparé, grande loggia, piscine
communautaire, libre tout de
suite, 850 fr. par mois plus char-
ges.
Tél. (038) 33 55 55, pendant les
heures de bureau, à Touralne S.A.

Bureau d'assurances de la place cherche, pour
entrée immédiate,

AIDE DE BUREAU
qui sera chargé de s'occuper du service des
primes, du contentieux, de correspondances
diverses.
Avantages sociaux d'une grande entreprise, caisse
de retraite , semaine de 5 jours.
Ambiance moderne et jeune.
Prière d'adresser les offres sous chiffres AF 338 au
bureau du journal.
La plus grande discrétion est assurée.

A louer tout de suite,
rue de la Dîme, à Neuchâtel ,

UN APPARTEMENT I
de 3 Va pièces, tout confort.
Prix Fr. 650. 1- charges
Fr. 70.—.
S'adresser à M. G. Fanti,
2014 Bôle. Tél. (038) 41 12 84.

On cherche
à louer pour dame
seule
à CRESSIER (NE),
2 pièces,
cuisine
et bain,
non meublé,
tout confort.
Ecrire sous chiffres
F 303462-18,
Publicitas,
1211 Genève 3.

Le bar à café
Cité-Verte
cherche pour
le 15 février ou
date à convenir,
sommelière
Se présenter ou
téléphoner
au 25 08 98.

Saint-Biaise

grands locaux
(400 m2)

commerciaux ou entrepôts, libres
. fin avril 1974.

Charles Berthoud, gérances,
Epancheurs 9, 2001 Neuchâtel.
Tél. 241341,
de 9 à 12 heures.

BUREAUX
A louer pour le 24 juin 1974, dans
immeuble commercial au centre

6 PIÈCES
Ascenseur-chauffage central
général.
S'adresser à : ÉTUDE WAVRE,
notaires. Tél. 25 10 63.

A louer à Cornaux,
dès le 31 mars 1974,

APPARTEMENT
de 4 Vi pièces avec garage.

Location mensuelle avec charges •
625 fr. Garage 60 fr.

Fiduciaire Seller & Mayor,
Trésor 9, Neuchâtel.
Tél. (038) 24 59 59.

———^
A louer à Bevaix ,

APPARTEMENT
2 pièces.

Tél. 4611 95.

RENTENANSTALT âf&.
Société suisse d'Assurances générales fcp, j m

sur la vie humaine t̂jyg£y

MONRUZY, NEUCHATEL
A LOUER, rue de Champréveyres 1, 3, 5,
Situation remarquable avec vue panoramique privilégiée sur
le lac et les Alpes, face à la patinoire et à la piscine.
Place de jeux pour enfants.
Transports publics à proximité

¦
.

magnifiques appartements
comprenant tout le confort moderne. Cuisine agencée.
3 pièces dès Fr. 510.—
4 pièces dès Fr. 580.— PRIX FIXES
5 pièces dès Fr. 680.— JUSQU'AU 31 MARS 1976
6 pièces dôs Fr. 828.—
Frais de chauffage et d'eau chaude en plus.

Ces prix comprennent : électricité pour machine à laver le
linge et séchoirs, service de conciergerie, antenne TV-radio,
stores à soleil sur loggias.

Locaux commerciaux
(surfaces divisibles).
PLACES DE PARC INTÉRIEURES : Fr. 65.—.

Location: FIDIMMOBIL S.A.
Saint-Honoré 2, 2001 Neuchfltel. Tél. (038) 24 03 63.

A LOUER
Dans ancien Immeuble entiè-
rement transformé , à la rue ^̂ __mma_m__mmm___»
Louis-Favre , à Boudry, nous Ĥ *̂ m4|of,ron8 l'J îlj lvj iil ?
beaux studios BBBB'p: meublés rustique ou non KW'̂ nT'Wfflj'JBJ '" !

 ̂
meublés , d' une surface wSS&PfitmfiSiiKĴ ^vL .- '' 1
moyenne de 35 m2 et com- WSSj____m_%. ÏÂ', -Si' ' '
prenant : fflI'Lfl'lffi ' '^B3' '- '''^'j
— Entrée avec armoires EieS 'witi iiftitnvmTTi— Une salle de bains aveo I|9S^SĤK&§9SiL

douche B̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ B̂— Une cuisinette équipée B ^B(frigo, cuisinière, four) B""™"-""""  ̂ ¦
— Une grande chambre- . m̂ ^̂ ^̂ ^ J H

séjour. ¦?""" y IChauffage central et machine |3 -  ̂I
à laver le linge. ri f H
Loyer mensuel non meublé H f î m̂̂ "̂ ^m
Fr..360.— Bl 1 B
meublé Fr. 400. 1- chargea. H V "̂""™̂ —~ï
Libres dès avril 1974. B̂ M^̂^̂^ lJ
Visite et renseignements à "~~~"

¦¦ ¦̂¦¦¦¦(¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦ «¦¦¦ ¦¦«¦ii^BKa

Etude Wavre, notaires
Palais DuPeyrou
Tél. 251063

A LOUER

CASSARDE :
2 chambres, tout confort. Cuisine
agencée. Libre 24 février ;

POUDRIÈRES :
Magnifique appartement 5 cham-
bres, hall habitable, 2 salles de
bains et cuisine agencée. Belle
vue. Libre 24 février ;

CRESSIER :
. appartements de 3 et 3V2 cham-

bres, tout confort. Libres Immé-
diatement ou pour date à conve-
nir ;

CORTAILLOD :
Bel appartement de 4 chambres,
tout confort. Libre 1er mars ;

BOUDRY :
Appartement spacieux de 4 '/j
chambres, tout confort. Libre 1er
mars ; .

LES PONTS-DE-MARTEL :
Logement 2V2 chambres, salle de
bains et dépendances. Disponible
immédiatement ou pour date à
convenir.

A louer à proximité du centre,
pour le 1er avril 1974

MAGASIN
72 m2, local au sous-sol 40 m2,
lavabo, W.-C, téléphone.
Adresser offres écrites à CJ 358
au bureau du Journal.
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M Conscients des problèmes que posent l'alimentation et les soins d'un É
r nourrisson, nous avons engagé, pour vous conseiller judicieusement et $
% gratuitement, une W

nurse diplômée !
ayant fait un stage en pédiatrie. Très compétente, elle pourra vous k

p guider et vous aider à préserver la santé de votre bébé. 1

% De plus, notre devise étant de toujours satisfaire notre clientèle, nous f
M vous offrons 10% de réduction sur tous les articles bébé. 1|

% N'hésitez pas à venir vous renseigner, votre visite nous fera plaisir. |?

,?SS^̂ l!0r*!8ly!&n®%Sl^'Q^̂
I

Droguerie BlHIf.lff Rue de
Tél. 25 24 52 HUHMS UBUUI l'Hôpital 19

En magasin, les produits :

Galactina + Biomalt S.A. - Baby Fissan - Lactoderma - Wander S.A., etc.

La Société Suisse pour l'Industrie Horlogère (SSIH)

I qui groupe en particulier les marques OMEGA et TISSOT, cherche,
pour ses départements Communications et Relations publiques, des

SECRETAIRES
de langue maternelle française et connaissant parfaitement l'anglais.

i Si vous êtes experte en sténographie dans ces deux langues,

si vous êtes de formation commerciale et avez quelques années de
î pratique de secrétariat, '.

alors, n'hésitez pas à envoyer votre offre, aujourd'hui encore, à :

SSIH Management Services S.A. à^^S^^ST î I"
Direction du personnel l l l l  r s
Rue Centrale 63 I U U U

2501 Bienne n FTj S Fl

B̂ HRn Pi§P  ̂ Nous cherchons ^
\^̂ b̂ ^P'V

'̂ L̂ ^ÊWm  ̂ des collaborateurs : v̂^C'̂ ''WF/ 1 MÉCANICIEN ;vW
W/ \l MÉCANICIEN FAISEUR D'ÉTAMPES / Ml

/ / X. J'̂ ^̂f^'̂ f̂ ^
"" Conditions \ \

qui souhaite- \ \̂ / 
de travail et 1 I

raient s'inté- \ { ) / 
prestations so- j

M grer dans notre \ 
V~'/ / 

ciales adaptées aux !

\ I équipe d'entretien \ / 
exigences actuelles. f\

II du parc de machines, \ / 
Les candidats desi- ||

Ë| de fabrication \ / 
rant se creer une |É|

|§à d'étampes, etc. pf 
situation stable sont MM

m\ Activités variées W Priés d'adresser u M

:MA pour personnes leurs offres Par / ¦__ %¦
WÊÈÈÈK sérieuses. §1 ecrlt ou de se 

JÈË_W_%
- 'K'B̂ PSv ÉH présenter sur S)/ 2m^>i?>
¦HlBfi ^pV J§tll rendez-vous. j ® Ê___ z ?$^Ù

Nous cherchons pour entrée immédiate ou date à convenir :

mécanicien - outilleur
en qualité de chef de groupe ou pour notre atelier de mécanique ;

ouvriers (ères)
pour travaux faciles sur machines.

La formation est assurée par nos soins.

Faire offres ou se présenter au bureau de la fabrique,
34, rue de Neuchâtel, tél. (038) 31 11 51.

Jeunesse Coiffures
cherche

coiffeuse
capable
Entrée Immédiate
ou à convenir.
Tél. 25 31 33.

—^m^^_________ m_______________________________w___—

Delachaux & Niestlé S.A. engage £

VENDEUSE
pour son magasin de papeterie. Mise au courant §
assurée par nos soins. Salaire selon qualifications.
Place stable pour personne sérieuse. Entrée immé-
diate ou date à convenir.

Faire offres à Delachaux & Niestlé S. A., passage
Max-Meuron 4, 2001 Neuchâtel. Tél. (038) 2518 75.

Café-restaurant
cherche

sommelière
(ou débutante).
2 horaires.
Congés réguliers.
Tél. (038) 31 66 98.

On cherche 1 0UVRIER
aimant travailler en plein air. Travaux d'entretien et répa-
rations.

-. Place stable et bien rétribuée, mise au courant, logement
à disposition.

Adresser offres ou téléphoner à

USINE A GAZ SAINT-IMIER
Tél. (039) 41 20 91
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lt **rî * * ¦ J -̂ ¦r™"————"%_m - •-- * x»^ À̂^U&a îî B ^̂ fl Ŝ̂ ^̂ I si -*~ -« V̂^TC^ Ĵ ^^̂ ^̂ ^»* BMBB ______f "̂>*£ _̂____M_S+̂  ***~ *̂ ' WËW ' - - BpMH
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;.-.- .•,'.'.•.¦.'- - -X - iflOft BHBHT j yS J- ***«'M *̂irfso»joc i 
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SOUS LESK3NE I
DES MESURES D'ECONOMIE

EXTRAIT DE LA pour réfléchir à ce qu'il convient d'entretien vraiment minimes et au prestige, est-il besoin de l'ab-
MTMTT nCTP dé faire. bénéficie en outre d'avantages diquer puisqu'on ne le mesure

i MllNlLUtj lti, Prévoyants, les construc- qui valent leur pesant d'or. pas, le mètre à la main.
I CHAPITRE SEIZIEME teurs de la Mini ont depuis long- Songez aux nombreux em- Une chance donc que les

— temps pensé pour eux. Un bon placements de parc qui restent astucieux constructeurs de la
Dans le chapitre 16 de la conseil ne coûte donc plus si vides, parce qu'ils sont trop Mini n'aient pas restreint le

célèbre Minilogie, nous lisons cher. Vous obtenez en effet une petits pour lès grandes voitures. choix de ces voitures si raison-
ce qui suit : Mini déjà pour fr. 6400.-(y com- Et aux nombreuses possibilités nables. Et que, sous le signe des

Si les voitures ont quelque pris le plaisir que vous y de se faufiler dans le dense trafic mesures d'économie, on puisse
peu perdu de leur prestige en prendrez). urbain - un privilège qui appar- opter pour tel ou tel des six
tant que symbole de standing et Le propriétaire de cette tient de plus aux petits véhicules, modèles différents de la Mini,
si l'inflation rogne toujours plus limousinette paie un impôt de Même en ce qui concerne le Les automobilistes qui,
notre franc les automobilistes ne circulation peu élevé, jouit d'un confort , on ne trouve pas réduit à aujourd'hui encore, tiennent à
doivent cependant pas se casser tarif d'assurance très avanta- la portion congrue dans cette faire des économies, savent
la tête. Ils en ont en effet besoin geux, fait face à des dépenses voiture-longue de 3,05 m. Quant donc comment procéder.

«̂ iipiifil̂ iî p MiniŒ
British Leyland Switzerland. 8048 Zurich, Mini 850 Mini 1000 Mini Clubman Mini 1275 GT Mini Innocenti Cooper Mini Clubman Combi Aux grandes, on préfère les
téL 01/629090 6400.- 6950.- 7400.- 8880.- 11450.- 8300.- petites.
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*/' • '. \%Ë-' yf!___ f" : maaaaaaaaâÈtâiffl{îtKi3E^ËQHpEa\*¦ u "¦' ¦' vSMimKiifSàmmamaaaW-'' t / -'LSIS^̂ BÉKAT^̂ ^̂ ^̂ ^̂ B'̂ ^̂ ^̂ I
HBlTT B^F*̂ Bm WTili M l̂aff l̂̂ Sii lfcBBl ¦ ¦ '

'̂ i»^» Biî ^MW H"  ̂
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Claude lambelet I
rue Saint-Honoré 3 2000 Neuchâtel i|||
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LE PREVENU, CONDAMNE A CINQ MOIS D'EMPRISONNEMENT
AVAIT DÊIÀ SUBI UNE ANNEE DE DÉTENTION PRÉVENTIVE

AU TRIBUNAL DE POLICE DU VAL-DE-TRAVERS

De notre correspondant régional i
Le tribunal correctionnel du Val-de-

Travers composé de M. Jean-François
Béguin , juge suppléant, assisté de M.
Adrien Simon-Vermot, substitut greffier,
a siégé hier à Môtiers.

Comparaissait sous la prévention de
vols, d'escroquerie, de tentative de vol,
subsidiairement de vol d'usage et de
dommage à la propriété, D. F. âgé de
23 ans, domicilié en dernier lieu à Saint-
Aubin et détenu jusqu'à hier.

L'acte d'accusation était Impression-
nant. On reprochait à D. F. d'avoir en
juin et juillet 1972, contracté auprès de
trois banques de crédit , des prêts pour
un total de 8600 fr. en affirmant à ces
établissements qu'il n'avait pas d'autres
dettes, ce qui était inexact. Il a, en outre,
déclaré un salaire supérieur à son gain
réel, sachant qu'il ne pourrait pas
rembourser les mensualités de 600
francs.

— Qu'avez-vous fait avec cet argent ?
— J'ai acheté une auto, aujourd'hui

Inutilisable et une moto...
A cette époque, D. F. travaillait chez

un maître-ramoneur de Fleurier, mais
ses gains étaient très variables en raison
de la fantaisie qu'il mettait à
l'ouvrage.

Sadressant à un mécanicien-dentiste
de Fleurier, D. F. fit faire uno prothèse
coûtant 600 francs. Il promit de la payer
mais il était dans l'impossibilité
matérielle de le faire.

Après avoir quitté son patron , D. F.
erra dans la nature, volant des
victuailles et divers autres objets. Il
s'introduisit un jour dans un garage
pour y dormir. On l'accusa d'avoir
essayé de voler une auto.

— Quand je suis allé au garage, il n'y
avait pas d'auto...

Dans un hôtel de Couvet, avec
son frère et un ami, il participa au vol
d'un... appareil téléphonique, de
cendriers, de porte-stylos.

D. F. avait déjà comparu une
première fois le 7 mai de l'an passé. Il
avait alors adopté une attitude assez
bizarre, son défenseur, nommé d'office
avait demandé, avec la pleine approba-
tion du procureu r général que D. F. soit
soumis à une expertise médicale. Le
tribunal se rangea à ce point de vue.

BREF RÉQUISITOIRE
Le rapport médical concluait à une

responsabilité limitée du prévenu, le

procureur général se borna à prononcer
un réquisitoire de trois minutes. Se
basant sur l'arrêt de renvoi et l'expertise,
il réclama une peine de 12 mois
d'emprisonnement réputés subis par la
préventive mais sans sursis, à la révoca-
tion du sursis pour une peine de trois
mois d'emprisonnement (peine pronon-
cée par le tribunal correctionnel de
Neuchâtel. Il demanda , en outre, l'hospi-
talisation du prévenu.

Le défenseur a bien situé le cas
médical de D. F., il a contesté
l'intention d'avoir voulu tromper les
banques et s'est basé sur le rapport du
médecin. Il demanda une sensible
réduction de la peine proposée par le
Ministère public.

LE JUGEMENT
Le tribunal n'a pas retenu les escro-

queries au détriment des banques car au
moment des prêts, D. F. gagnait sa vie
et pensait peut-être pouvoir tenir ses
engagements. La tentative de vol n'a pas
été retenue car il a été prouvé que la
voiture était dans le garage au moment
où le prévenu s'y rendit.

Finalement il est resté à la charge de
D. F. assez peu de chose, soit une
escroquerie au préjudice du mécanicien-
dentiste de Fleurier, un dommage à la
propriété et une série de vols de peu de
gravité.

Tenant compte de l'ensemble des
circonstances et de l'expertise médicale,
le tribunal correctionnel a condamné D.
F. à cinq mois d'emprisonnement
réputés subis par la préventive, sans
sursis en raison du danger de récidive, à
la révocation du sursis pour la peine
déjà purgée de trois mois d'emprisonne-
ment prononcée à Neuchâtel et au
paiement des frais judiciaires soit 6000
fr. le solde de ceux-ci (1261 fr.) étant
mis à la charge de l'Etat.

Enfin le tribunal a ordonné l'hospita-
lisation du condamné.

Si ce jugement n'est pas discutable du
point de vue pénal, il faut relever que
D. F. qui n'a été condamné qu'à cinq
mois d'emprisonnement, a subi ... 356
jours de détention préventive dans les
prisons et à l'hôpital. Or cette longue
détention , pour une peine somme toute
légère, est due à l'impossibilité, pendant
longtemps, pour le tribunal d'obtenir le
rapport médical qu'il avait demandé.

i

Assemblée générale de « L'Ouvrière » de Fleurier
De notre correspondant :
La fanfare « L'Ouvrière » de Fleurier

a tenu son assemblée générale annuelle
au restaurant de la Place-d'Armes sous
la présidence de M. Fernand Hirschy
qui a souhaité la bienvenue à M. Jean-
Louis Barbezat, président d'honneur, aux
membres d'honneur et honoraires, aux
actifs et aux délégués de l'harmonie de
Champagnole.

Trente cinq sociétaires étaient pré-
sents. Un instant de silence a été obser-
vé en mémoire des disparus.

L'année passée aucune démission n'a
été enregistrée. En revanche, il y eut
trois admissions : M. Gilbert Page,
Mlles Marie-Carmen Arroyo et Anne-
Catherine Thiebaud.

M. Charles-Emile Suter, caissier, a
donné un rapport complet des comptes
de l'année écoulée. La situation finan-
cière est stable. Cependant il faut faire
preuve de prudence car les uniformes
devront être remplacés. Après le rapport
des vérificateurs présenté par M. Henri
Hirschy, l'assemblé a donné décharge au
caissier. Le président a retracé les di-
verses activités et manifestations de
« L'Ouvrière » pendant le dernier exer-
cice. A relever que 54 répétitions et ser-
vices ont eu lieu, le comité a siégé 12
fois et une assemblée générale extraor-
dinaire s'est tenue.

RÉCOMPENSES
Pour assiduité aux répétitions, ont re-

çu une récompense : MM. Denis Jeannin ,
Antoine Picone (0 absence), Philippe
Jeanneret, Charles-Emile Suter (1 absen-
ce), Willy Gander, John Grossen, Marc-
Edouard Jeanneret, Pierre Procureur,
Claude Rupil (2 absences), etc... Des ré-
compenses ont aussi été attribuées à ti-
tre d'encouragement à Mlles Arroyo et
Thiebaud, ainsi qu 'à MM. Hirschy, mo-
niteur des tambours, et Lambelet, direc-
teur , lequel a également reçu un diplô-
me de membre honoraire pour 15 ans
de service.

M. Pierre Vonlanthen a reçu un pla-
teau pour 50 ans d'activité musicale, pla-
teau qui avait été déjà décerné l'année
dernière à M. André Jeanneret qui lui
aussi a un demi-siècle de musique der-
rière lui.

NOMINATIONS
M. Fernand Hirschy ne pouvant plus

assumer la présidence, et après discus-
sion, le comité a été formé de la ma-
nière suivante, M. Jean-Louis Gander
ayant préalablement décliné le poste pré-
sidentiel : président M. Adrien Procu-
reur, vice-président M. Fernand Hirschy,
caissier M. Charles-Emile Suter, secré-
taire-correspondancier M. André Jeanne-
ret, secrétaire aux verbaux M. Willy
Lambelet, archiviste M. Willy Gander,
chef du matériel M. Jacques Droz, as-

sesseurs MM. René Aeschbacher et Paul
Schaublin.

En remplacement de M. Marcel Bar-
rat , de Travers, démissionnaire pour rai-

sons de santé, M. Willy Lambelet, de la
Côte-aux-Fées a été nommé directeur de
la fanfare par acclamation ; le moni-
teur des tambours restant M. Fernand
Hirschy.

La commission musicale est formée
de MM. Willy Lambelet, Adrien Pro-
cureur, André Jeanneret, Henri Hirschy,

Pierre Monti, Robert Meister, Charles-
Emile Suter et Louis Rosselet.

MM. Henri Hirschy et Fernand Hir-
schy ont été désignés comme délégués
à l'Association cantonale des musiques
neuchâteloises , MM. H. Hirschy et Au-
guste Perrin à la fédération de district,
MM. H. Hirschy et Francis Lebet à
l'union des sociétés locales.

Après la partie administrative, un sou-
per a été servi dans cette excellente
ambiance que les musiciens savent créer.

Folklore et traditions du Val-de-Travers
A l'Université populaire de Fleurier

De notre correspondant :
Selon un principe qui a fait ses preu-

ves ces années passées, la section ré-
gionale de l'Université populaire neuchâ-
teloise a élaboré pour le semestre d'hi-
ver 1973-1974 un programme compre-
nant quatre cours aussi différents que
possible les uns des autres. Et chacun
de ces cours ne s'étend au maximum
que sur quatre séances consécutives, à
raison d'une « leçon » par semaine.

Les deux premiers cycles de cet hiver
ont déjà eu lieu : une trentaine d'audi-
teurs ont suivi le cours en octobre de
Me Jacques Ruedin, président du tri-
bunal à Neuchâtel , sur le droit de la
famille tel que le définit le Code civil

suisse, et en novembre celui de Tristan
Davernis (alias Robert Porret), de Neu-
châtel , dans son invitation au tourisme
p édestre.

La seconde mi-temps de l'actuel se-
mestre de cette école du soir qu'est
l'U.P.N. va démarrer le 7 février avec
un cours plus régionaliste, donné par
M. Jacques-André Steudler , professeur
au collège régional, p résident de l'A.D.
E.V. et conteur de talent : « Folklore et
traditions du Val-de-Travers et des Mon-
tagnes neuchâteloises » ; les quatre soi-
rées de ce cours inédit permettront aux
habitants du Vallon de découvrir leur
propre patrimoine folklo rique, puisque
M. Steudler leur parlera des travaux
rustiques du paysan et du bûcheron ,
des peines et des joies de la vie quo-
tidienne (bap tême, mariage, enterrement,
superstitions, sorcellerie, braconne, ab-
sinthe contrebande, etc.), des personna-
ges réels entrés dans la légende (Jean-
des-Paniers, le père Perrenoud-Bindy,
Sophie Kapp, etc.) et de quelques écri-
vains qui ont chanté le Jura ou qui
ont été p rofondément marqués par sa
tradition protestante. Quant à l'ultime
cours de l'hiver, il portera sur l'impôt
direct cantonal et se déroulera en mars,
soit à l'époque même où il s'agit de
remplir ses déclarations fiscales ; l'ins-
pectorat des contributions prêtera son
concours pour ces séances éminemment
pratiques .

Avec l'arrestation, aux Fourgs, d'un contrebandier,
une filière «Suisse-Espagne» va-t-elle être démantelée?
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Plus de 600 montres, des outils, 10,000 condensateurs...

De nos correspondants :
II était trop pressé, cet automobiliste

français, originaire des Basses-Pyrénées,
trop pressé de passer la frontière aux
Fourgs à l'heure de la relève des doua-
niers ! Il crut qu'on lui avait donné le
passage ou fit semblant de le croire,
mais il fut rejoint un peu plus loin du

cote de Pontarlier. La prise était bon-
ne. C'était un véritable contrebandier
qui passait en fraude dans diverses « ca-
ches » pour 200.000 fr. lourds de ma-
tériel divers et notamment 10.000 con-
densateurs pour radio à transistors, des
montres « Made in Switzerland » et des
pièces détachées pour l'horlogerie.

Il neigeait à cette heure-là aux Fourgs.
Mais les douaniers ne sont pas pour
autant désarmés. Ils ont poursuivi la
voiture et ramené le fraudeur aux
Fourgs. Le véhicule, un coupé français
d'un modèle déjà ancien, portait des tra-
ces de peinture fraîche sur la carrosse-
rie, sur le châssis également Aussitôt,
le véhicule fut conduit au garage de
l'inspection principale des douanes à
Pontarlier et y fut « désossé » en pré-
sence de son propriétaire.

DU BEAU TRAVAIL...
Il fallut un peu de temps aux spé-

cialistes mécaniciens pour découvrir une
première « cache », puis une deuxième
et enfin une troisième tandis que cent
autres recoins, fort bien aménagés et
dissimulés, servaient aussi de refuge à
la marchandise. Du beau travail assu-
rément : le spécialiste de la contreban-
de et du trafic car les « caches » possé-
daient des verrous escamotables.

Les douaniers firent le compte de leurs
prises : 630 montres de fabrication ré-
cente, un stock de pièces détachées et
d'huile spéciale pour l'horlogerie. Et en-
fin les 10.000 condensateurs d'origine...
coréenne !

Interrogé, l'homme resta muet. II as-
surait qu'il était simplement chauffeur
dans cette affaire. Pourtant II avait passé
le matin même la frontière à Vallorbe
et, le soir, il se retrouvait aux Fourgs,
deux postes distants l'un de l'autre d'à
peine 20 kilomètres.

DE SUISSE EN ESPAGNE ?
Où était-il donc en Suisse pendant

cet intervalle ? Il a parlé d'Yverdon
sans autre précision. En effet, le « bri-
colage » du véhicule et sa peinture ont
dû être opérés à proximité de la fron-
tière. Tout ce travail bien fait, ces « ca-
ches » astucieuses pratiquées sont mani-
festement le fait de contrebandiers ex-
périmentés, de « professionnels ».

Il semble que l'on soit en présence
d'un trafic international organise et ré-
gulier. La filière passe par la Suisse,
la France et aboutit sans doute en Es-
pagne. L'homme a déclaré à cet égard
qu 'il devait livrer sa marchandise quel-
que part près de la gare de Bayonne,
non loin de la frontière espagnole.

D'autres pays encore sont-ils touchés ?
C'est probable, mais sur l'heure l'auto-
mobiliste contrebandier fait étape à la
prison de Besançon et c'est le juge d'ins-
truction de cette ville qui est chargé de
poursuivre une enquête particulièrement
minutieuse.

Hier, vers 17 h 45, un incendie s'est
déclaré dans un immeuble à l'entrée de
Sainte-Croix, non loin de la station
d'épuration des eaux. L'immeuble se
compose d'une menuiserie et de deux
appartements situés au même étage que
l'atelier. Le feu s'est déclaré sous le toit
de celui habité par la famille Favre.
L'incendie trouva un aliment facile dans
les combles et à un moment donné les
flammes percèrent la toiture mais, grâce
à la rapidité d'intervention du C.S.I. de
Sainte-Croix le feu a pu être circonscrit
assez rapidement. Toutefois les dégâts
par l'eau sont considérables et la toiture
devra être refaite, l'eau ayant complète-
ment percé les plafonds. On ne connaît
pas les causes du sinistre mais les dégâts
peuvent être estimés à plusieurs dizaines
de milliers de francs. Le juge informa-
teur du for, la Sûreté de même que la
gendarmerie étaient sur place.

SAINTE-CROIX

Incendie : degats
importants

LES VERRIÈRES
Auto contre une borne
Dimanche, vers 4 h, M. R. P.,

domicilié aux Verrières, circulait au
volant d'une automobile, de la frontière
aux Verrières. A la hauteur de la
chapelle catholique, il a perdu la
maîtrise de son véhicule à la suite d'un
excès de vitesse. Sa voiture a fini sa
course contre une borne lumineuse.
Dégâts.Un quart de siècle

de fidélité
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(sp) Une importante usine métallurgi-
que de la place a fêté récemment les
membres de son personnel attachés
depus 40 ou 25 ans à l'entreprise. Ils
sont au nombre de 4 : MM. Georges
Jacot , Jakob Kluker , Arnold Perrenoud
et Fernand Vaucher, entrés à l'usine
Dubied en 1933. Quant à ceux qui
collaborent avec la maison covassonne
depuis un quart de siècle (dès 1948), ils
sont 26, dont deux Français et quatre
Italiens ; il s'agit de Mmes Fernande
Barbezat , Marcelle Vogel et Vittoria
Marcuzzi , et de MM. André Cachet ,
Paul Henggi , Michel Duvoisin , Paul
musy, Max Apothéloz, Maurice Maire,
Maurice Chambellan , Modeste Linuesa ,
Mario Ravasio, Jean Ischer, Otello
Parmigiani , Jean-Pierre Crétenet ,
Giuseppe Ronzi , Gilbert Delachaux ,
Herbert Messerli, Pierre Brunner ,
François Perrinjaquet , Georges Jampen ,
Robert Champod, Roger Vogel, Maurice
Klôti , Jacques Liechti et Pierre Clerc.

Tous ces « fidèles » ont été félicités et
remerciés par M. Rodo de Salis,
administrateur délégué d'Edouard
Dubied et Cie ; des allocutions ont été
prononcées par MM. J. Kluker ; R.
Petitpierre , président de la délégation du
personnel de Couvet ; R. Matthey, pré-
sident de la délégation du personnel de
Mari n ; et J.-C. Burki , gérant de la So-
ciedad anonima Espanola Dubied à Bar-
celone. Une collation et une partie ré-
créative animée par MM. Louis Rosse-
let et Jacques Frey ont mis un terme à
cette réunion.

Couvet, cinéma Colisée : 20 h 30,
« L'Emmerdeur » (16 ans).

Couvet, salle des spectacles : 20 h 15,
Joséphine Baker et les « Jupin 'Seven ».

Môtiers, château : fermé.
Môtiers, musée Rousseau : ouvert.
Fleurier, patinoire : ouverte.
Médecin et pharmacien : habituels.
Ambulance : tél. 61 12 00 ou 61 13 28
Hôpital et maternité de Couvet : tél.

63 25 25.
Hôpital de Fleurier : tél. 61 10 81.
Service d'aide familiale : tél. 61 23 74.
Bureau de renseignements : Les Verriè-¦ res, Banque cantonale.
« FAN », bureau du Val-de-Travers :

Fleurier , 11, avenue de la Gare, tél.
61 18 76, télex 3 52 80.

Fleurier, service du feu : tél. 61 12 04
ou 18.

Police cantonale : tél. 61 14 23.

Avant-projet pour les
bâtiments des
places d'armes

A Chamblon-sur-Yverdon
et à Moudon

La direction des constructions fédé-
rales, agissant au nom du groupement
de l'instruction du département militaire
fédéral , a confié, l'année passée à quatre
groupes d'architectes un mandat d'étude
relatif aux futures places d'armes, la
première application devait être faite à
Chamblon-sur-Yverdon et à Moudon. Le
problème posé consistait à étudier une
série de bâtiments-types économiques
dans des situations topographiques diffé-
rentes et répondant aux conditions de la
vie militaire contemporaine. L'examen
des projets, auquel la commission
d'expert s s'est livrée sous la présidence
de M. Claude Grosgurin , directeur sup-
pléant des constructions fédérales, a
montré que la solution présentée par le
bureau Suter et Suter SA de Lausanne
répondait le mieux à ces exigences. Un
mandat pour la suite des études leur a
été attribué.

Questions agricoles
1 ni

« Le malaise paysan en Suisse »,
tel était le thème de cette « Table
ouverte » tant attendue qui réunissait
autour de Claude Torracinta, MM.
Jean-Claude Piot, directeur de la di-
vision fédérale de l'agriculture , Pierre
Arnold , vice-p résident de la Migros,
René Juri , directeur de l'Union suis-
se des paysans, et Raymond Cha-
patte, secrétaire de l' Union des pro-
ducteurs suisses.

Une émission décevante à plus d'un
titre, d'abord parce que si la popu-
lation agricole ne représente que 7 %
de la population helvétique, en comp-
tant dans ce pourcentage les jeunes
et les enfants , il devait y avoir un
face à face entre les représentants des
7 % et les représentants des 93 %.
Pouvait-on valablement considérer
Pierre Arnold comme le représen-
tant des ouvriers, des fonctionnaires
et des petits artisans. Pouvait-on con-
sidérer M. Piot, bien que représen-
tant la division de l'agriculture, com-
me faisant partie des 93 % quand on
sait ses attaches avec l'agriculture ?

Décevante ensuite parce que la for-
mule de l'émission ne convient pas à
ce genre de débat qui est d'ordre
technique voire comptable. En tout
cas une émission où un dossier con-
tenant les chiffres approp riés doit
être ouvert devant les yeux au mo-
ment où se déroule la discussion. On
a parlé du malaise agricole dans
l'émission « Horizons » et nous avons
eu droit à l'un de ces * Témoigna-
ges » aussi pathétique qu 'insignifiant
au sens p ropre du terme. Cependant ,
ces deux émissions n'ont pas su ex-
pliquer en quoi réside ce malaise.

Les agriculteurs suisses et européens
se débatten t avec des problèmes in-
solubles, nous dit-on. On en donne
pour preuve la désaffection de nom-
breux fils de paysans qui renoncent
à ce métier. On parle de l'endette-
ment de plus en plus important de
l'agriculture. On cite le peu, voire
l'absence de vacances, l'avantage des
ouvriers et fonctionnaires qui ont ob-
tenu le 13me mois de salaire. Bref,

les agriculteurs en ont marre, ils se
sentent lésés. Nous voulons une ré-
tribution nouvelle pour survivre, di-
sent-ils, à tort ou à raison. Mais si
l'on a beaucoup parlé des comptabi-
lités de Brugg qui servent de base
de discussion entre les associations
p rofessionnelles et la division de
l'agriculture , on ne les a jamais vues
ou du moins le public est peu in-
formé de leur teneur. Les agricul-
teurs répugnent à publier leur comp-
tabilité, de sorte qu'on connaît mieux,
chiffres en mains, le gain des plan-
teurs de thé de Ceylan que ceux de
nos agriculteurs. On se répète sim-
plement sous le manteau qu'un ins-
tituteur d'un village agricole paie
plus d'impôts que n'importe quel au-
tre habitant de la commune, y com-
pris ceux qu 'on nomme les gros pay-
sans. Alors que tout le monde sait
aussi que les salaires des fonction-
naires sont loin d'être mirobolants.
N' est-ce pas une faute tactique à
moins que ce ne soit suprême habi-
leté que jamais, à notre connaissan-
ce tout au moins, depuis que la té-
lévision romande existe, on n'ait pu-
blié les gains comparatifs d'un ou-
vrier et d'un paysan. Comparaison
tenant compte évidemment des dif-
férences notables entre un mécani-
cien ou un horloger et un paysan,
retraite pour l'un, recouvrement d' un
capital investi pour l'autre, vacances
pour l'un, rythme de travail plus lent
investi pour l'autre, location souvent
élevée pour l'un, frais de réparations
du rural élevés également pour l'au-
tre. Et pourquoi ne pas comparer
avec un artisan dont l'agriculteur
semble le plus proche, un patron
peintre , un maître tapissier. Le mal-
heur pour les agricu lteurs est que
même s'ils ont raison sur le fond ,
l'impression qu 'ils donnent à un très
large public est qu 'ils sont, sinon les
nantis, du moins ceux qui ont la
bonne part aujourd'hui : l'air, la na-
ture, les produits frais , l'espace et
moult autres choses devenues un
luxe coûteux pour les citadins.

G.-A. M.

CORCELLES-PRÈS-PAYERNE

(c) La Société de gymnastique de
Corcelles a donné, devant une salle
comble, une sbirée très réussie. Après
avoir salué les spectateurs et présenté la
section, le président M. J.-P. Schrœter, a
retracé l'activité de l'année écoulée.
Pierre-Alain Rapin et René Gotti ont
obtenu le diplôme pour douze ans
d'activité, tandis que Rodolphe Friedli
recevait le diplôme de membre
d'honneur pour les services rendus à la
société.

Le public a ensuite applaudi une
fantaisie en trois actes de Paul Busso :
« Encore celle que j'aime », donnée
par une équipe de jeunes acteurs de la
société, secondée par un couple de
Granges-Marnand , dans un montage
sonore et des décors de Gilbert Glaus.

Un bal , conduit par l'orchestre
« Ocarina », a terminé la soirée.

Une belle soirée

(sp) « Le Véritable Messager boiteux »
de Berne et Vevey pour 1974 poursuit
la publication de sobriquets servant à
désigner les habitants de nombreuses
communes de Suisse romande. Plu-
sieurs communes du Val-de-Travers fi-
gurent dans cet inventaire de surnoms,
souvent d'origine patoisante. Ainsi ces
sobriquets extraits d'une liste dressée
vers 1625 : — Boveresse : les « En-
borba », les embourbés ; — Buttes : les
« Recula », les reculés ; —i Noiraigue :
les « Trésorié », qui veut sans doute
dire les chercheurs de trésor, car jadis
les gorges de l'Areuse passaient pour
receler de l'or, spécialement dans le
voisinage de la Clusette ; ou les « Ra-
vouè », les raves ; — Saint-Sulpice :
les « Rocherans », les habitants des ro-
chers ; — les Verrières : les « Mo-
lenna », les bougons, les maronneurs.

Voilà des sobriquets complétant ceux
que chacun connaît déjà pour nommer
les habitants de la Côte-aux-Fées (les
« Niquelet »), de Boveresse (les « Gre-
nouillard ») ou de Noiraigue (les « Né-
raoui ») !

Des sobriquets
pour désigner
les Vallonniers

(sp) Comme chaque hiver, les Unions
chrétiennes féminines neuchâteloises
organisent au chalet des Lisières, au-
dessus de la Robella, mis à leur dispo-
sition par le Ski-club de Fleurier, deux
camps réunissant chacun une quinzaine
de participantes. Celles-ci peuvent se
livrer aux plaisirs du ski de fond et de
descente ou simplement passer quelques
jours de détente à 1300 mètres
d'altitude. Le premier camp a débuté
dimanche et se terminera vendredi, alors
que le second est fixé du 10 au 15
février.

Assemblée de l'USL
(c) L'Union des sociétés locales do Fleu-
rier, présidée par M. Adrien Simon-
Vermot, siégera le 13 février à l'hôtel du
Commerce. Les délégués entendront les
rapport de gestion et du caissier,
procéderont à l'élection du comité d'ex-
ploitation de la cantine et des nouveaux
prix de location, du superloto et de
l'Abbaye, de l'organisation du 7me
Comptoir du Val-de-Travers et des
besoins futurs des sociétés sur le plan
communal.

Promotion pour
un jeune cycliste

(c) Patrick Mœrlen, domicilié à Fleu-
rier, le plus sûr espoir du cyclisme neu-
chàtelois, qui s'est distingué à maintes
reprise dans la catégorie juniors, vient
de passer chez les amateurs où il faudra
qu'il obtienne 15 points pour être promu
chez les amateurs-élites, un objectif qui
est largement dans les possibilités du
jeunes coureur.

Camps de ski
au féminin

I TRAVERS
Vacances et camp de ski
(sp) Depuis lundi , les élèves de Travers
sont en vacances pour une semaine. Cer-
tains d'entre eux — ils sont 38 — et
des accompagnants participent jusqu 'à
samedi à un camp de ski aux Crozets,
sur Champéry, placé sous la direction de
M. Francis Tuller, président de la com-
mission scolaire.

Restauration
(sp) Les travaux de restauration de
l'Eglise catholique commenceront ce
mois-ci. Ils seront entrepris par des
hommes de métier mais aussi par des
paroissiens dévoués. Une trentaine
d'hommes déménageront les bancs, les
décaperont, les verniront en plus clair
de façon qu'ils s'harmonisent avec la
peinture de l'église.

Etat civil de Buttes
(janvier)

(sp) Pendant le mois de janvier, il n'a
été enregistré aucun décès et aucun
divorce à Buttes où l'on n'a pas non
plus célébré de mariage civil. En re-
vanche, on a enregistré une naissance le
31 décembre, de Barbara Leuba, fille
d'André et de Zurcher Anne-Françoise
et une naissance le 28 janvier, Fabien
Tavernise fils de Francesco et de Mar-
guerite, née Roulin. Il y a eu quatre pu-
blications de mariage.
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LES BAYARDS |
Des normaliens de Coire
aux « Echanges scolaires »

(sp) Le bâtiment des « Echanges sco-
laires » est actuellement occupé par une
trentaine d'élèves de l'Ecole normale
de Coire, dirigés par M. Straubach, avec
lequel ils projettent une vaste étude du
milieu haut-jurassien. Par ailleurs, ils
pratiquent le ski de fond sur les pistes
balisées situées entre les Bayards et le
lac des Taillères , et mettent en prati-
que la formule des échanges scolaires
en initiant les écoliers de la classe de
M. Claude Tharin à la géographie des
Grisons.

(sp) Les membres de la Ligue cantonale
neuchâteloise contre la tuberculose se
sont réunis le 24 janvier à Neuchâtel ,
sous la présidence de M. Philippe
Mayor, président. La Ligue du Val-de-
Travers était représentée par son
président , M. Léo Roulet , et par son
infirmière-visiteuse, Mlle Madeleine
Boichat. La discussion a été orientée
principalement sur l'activité actuelle des
dispensaires en pays neuchàtelois .

Auparavant les infirmières-visiteuses
des ligues avaient été convoquées par le
docteur Pierre Gabus, médecin-directeur
du centre de radiophotographie , pour
examiner le programme général de
l'année 1974.

Le camion de la radiophotographie
stationnera au Val-de-Travers au mois
de juin pour les industries et au mois de
novembre pour les écoles, industries et
le public.

Activité de la ligue
antituberculeuse

(sp) L'édition 1974 de l'almanach de la
Croix-Rouge suisse signale que l'Asso-
ciation cantonale des samaritains neu-
chàtelois compte actuellement 32 sec-
tions, dont sept au Val-de-Travers, soit
celles de Buttes la Côte-aux-Fées,
Couvet, Fleurier, Môtiers, Travers et les
Verrières. Par ailleurs , elle note que le
Dr Pierre-Marcel Borel, de Couvet, pré-
side la section du Val-de-Travers de la
Croix-Rouge suisse.

Sept sections
de samaritains

IMPRIMERIE CENTRALE
et de la
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Trente-deux ingénieurs de I ETS
ont reçu leurs «lauriers» samedi
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Au Casino-Théâtre

De notre correspondant :
Bien que son implantation future ne

soit pas encore définie avec précision,
l'Ecole technique supérieure n'en est pas
moins une des composantes essentielles
de la vie économique neuchâteloise. Elle
constitue pour l'industrie de notre
canton un bassin de recrutement indis-
pensable. C'est la raison pour laquelle
elle collabore étroitement avec les
milieux industriels et que ceux-ci suivent
de près l'enseignement qui y est donné.

Samedi matin, au Casino-Théâtre, à
l'occasion de la remise des prix aux
nouveaux diplômés, dont nous avons
donné la liste hier , cette collaboration a
été soulignée à plusieurs reprises, tant
par M. Charles Moccand, directeur, que
par M. Pierre Imhof , industriel et prési-
dent du bureau de la commission de
l'ETS.

Cette cérémonie, à laquelle assistaient
de nombreuses personnalités (en particu-
lir les conseillers communaux Moser de
la Chaux-de-Fonds et Beiner du Locle,
MM. Tschanz et Rossel, représentants
du département de l'instruction publique
et de l'Université, ainsi que les représen-
tants de différentes écoles et les mem-
bres des commissions intéressées), s'est

donc déroulée dans une atmosphère de
complète compréhension.

BAGAGE IMPORTANT
M. Moccand s'est en particulier atta-

ché à souligner l'importance du bagage
acquis par les ingénieurs de l'ETS, baga-
ge qui leur ouvre les portes d'une car-
rière intéressante. Il les a également
exhortés à consentir un effort de promo-
tion permanent et à se situer par rapport
au monde du travail. Enfin , il leur a
précisé ce que doit être la réussite
professionnelle : le maintien de l'humain
dans les professions techniques, un esprit
de disponibilité , le sens du service et le
désintéressement.

A son tour, M. Imhof insista sur les
étapes importantes dans la vie d'un étu-
diant ingénieur de l'ETS : le choix du
métier, le programme chargé qui ne lais-
se guère de place à la rêverie et l'enga-
gement dans la vie professionnelle.

Après chacun de ces discours,
l'orchestre de chambre de la Chaux-de-

Fonds offrit un divertissement musical.
Sous la direction de M. Théo Loosli, cet
ensemble interpréta le Concerto en ré
majeur pour violoncelle et orchestre de
Tartini , puis la Symphonie No 3 de C-
Ph.-E. Bach.

32 LAURÉATS
Ce fut ensuite la remise des diplômes

aux 32 lauréats de cette année (31 gar-
çons et une fille) . Comme l'a souligné
M. Moccand , cette volée s'est particuliè-
rement distinguée et plusieurs élèves ont
présenté des travaux de laboratoire bril-
lants. Après les avoir vus défiler sur la
scène, on peut ajouter que la plupart des
lauréats étaient particulièrement décon-
tractés et chevelus. Serait-ce de la graine
d'Einstein ?

Un regret pourtant : un nombre
important de ces nouveaux diplômés
commenceront leur activité profession-
nelle à l'extérieur du canton. Les débou-
chés manqueraient-ils dans la région ?

R. Cy

Ouverture du cours de perfectionnement ETS
De notre correspondant :
L'Ecole technique supérieure du can-

ton de Neuchâtel, au Locle, pour la
troisième année consécutive, a estimé
opportun d'organiser, cet hiver, un cycle
de conférences sur des « problèmes ac-
tuels de la technologie en microtechni-
que ». Ce cours est destiné avant tout
à maintenir des contacts réguliers avec
les cadres techniques de l 'industrie ré-
gionale et les anciens élèves. Les dif-
féren ts sujets seront traités par des spé-
cialistes hautement qualifiés sur le plan
des connaissances comme sur celui de
l'expérience. Dans une précéden te édi-
tion, nous avions présenté le program-
me retenu. Hier en f in  d'ap rès-midi,
au grand aula de l'école, M. Charles,
Moccand , directeur de l'ETS , a ouvert
cette série de conférences qui ont suscité
le plus grand intérêt. En effet , ce sont
plus de deux cents personnes qui om
annoncé leur participation, un chiffre
record.

« Si la mission de notre école est de
dispenser un enseignement scientifique
et technique en mettant l'accent sur une
solide formation générale, précisa l'ora-
teur, elle a aussi pour vocation de pré-
parer et d'organiser des cours permet-

tant de répondre au souci de formation
permanente des cadres de l'industrie de
notre canton et de ses régions limitro-
phes. En retour, dans un esprit positi-
viste, l'industrie, soucieuse de recevoir
des ingénieurs-techniciens aptes à assu-
mer d'importantes responsabilités ne
ménage pas son appui à l'école.

C'est ainsi qu'elle nous délègue ses
ingénieurs confirmés pour assumer des
tâches d' experts, présenter des exposés
techniques et qu 'elle nous confie par-
fois  des contrats de recherche appliquée.
En un mot, grâce à ces échanges et ces
contacts, l'avenir de l'école me paraît
se présenter sous d'excellents auspices. »

Puis, M. Moccand , après avoir encore
remercié tous les conférenciers, présenta
le premier sujet à l'ordre du jour :
« Eléments semi-conducteurs utilisés en
microtechnique ». Ce thème f u t  traité
par MM.  R. Perrenoud , physicien di-
p lômé, professeur à l 'ETS neuchâteloise
du Locle, et B. Gerber, physicien di-
plômé, du Centre électronique horloger
S.A. à Neuchâtel.

Nous aurons l'occasion de revenir plus
en détail sur ces différentes conféren-
ces qui n'auront pas manqué d'intéres-
ser le nombreux auditoire.

Etat civil de la Chaux-de-Fonds (1er février)
NAISSANCES. — Gorlet Jean-Del-

mario, fils de Pierre-André, boîtier et de
Jeanne Fernande, née Robert-Nicoud ;
Gabus Anne, fille de Gabus Jean-Phi-
lippe, comptable, et d'Ariette-Denise, née
Augsburger ; Palma Luigi, fils de Car-
melo, mécanicien et de Giuseppa Raf-
faela, née Conte ; Perrelet Sébastien-
André-Jean, fils de Jean-Maurice, délé-
gué commercial, et d'Andrée-Marie-El-
vina, née Aeschbach ; Chapuis Alexan-
dre-Jean, fils de Jean-Pierre, typographe
et d'Odile-Marie-Thérèse-Clémence, née
Grange ; Aiello Pauline, fille de Mario,
machiniste menuisier et d'Immacolata,
née Inzirillo.

PROMESSES DE MARIAGE : Putelli
Robert-Paul, tourneur et Krieg Chantai-
Andrée ; Jacot-Descombes Emile-Roger,
mécanicien de précision et Benkhouty ez
Eddin, Yamina-Jacqueline-Alice ; Fallet
Jean-Marc, commerçant et Glauser Elia-
ne-Betty.

PROMESSES DE MARIAGE. —
Aellen Pierre-Eugène, agriculteur, et
Wuthrich Jacqueline Liliane ; Rôsch
Eduard, ingénieur, et Vuille Nelly-Su-
zanne.

MARIAGES CIVILS. — Melly Char-
les-Henri, maçon et Bilat Chantai-Mar-
guerite ; Kunz Hans-Rudolf , boucher et
Bertrand Danielia-Christiane ; Kiiderli
Charles-Anthony, agent d'assurances et

Miserez Josette-Eliane ; Minary Hubert-
Joseph, vendeur et Santschi Marianne-
Christiane.

DÉCÈS. — Degoumois, née Vuilleumier,
Louise-Eva, ménagère, née le 16 sep-
tembre 1893, veuve d'Orgèle-Albert, do-
micile Tramelan ; Vuille, née Leuba,
Jeanne-Henriette, ménagère, née le 22
mars 1894, veuve de Jean-Victor ;
Schurch née Huguenin, Rose-Lina, mé-
nagère, née le 12 juin 1890, veuve
d'Alfred-Adolphe ; Lardon, née Gurtner,
Liliane-Olga, ménagère, née le 22 mai
1901, veuve d'Albert ; Calame, née
Perret-Gentil , Emilie-Sophie, ménagère,
née le 22 mars 1887, veuve de Georges-
Emile ; Geiser, née Wâfler, Marthe,
ménagère, née le 3 novembre 1904,
veuve de David-Oscar ; Vaucher, née
Bugnon , Elisabeth, née le 1er janvier
1877, veuve d'Edouard-Auguste ; Per-
regaux-Dielf , née Philipps, Susanne-
Gabrielle, née le 26 juillet 1886, veuve
de René-Marcel.

LA BREVINE
« Monsieur Vincent »

au temple...
(c) Les habitants de la Brévine et de la
vallée étaient conviés, samedi soir, au
temple pour assister à la projection
d'un film « Monsieur Vincent », avec
Pierre Fresnay dans le rôle principal. A
la sortie, une collecte a été organisée
ainsi qu'une vente de livres et de dis-
que au profit de l'œuvre de Raoul Folle-
reau. Rappelons que c'est lui qui a
fondé « L'Heure des pauvres », « La
Journée mondiale des lépreux », « Un
jour de guerre pour la paix ». Aujour-
d'hui âgé de septante ans, Raoul Folle-
reau ne cesse de donner des conférences
pour guérir les hommes de toutes les lè-
pres.

LES PQNïS-DE-MftBTEl
Avec le ciné-club

(c) Les jeunes gens de 1 Union cadette,
promoteurs du ciné-club des Ponts-de-
Martel se réjouissent de la réussite de
leur entreprise. En effet, le nombre des
participants dépasse largement les
perspectives les plus optimistes. Si
l'expérience ainsi tentée se révèle
probante jusqu 'à la fin de la saison, il y
a tout lieu de penser qu 'elle sera
reconduite l'automne prochain.

Malgré la concurrence de la
télévision , le 7me art jouit d'une faveur
marquée aux Ponts-de-Martel. Ainsi ce
ciné-club élargit-il encore l'éventail des
réalisations dans le domaine culturel.

Bon, mais comment ?

Informations horlogères
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M. Neuschwander veut réveiller Lip !

De notre correspondant :
— C'est une très belle usine mais elle

est comme la Belle au bois dormant : je
viens pour la réveiller !

C'est ainsi que s'est exprimé M. Neu-
schwander devant les délégations et les
syndicats de Lip auxquels il avait donné
rendez-vous hier après-midi, à la mairie
de Besançon. M. Neuschwander qui était
arrivé dans la capitale de la Franche-
Comté le matin même, avait visité
l'usine dans le plus grand incognito puis
il avait pris des contacts avec l'Union
patronale et avec le président de la
Chambre française de l'horlogerie, M.
André Auge. Ce dernier devait
s'inquiéter du sort qui serait réservé aux
créanciers.

A ce propos M. José Bidegain qui fut
le négociateur social de l'affaire Lip

devait annoncer qu on allait vers une
solution. A l'heure actuelle tout semble
donc pour le mieux mais M. Neu-
schwander s'est refusé à faire d'autres
commentaires. Il sera le seul patron de
l'usine et entend la diriger dès la
semaine prochaine.

A noter que vendred i dernier, le Tri-
bunal de commerce a renvoyé au 3 mai
la tierce opposition présentée par
Ebauches S.A. Rappelons que celle-ci
avait été présentée par le groupe neu-
chàtelois qui entend contester le ju ge-
ment de liquidation de biens prononcé
le 31 juillet dernier. Ebauches S.A. est
en effet désireuse de voir ramener la
liquidation de biens au règlement judi-
ciaire. Renvoyée déjà le 14 décembre au
1er février, cette tierce opposition est
fixée au 3 mai.

THÉÂTRE
Casino : 20 h 15, International Ballet

caravan, de Londres par la S.A.T.
EXPOSITIONS
Musée des beaux-arts : les collections.
Château des Monts : Musée d'horlogerie

et d'histoire, les collections.
Pharmacie de service : Mariotti, 38,

Grand-Rue ; dès 21 h, tél . 17.
Permanences médicale et dentaire : en

cas d'absence du médecin traitant ,
tél. 17 ou le service d'urgence de
l'hôpital , tél. 31 52 52.

Musiciens jubilaires
(c) A l'occasion de l'assemblée cantonale
des musiciens neuchàtelois, deux mem-
bres de la société de musique
« L'Ouvrière », MM. Claude Luthi et
Roger Perret-Gentil, ont reçu une mé-
daille pour 25 ans d'activité.

Pharmcies de service : Marti, Cernier ;
Piergiovanni, Fontaines.

Permanences médicale et dentaire : votre
médecin habituel.

Les Geneveys-sur-Coffrane : Le « Gre-
nier », de 20 à 24 h.

Réouverture
de l'hôtel des Moulins

Au Cerneux-Péquignot

(c) A la sortie du Cerneux-Péquignot, la
route qui se dirige vers la Brévine
tombe sur un carrefour. Le carrefour du
choix : là-bas se poursuit la vallée, à
droite, c'est la France. Et devant vous
l'hôtel du Moulin. Un choix ? Non pas,
mais une invitation , celle de s'arrêter et
de découvrir un des hauts lieux de la
gastronomie du Jura neuchàtelois. La
bienvenue après la promenade à travers
bois et pâturages, l'accueil sympathique
et discret , à l'occasion d'un banquet. Des
« quatre-heures » à l'apéro, du plat du
jour à la table, un vaste éventail vous
est présenté dans un cadre rustique.

Un cadre que tous les connaisseurs ont
depuis longtemps appris à aimer. Mais
qu 'ils ont désormais l'occasion de redé-
couvrir, après six longs mois. En effet ,
chacun se souvient de l'incendie qui
ravagea les lieux, au début d'août 1973.
La salle à manger, le restaurant, la
cuisine avaient été complètement
anéantis. Il aura fallu une demi-année
pour que l'hôtel du Moulin retrouve ce
cachet cher au cœur des convives. C'est
dorénavant chose faite.

Février aura permis à M. et Mme
Charles Karlen d'accueillir les artisans
de cette réussite. Au cours d'une soirée,
rehaussée par la présence d'un petit
orchestre, ils ont présenté leur nouvel
établissement aux autorités communales,
à tous ceux qui les ont aidés, au
président cantonal de la Société des
cafetiers-restaurateurs. Cérémonie toute
de simplicité, de bonne humeur, de
satisfactoin aussi. Le Vallon ae retrouvé
l'un de ses atouts touristiques ce dont
chacun se réjouit.

Ny.

Du mimosa p our le bal de Vannée
A la soirée du Touring-club suisse

De notre correspondant :
* Danse, danse à en perdre la tête.

Amuse-toi, sans contrainte. » Cette
familiari té choque. Elle devrait cho-
quer tous ceux qui, dans notre civi-
lisation moderne, ont perdu ce char-
me discret de la communication, ce
rare plaisir d'être ensemble, de se
sentir bien. Ah!  ces bals d'autrefois ,
ces valses du samedi soir que n'émail-
laient pas les actes de violence dont
trop souvent, aujourd'hui, les jour-
naux font  mention. Jeunes et vieux
s'élançaient sur la piste, sans dis-
tinction de sty le. Parce qu 'il faisait
bon rire.

Dépassée , cette époque ?
Condamnée irrémédiablement par

la musique « in », « pop », « din-
gue » ? On peut être dans le vent
et pourtant garder les pieds sur ter-
re. Ce qui n'est pas toujours facile.
Mais combien plus exaltant.

Le bal populaire est mort, vive
le temps de l'individualité ! Un slo-
gan que la section du Jura neuchà-
telois du Touring-club suisse s'est
juré d' abattre. A f in  de prouver que
toutes les générations peuvent se re-
trouver sans que s'interpose le sen-
timent de gêne. A f in  de prouver que

la danse n'est pas l'unique apanage
des teen-agers de quinze... à trente
ans !

Premier acte : une initiative qui se
traduisit, il y a quelques années, par
la naissance d'une soirée-bal. Il fal-
lait y intéresser chacun, c'était la
deuxième phase. L'acte trois se ré-
sume ainsi : se demander comment
l'an prochain on pourra « caser »
tout ce monde. Devant un tel suc-
cès, force est de constater que cette
manifestation, unique en son genre,
répond à une nécessité.

Indiscutablemen t, la soirée dansan-
te du TCS, qui s'est déroulée der-
nièrement dans la grande salle de
l'Ancien-Stand doit être considérée
comme faisant partie des coutumes
chaux-de-fonnières. Il est rare, en
effet , de voir affluer les couples sur
la p iste dès 20 h 30, et de les p rier,
avec une fermeté dont les organisa-
teurs ont le secret, de la quitter
alors que l'aube pointe.

Dans une ambiance de fleurs , de
couleurs, de robes longues et d'ha-
bits, de serpentins et autres cotil-
lons, le président de la section, M.
Pierre Aubert ouvrit les feux en sa-
luant le préfet  des Montagnes, M.

Jean Haldimann, le président de la
ville, M. Maurice Payot , les repré-
sentants des polices du canton et
des sections invitées.

Discours plein d'humour, dont M.
Aubert aime à régaler chaque année
ses hôtes. Et qui fu t  un agréable
préambule, au milieu du mimosa et
des œillets, cadeau apprécié de la
ville de Nice à 330 personnes. Puis
l'orchestre d'Alain Morisod , dont la
renommée n'est plus à faire , ainsi
que le ventriloque et fantaisiste D ick
Berny animèrent la plus f olle des
nuits de la Métropole horlogère. Des
jeux, un buffet froid gastronomique,
une grande affluence tant dans la
salle que sur la piste ont démontré
que le TCS avait misé jus te.

Il faudra du tact, beaucoup de
tact en 1975 pour refuser les ins-
criptions ! M. Frasse, directeur de
l'Office du Touring et son équipe
n'en manquent point. Mais allez donc
expliquer que la salle est pleine à
des couples qui, d'année en année,
attendent avec impatience cet évé-
nement « mondain ».

Ph. N.
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Richard, employé de commerce et
Binggeli, Claire-Lise ; Garret François-
Jean-Joseph, décolleteur et Baillods
Francine-Lydie.

Naissance : Salvi Patrick, fils de
Roberto, mécanicien, et d'Anna, née
Blasutig.

Etat civil du Locle
(30 janvier)
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(c) Un nombreux public s est rendu
samedi soir à la salle de gymnastique
pour assister à la soirée annuelle de la
société des accordéonistes « L'Epervier ».
Après les souhaits de bienvenue du
président, M. George Rufener, les
accordéonistes, dirigés par M. Georges
Mentha, ont interprété avec leur brio
habituel des œuvres de A. Rigon, R.
Ambri, H. Nâf et R. Bui. Une produc-
tion fort applaudie de deux jeunes musi-
ciens, une fillette et un garçon, a
complété la première partie du program-
me.

Après l'entracte, la chanson du pays
de Neuchâtel , dont la réputation n'est
plus à faire, a donné un récital sous la
direction de M. H. Baeriswiler, très
apprécié du public. Tant les accordéonis-
tes que les choristes ont remporté un
succès bien mérité. La soirée s'est termi-
née par la danse conduite par l'orchestre
« Les Errijean 's ».

Soirée de I « Epervier »

VAL-DE-RUZ 

(c) C'est avec regret que les paroissiens
ont appris le prochain départ du pasteur
de Fontainemelon, M. Henri Bauer.
Celui-ci vient d'être nommé conducteur
spirituel de la paroisse Saint-Jean à la
Chaux-de-Fonds. Membre de diverses
commissions, il était encore directeur du
chœur paroissial et aumônier de l'hôpital
de Landeyeux.

Prochain départ du
pasteur

Premier spectacle annuel
(c) Une grande animation règne ces
jours-ci au sein de la société littéraire
de la localité. En effet, « les Compa-
gnons du Bourg » présentent samedi soir
à Fontaines leur premier spectacle an-
nuel avec, au programme, l'excellente
pièce de Jules Renard, « Poil de ca-
rotte ».

dernière bourrée à Paris » (16 ans).
Plaza : 20 h 30, « Lucky Luciano »

(16 ans).
Scala : 17 h 30, « Blanche-Neige et les

7 nains » (sans limite d'âge - prolon-
gations) ; 21 h, « La bataille de la
planète des singes » (16 ans).

TOURISME
Bureau officiel de renseignements : 84,

avenue Léopold-Robert, tél. (039)
23 36 10.

DANSE ET ATTRACTIONS
Rodéo-club bar 72: 21 h 30 - 4 h
La Boule d'or : 21 h - 2 h
Le Scotch : 21 h 30 - 4 h
Cabaret 55: 21 h 30 - 4 h
Chez Jeanine : 21 h - 4 h.
Musée d'histoire : les collections (le week-

end ou sur demande).
EXPOSITIONS
Musée d'histoire naturelle : collections

et dioramas.
Musée des beaux-arts : les collections.
Musée paysan des Eplatures : Nos fer-

mes face à la pression urbaine. Bilan
de dix ans de luttes (mercredi et le
week-end).

Permanences médicale ct dentaire :en
cas d'absence du médecin de famille,
tél. 22 10 17.

Pharmacie d'office : Wilhaber, 7, avenue
Léopold-Robert, jusqu 'à 21 h, ensuite
tél. 11.

MANIFESTATIONS
Aula de la SSEC (Serre 62) : 20 h 15,

« Merveilles castillanes », conférence
par M. Florian Reist.

Salle de musique : 20 h 15, « Concert
des gymnasiens ».

CINÉMAS
Corso : 20 h 30, « L'emmerdeur » (16

ans - prolongations).
Eden : 18 h 30, « Les ménagères insa-
tiables » (20 ans) ; 20 h 30, « La

(c) En février « Les Chatons », organisa-
tion de loisirs, à la Chaux-de-Fonds,
organise un championnat (appelé « Chal-
lenge les Chatons » de football-tennis), à
la grande salle de gymnastique des For-
ges, réservé aux juniors des catégories
B et C. Ce championnat se déroule avec
la participation des F.-C. la Chaux-de-
Fonds, Etoile, Floria et le Parc.

Voici les résultats de la première soi-
rée (1er février) : Le Parc - La Chaux-
de-Fonds : 47-35 ; Floria - Etoile 31-56 ;
Etoile - Le Parc 41-37 ; La Chaux-de-
Fonds - Floria 42-54.

A l'issue de ces rencontres, le F.-C.
Etoile est seul en tête, avec deux tour-
nois joués et deux victoires, totalisant
donc quatre points. Il est suivi de près
par les autres équipes.

Les prochaines rencontres auront lieu,
dans la même salle, vendredi, dès 20
heures. L'ordre des matches est le sui-
vant : Floria - Le Parc ; La Chaux-de-
Fonds - Etoile ; La Chaux-de-Fonds -
Le Parc, et Etoile - Floria.

Championnat de
football-tennis

LA CHAUX - PE ¦ FONDS
iiiM lMHÉHÉMÉM ^̂



Importateur cherche

agent indépendant
pour petite confiserie.
Bonne commission.

Tél. (022) 41 55 88.

SOMMELIÈRE
est cherchée pour le 26 février,
éventuellement à convenir. Deux
horaires, service non compris.

S'adresser au restaurant du Stade.
Tél. 25 32 35.

Nous cherchons pour Neuchâtel

SERVEUSE (EUR)
Remplaçante ou fixe.
Pour se présenter :
Tél. (038) 24 40 42 OU 24 42 98.
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DIRECTEUR D'ENTREPRISE
Branche : Bâtiment - construction.
Importance : 30 personnes.
Situation : Lausanne.

Connaissances nécessaires : tech-
niques, commerciales, administra-
tives.

Entrée Immédiate ou date à con-
venir.

Pour la môme maison,

CONTREMAITRE
demandé.

Références à fournir.

Adresser offres sous chiffres
PX 900343, à Publicitas,
1002 Lausanne.

BUEHLER, traitement de l'information S.A.,
cherche, pour son centre de traitement de l'infor-
mation,

OPÉRATEUR
Ce poste pourrait aussi convenir à une personne
s'intéressant à l'informatique qui pourrait être
formée par nos soins.
Bonnes connaissances d'allemand désirées.

Faire offres à
Buehler, traitement de l'Information S.A.,
Sainte-Hélène 4, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 24 7516.

Entreprise de NEUCHATEL cherche,

pour date à convenir,

UNE EMPLOYEE DE BUREAU
Semaine de 5 jours.
Avantages sociaux.
Faire offres sous chiffres AY 249 au bureau du
journal.

VACANCES FORCEES POUR 170 OUVRIERS DE GENERAI MOTORS
De notre correspondante :
« L'important est que chacun puisse

garder sa place de travail », explique M.
Fritz Glauser, président de la commis-
sion d'entreprise de General Motors à
Bienne. Pour la seconde fois, en effet,
depuis les fêtes de fin d'année, cette
entreprise de montage d'automobiles
doit réduire sensiblement sa production :
pendant cinq jours la chaîne de mon-
tage est inlmobilisée, 170 ouvriers ont
été mis en « vacances forcées », ce qui
représente 13 % d'un effectif total de
1250 personnes.

UN NETTOYAGE DE PRINTEMPS
Cette semaine, ce seront donc 350

voitures de marque Opel qui ne sorti-
ront pas des usines. Les ouvriers
toutefois ne subiront aucune perte de
salaire. Pour ceux qui ne travaillent pas,
— en premier lieu le personnel fémi-
nin , puis les ouvriers ayant plus de 25
ans de service — ce ne sont pas de
vraies vacances. La direction les a priés
de « rester à disposition » en cas de
changement subit de la situation. Le
reste des ouvriers qui travaillent dans les
ateliers — le personnel administratif est
occupé à plein temps — sont employés
à des travaux • de réparations des outil-
lages, à l'entretien des machines et au
ravalement des cabines de peinture : .

— C'est en quelques sorte un
nettoyage de printemps !, précise M.
Marcus H. Haefely, « manager » des
relations publiques.

DE BAISSE EN BAISSE
Dans la gamme des Opel, 1736 voi-

tures ont été vendues en janvier 1973
par les garagistes de la marque aux
particuliers. Pour janvier 1974, la vente
se monte à 1025 véhicules, ce qui
représente une chute de 40 %. Selon les
pronostics faits en décembre par la
direction de G.M. il y a tout de même
une amélioration des ventes de 13 %.
D'après les statistiques générales des
usines General Motors, on a enregistré,
en 1973 déjà une baisse de 7 % par rap-
port à l'année 1972 — qui était l'année
record des ventes — et pour 1974 on
envisage également une baisse de 7 %,
par rapport à 1973.

Pour le moment, les stocks de voi-
tures, à Studen, sont complets : 6000
véhicules attendent preneurs. < Ce stock
peut être considéré comme normal, à
cette saison, dit M. Haefely, mais nous

prévoyons une régression des ventes
pour les mois à venir. Au train où vont
les choses, il ne nous est d'ailleurs pas
possible de faire une planification au-
delà de février ! ».

Dans un proche avenir, rien n'est
encore décidé. Selon M. Haefely, il n'est
pas

^ 
possible de prévoir si de nouveaux

arrêts ou restrictions de travail auront
lieu en mars.

L'usine de montage de General
Motors, installée à Bienne depuis 1935
— c'est l'entreprise qui paye le plus
d'impôts à la commune — produit
environ 70 voitures par jour. Cela
représente la moitié des voitures ven-
dues par G.M. en Suisse , l'autre moitié
étant importée. Toutes les sept minutes
et demie, une voiture sort de la chaîne
de montage. La capacité de montage de
l'usine biennoise est de 17.000 véhicules
par année.

ÉCOULEMENT DES STOCKS
Afin de parer à l'avenir, aux difficul-

tés du marché, la direction de General
Motors a mis à l'étude quelques projets
intéressants. Comme mesures immé-
diates , elle freine les importations de ses
maisons sœurs étrangères, afin de per-
mettre un écoulement des stocks suis-
ses. L'introduction des modèles « Ad-
mirai » et « Diplomate » dans le pro-
gramme de production biennois , prévue
pour 1974, est reportée à 1975. La
grande innovation pourtant est le mon-
tage probable, dan s les mois à venir, de
l'Opel «.Kadett » qui est une voiture
parmi les plus prisées de la clientèle
G M. La décision définitive de monter
cette nouvelle voiture « biennoise » n'est
pas encore prise, car elle implique
d'énormes investissements financiers.
Techniquement aussi il faut prévoir de
nouveaux gabarits , des outillages appro-
priés ainsi que le recyclage des ouvriers
appelés à produire ce nou veau type de
véhicule. La direction prévoit , en outre,
une tentative de vendre à l'Allemagne
des produits de montage suisse. « Cela
cause des problèmes financiers internes
importants, car le montage en Suisse est
plus coûteux qu'en Allemagne »,
explique M. Haefely. Ce mois déjà quel-
ques centaines de voitures Opel seront
exportées vers l'Allemagne.

Bien que, selon le « manager » des
relations publiques, aucun agrandisse-

ment des installations biennoises ne soit
envisagé pour les années à venir, il n'est
nullement question de « liquider » les
salles de montage de Bienne :

— Le monde devrait s'écrouler aupa-
ravan t !, rassure M. Haefely.

Marlise ETIENNE

A la Genera l Motors, les chaînes de montage sont désertes.
(Avipress - Franz-R. Weber)

Cuisine de l'hôpital de la Gruyère :
un impérieux besoin de rénovation
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Les cuisines de l'hôpital de la Gruyè-
re, à Riaz, datent de 1929. Elles n'ont
jamais été transformées et ne sont « ma-
nifestement plus en mesure de répondre
aux exigences d'un établissement hospita-
lier » : le Conseil d'Etat l'affirme dans
le message qu'il a adressé aux députés
(qui entreront en session demain). Ce
message accompagne un projet de dé-
cret relatif au subventionnement de la
rénovation de l'hôpital de Riaz. Le Con-
seil d'Etat prévoit une subvention de
25 % du coût des travaux qui sont devi-
ses à 984.300 fr., soit un maximum de
246.075 francs. Ce crédit doit être porté
au budget financier de l'Etat pour 1975.
Mais le versement de la subvention sera

effectué selon les possibilités financières
du canton.

Logée au sous-sol, la cuisine actuelle
ne dispose ni d'une aération, ni d'une
ventilation suffisantes. L'humidité y est
constante. Les installations sont vétustés
et l'état du local qui sert de réfectoire
incite le personnel de l'hôpital à pren-
dre ses repas ailleurs.

NOUVELLES CUISINES
Il n'aurait pas été rationnel de restau-

rer le local actuel. La commission ad-
ministrative de l'hôpital a donc fait étu-
dier l'aménagement de nouvelles cuisi-

nes, ainsi que d'un réfectoire. D'autre
part, on construira du même coup un
double garage pour le service d'ambulan-
ce que l'hôpital assure depuis 1970. Une
ambulance neuve vient d'être achetée. Il
n'est évidemment pas indiqué de la ga-
rer en plein air, surtout en hiver.

L'assemblée des communes de la
Gruyère avait adopté le projet de ré-
novation en septembre 1971 déjà. Le
retard a été provoqué par les études
faites pour déterminer le meilleur systè-
me de distribution des repas et, partant,
le choix des appareils et des installa-
tions. Sur un devis de 984.300 fr., le

seul poste de l'agencement de cuisine
et du matériel de distribution absorbe
308.000 francs. Le message précise que
le financement des travaux sera assuré
par l'hôpital, les communes gruériennes
ne devant pas être appelées à y parti-
ciper.

Pour toutes les constructions entrepri-
ses ces dernières années pour l'équipe-
ment hospitalier du canton, un taux de
subventionnement de 25 % avait été ac-
cordé, sauf à l'hôpital de Châtel-Saint-
Denis qui avait bénéficié d'une subven-
tion de 33 Va %.

M.G.

Si le PICS n existait pas, il faudrait 1 inventer
La boucle est bouclée : le parti inde-

pendant-chrétien-social de la ville de
Fribourg, a tenu à son tour une con-
férence de presse à la veille des
élections communales du 17 février. Le
PICS, né d'une scission du parti démo-
crate-chrétien, avait participé aux élec-
tions communales pour la première fois
en 1970. Il avait conquis un des neuf
sièges du Conseil communal, qui fut
occupé par M. Séverin Andrey (lequel se
représente), et douze sièges au Conseil
général , ce qui constitua une surprise.
C'est d'ailleurs sur le plan du législatif
communal que le PICS livra combat
avec le plus d'insistance. Son président ,
M. Joseph Monney, contesta
évidemment l'affirmation de M. Charles
Jaquet, président du PDC, selon laquelle
le PICS n'aurait rien apporté à la vie de
la cité. Et il estima au contraire, que
« si le PICS n'existait pas, il faudrait
l'inventer »...

DÉPASSÉES LES PRÉVISIONS
Le résultat de 1970 avait donc

dépassé, selon M. Monney les prévisions
les plus optimistes. Le président ne
doute pas que la façon dont le PICS a
œuvré lui vaut de nouvelles sympathies,
notamment auprès des jeunes et de
l'électorat féminin (qui participe pour la
première fois aux élections communales).
Il y a là, en effet, une grosse inconnue.
Le PICS, s'il s'est montré très remuant
à Fribourg, a perdu pied dans le reste
du canton, grosso modo. Simple mala-
die d'enfance ? Les élections du 17 fé-

vrier constituent, à cet égard, une indi-
cation importante.

COLLABORATION
ET OPPOSITION

« Nous avons toujours collaboré loya-
lement avec les trois autres partis de la
ville », a souligné M. Monney. « Une
telle attitude donne des résultats positifs
dans le contexte politique actuel de la
capitale où aucune formation n'est
majoritaire. Cependant , lorsqu'en plus de
l'« intendance », des valeurs fondamen-
tales étaient en jeu , nous n'avons pas
craint de nous affirmer comme le
seul parti d'opposition ».

Pourquoi ? Parce qu'un parti ne doit
pas se contenter de fournir de bons
gérants à la communauté, mais doit
aussi « avoir une action conscientisante
et promotionnelle ».

Pour M. Séverin Andrey, la tâche ne
fut pas facile au Conseil communal :
« Le PICS est plus combattu par la
droite que le parti socialiste », dit-il.
Mais la collaboration de l'équipe exe-
cutive fut « excellente ». M. Andrey
affirme que la politique partisane n'a
pas été déterminante, dans les décisions
du Conseil communal.

DES FAITS
Participation assidue et esprit d'initia-

tive ont incontestablement caractérisé
l'activité des élus du PICS. On sait leur
action dans l'affaire des trolleybus , dans
l'initiative populaire cantonale pour une
loi sur les communes qui soit plus

démocratique, leur pétition concernant
le plan de circulation.

Pour la suite, le PICS insiste princi-
palement , à nouveau, sur l'extension des
droits démocratiques et l'aménagement
de la ville. Viennent ensuite le loge-
ment, les loisirs et la protection contre
la « pollution morale » (en s'attaquant à
ses causes).

« Pour répondre aux impératifs de la
proportionnelle », les partis ont coutume
de présenter des listes complètes quel
que soit leur appétit. Le PICS, rompant
avec « ces vieux réflexes opportunistes »,
propose six candidats seulement, dont
une femme. Les principes ont donc
primé sur la tactique : on jugera l'arbre
à ses fruits.

Partisan de la « politique des petits
pas », le PICS n'en a pas fait autant
s'agissant du Conseil général, puisqu 'il
présente une liste complète de 80 candi-
dats. Sur ce nombre, 22 femmes : c'est le
record !

A MARL Y AUSSI
Le PICS se présente aux électeurs à

Marly également, pour la première fois,
puisque sa section n'a été créée qu'à fin
1973. Une liste de six candidats, dont
une femme, est proposée. Elle entend
jouer la carte « de l'opposition cons-
tructive » et affirme qu'elle se situe « au
centre ». C'est la première fois que les
partis s'affrontent à Marly, des ententes
ayant toujours été possibles jusqu'ici.

Michel GREMAUD

Pro-Juru créera des bureaux de renseignements
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Lors d'une récente séance tenue à
Saignelégier, le comité directeur de Pro
Jura a examiné le projet de subven-
tionnement des bureaux dé renseigne-
ments régionaux qui seront ouverts dans
les localités importantes, là où le tou-
risme constitue un facteur appréciable
de développement de l'économie régio-
nale ou locale. Sur la base des nuitées
enregistrées et sur celle de l'équipement
touristique, des bureaux pourront être
ouverts à Saint-lmier, Delémont, Saigne-
légier, Laufon, Moutier, la Neuveville,
Saint-Ursanne et Porrentruy.

Mais d'autres localités importantes du
Jura pourraient également en obtenir.
Une procédure de consultation est ac-
tuellement en cours auprès des sociétés
de développement concernées. Saint-
lmier, Saint-Ursanne, Saignelégier et la
Neuveville envisagent l'ouverture d'un
bureau régional de renseignements au
début de la saison estivale 1974.

ACCUEIL ET FÊTES
Quant aux tâches que pourront rem-

plir ces bureaux, elles sont nombreuses.
Ils accueilleront les hôtes dans les meil-
leures conditions possibles, les renseigne-
ront sur les possibilités d'hébergement,

de restauration, de distraction. Ils tien-
dront une documentation à disposition
des touristes et répondront à toutes les
demandes de renseignements écrites ou
téléphoniques. Les bureaux pourront en-
core se mettre à disposition des orga-
nisateurs de manifestations touristiques
et folkloriques telles que le Marché
concours national , concours hippiques,
braderies, fêtes des vendanges, fêtes
folkloriques et autres, en vue d'assumer,
totalement ou partiellement, les travaux
de secrétariat et de propagande.

SUB VENTIONS EN FA VEUR
DE MANIFESTA TIONS

Le comité directeur de Pro Jura a
voté plusieurs subventions en faveur de
grandes manifestations jurassiennes :
1000 fr. pour le Marché-concours de
Saignelégier, 500 fr. en faveur de la
Chambre d'agriculture du Haut-Plateau,
750 fr. pour la commission routière
jurassienne, 400 fr. pour le comité d'ac-
tion Pro-Transjurane, 2000 fr. en fa-
veur des pistes de ski nordiques du
Haut-Jura, 500 fr. pour la campagne
« Vacances pour tous » de la Caisse suis-
se de voyages, 6500 fr. pour le nouveau
dépliant touristique du vallon de Saint-

lmier et 3500 fr. pour le prospectus
touristique de la ville de Porrentruy.

Enfin , le comité directeu r a fixé au
15 juin prochain à Porrentruy, l'assem-
blée générale de Pro Jura.

BÉVI

Prise de position
(c) Au cours d'une réunion publique
d'information organisée à Bassecourt par
le Rassemblement jurassien, M. Ami
Roethlisberger, industriel à Glovelier, an-
cien président du parti libéral-radical
jurassien , a fait une déclaration concer-
nant l'attitude qu'il adopterait lors du
plébiscite du 23 juin prochain.

Après avoir rappelé qu'il était d'origi-
ne bernoise, M. Roethlisberger a fait part
de la déception que lui avait causé le
refus opposé par le Grand conseil aux
propositions des partisans d'une autono-
mie jurassienne dans le cadre cantonal.
Cette voie étant désormais bouchée, M.
Roethlisberger a affirmé qu'il se trouve-
rait dans l'obligation de voter « oui » à
la création d'un canton du Jura le 23
juin. Précisons que M. Roethlisberger
n'est pas membre du Rassemblement
jurassien.
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OUVRIER
désirant prendre
responsabilité de
fabrication trouve
tout de suite ou
pour date
à convenir,
place stable.
Formation
par nos soins.
Stlmo,
fabrique de craies,
17, Crêt-Taconnet,
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 41 31.
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PRÉCEL S.A. cherche pour son département méca-
nique :
MÉCANICIENS-OUTILLEURS
MÉCANICIENS-RÉGLEURS
MÉCANICIENS ÉLECTRICIENS
CONTROLEURS FIXES OU VOLANTS
et pour son département électronique
CONTROLEURS DE CIRCUIT
Horaire variable, ambiance agréable dans usina
moderne, 4 semaines de vacances.
Faire offres ou téléphoner k :
Précel S.A., Vy-d'Etra 10, 2000 Neuchâtel.
Tél. (038) 33 56 56.

cherche
pour son MARCHE A PESEUX :

vendeuse
AU RAYON COSMÉTIQUE

dame de buffet
Nous offrons :

— places stables
— salaires intéressants
— semaine de 44 heures
— nombreux avantages sociaux

q^b M-PARTICIPATION

Veuillez téléphoner au (038) 33 31 41 ou écrire à :
Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, service
du personnel, case postale 228, 2002 Neuchatel.
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Nouveau président
à Nidau

Au cours de la première séance de. la
nouvelle législature, le Conseil de ville
de Nidau a nommé président le radical
romand Willy Pauli , le vice-président
étant M. Fritz Walter (bourgeois).
Depuis les élections de décembre, un
sang nouveau coule dans les veines de
ce parlement puisque les trois-cinquiè-
mes des conseillers sont de nouveaux
élus, a fait remarquer M. Jakob Hafner ,
président de commune, à l'occasion de
son discours d'ouverture.

Hier vers 6 h 40, un piéton a été ren-
versé par une moto, à l'intersection de
la route d'Orpond et du chemin de
Beaulieu. Souffrant de diverses blessures,
le piéton et le motocycliste ont été
transportés à l'hôpital de district de
Bienne.

Piéton renversé
par une moto

HbKLhi»

Hier vers 15 h 25, à l'entrée de Per-
les, une automobile conduite par un jeu-
ne Argovien, âgé de 19 ans et domici-
lié à Magden (AG) est sortie de la rou-
te et a fait plusieurs tonneaux. Souf-
frant probablement d'une fracture d'une
jambe, l'automobiliste a été transporté
à l'hôpital de district.

Jeune conducteur
blessé



Nos placements pour
les experts en épargne
Livrets de placement à terme
D/4/0 pour un placement de 4 ans

D /O pour un placement de S ans

0 /4/0 pour un placement de 2 ans

Banque Rohner SA
p«| 1211 Genève 1 9001 St-Gall Succursales à

31, rue du Rhône Neugasse 26 Zurich, Lugano, Chiasso
1151 Tél.022 241328 Tél. 071 23 39 22
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/ Un mélange qui se distingue.
f  Parce qu'il est composé de riches tabacs de Maryland,

 ̂
/  mûris naturellement. .

W i /  * Un paquet qui se distingue.
/  J^È Parce que c'est un paquet "box", qui protège les cigarettes
¦j %_\ et conserve intact tout l'arôme du tabac.

(¦ Un filtre qui se distingue.
«"*'* À Parce que sa zone «Effectiv» fait ressortir l'arôme du tabac.

?^Aj _ * > > ^^^^ 
****ïL\ __ \ Le filtre comporte une zone appelée

r\f».ll J \ ¦k *-~  ̂ V^i? I? «Effectiv.. , composée de chapbon actif
^-M f^l V t5r4 *̂  

et de terre filtrante naturelle conçue
V_y | l*TV "r «Nr^H"*"*̂  pour faire ressortir tout l'arôme du tabac.
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J 'y p ense tout à coup... I *H
... si je mettais une petite annonce ? <. j  )
C'est si simple, si pratique et si avantageux ! surtout _ \ \

LA FEUILLE D'AVIS JM %

Pour faire publier une < Petite annonce », il suffit de renaît re un texte clair
et très lisible à notre réception, 4, rue Saint-Maurice, 2000 Neuchâtel.

BELLE CHAMBRE indépendante à 1 ou 2
lits. Tél. 25 06 35.

GRAND STUDIO non meublé, libre Immé-
diatement , Belleroche. Tél. 25 75 05.

3 PIECES meublé, libre Immédiatement , 420
francs, rue des Moulins 39, Neuchâtel.
S'adresser au cordonnier.

CHAMBRE MEUBLEE au centre. Téléphone
24 37 12.

CHAMBRE indépendante, meublée, douche
à l'intérieur, quartier nord-ouest. Téléphone
33 39 08.

CHAMBRES indépendantes, confort, douches
à messieurs, libres immédiatement. Télé-
phone 24 70 23.

STUDIO non meublé, avec téléphone,
confort, à Neuchâtel. Tél. 24 70 23.

LE LANDERON, appartement 2 pièces, tout
confort , pour le 1er mars ou à convenir, 310
francs tout compris. Tél. 5123 38, M. +
J.-C. Gurzeller.

BORD DU LAC, magnifique 3 pièces, bien
meublé, 5 lits, grand hall, cuisine, confort, à
personnes soigneuses, libre immédiatement.
Tél. 33 57 73.

PESEUX, dans villa, chambre indépendante,
vue magnifique, confort à monsieur
soigneux. Tél. 31 69 13.

AU CENTRE, chambre, terrasse, vue,
cuisine, bain, à demoiselle. Tél. 25 17 76,
après-midi.

CHAMBRE à demoiselle, indépendante,
confort. Tél. 33 29 16, de 8 à 12 heures.

CHAMBRE indépendante, quartier des Valan-
gines. Tél. 25 18 64, à midi ou le soir.

BELLE GRANDE CHAMBRE, Indépendante,
meublée, ensoleillée, à monsieur,
éventuellement à 2 jeunes filles propres.
Tél. 25 48 02.

BELLE CHAMBRE MEUBLEE, quartier est,
part salle de bains, à monsieur sérieux.
Tél. 24 15 71.

APPARTEMENT meublé.libre le 1er avril, à
la campagne, altitude 800 m, à 8 km ouest
de Neuchâtel, 3 V2 chambres 4 lits, cuisine
agencée, frigo, congélateur, tapis tendus,
chauffage central, eau chaude ; au mois ou
à l'année. Tél. (038) 31 10 43.

IMMEDIATEMENT ou pour date à convenir,
box de garage, Bachelin 15. Tél. 25 72 31,
M. Tamborini.

APPARTEMENT, 4 pièces, bains, dépendan-
ces, dans ancien immeuble, en ville.
Chauffage par étage. Adresser offres écrites
à GN 362 au bureau du journal.

CORCELLES, CHAMBRE INDEPENDANTE,
possibilité de cuisiner ; libre 15 février'
Tél. 31 23 24.

CHAMBRE meublée, confort, à Jeune
homme. Tél. 41 20 29.

CHAMBRE INDEPENDANTE, tout confort
avec pension. Tél. 25 88 55.

CHAMBRES INDEPENDANTES, confort, salle
de bains à monsieur. Tél. 25 66 15.

CHAMBRE indépendante , meublée, avec
confort. Tél. 24 40 42 - 24 42 98, à midi.

IMMEDIATEMENT, quartier Monruz, apparte-
ment de 4 pièces, tout confort. Tél. 24 10 78.

LA NEUVEVILLE, appartement 3 Va pièces,
avec piscines, location 447 fr. Tél. (032)
85 15 12.

APPARTEMENT 2 '/» pièces, Montmollin ou
environs. Entrée 1er mars. Tél. 31 11 96.

ENREGISTREUR , Akai 1710 L, trompette
Emo Wold , matériel de prestidigitation. Télé-
phone (038) 53 36 02.

FLUTE TRAVERSIERE, d'occasion. Télé-
phone 33 44 25, 12 h 30 à 13 heures.

FOURNEAU mazout, en parfait état , livré à
domicile. Tél. 33 39 08.

PAIRE DE SKIS Authier MCS, 206 cm, fixa-
tions Salomon 444 ; prix à discuter. Télé-
phone 24 70 22, après 18 heures.

3 LITS anciens sans literie ; 3 tables de
chevet ; coiffeuse avec glace ; 2 machines à
coudre, 1 électrique ; 1 salon complet ; 1
buffet de service ; table ; chaises ; prix
avantageux. Tél. 31 23 96.

MANTEAU tweed, taille 42-44. Téléphone
(039) 31 51 38.

PETITE MACHINE A LAVER Sobal, état de
neuf, 150 fr. Tél. 42 38 37.

GUITARE ELECTRIQUE Eko, 250 fr. ; ampli-
vox 30 watts, 10 entrées, avec colonne, 450
francs ; Lenco 350 stéréo, 130 francs ;
récepteur trafic 4 bandes, 250 fr. Téléphone
42 28 28.

JOLIS CHIENS bergers appenzellois, 3
mois, Samuel Stâhli, les Trois-Chênes, 2035
Corcelles. Tél. 31 16 86.

BELLE POUSSETTE et pousse-pousse, très
bon état, bas pris. Tél. (038) 24 46 64.

2 CAGES OISEAUX grandeur moyenne,
45 fr. pièce ; table télévision noir-blanc ,
25 fr. ; manteau mouton doré, état neuf
taille 44, 500 fr. Téléphoner après 19 heures
au (038) 33 57 95. i

POUSSETTE DE CHAMBRE, parc au bois,
pousse-pousse, table de salon. Tél. 24 25 47. '

BUFFET ANGLAIS ; table ronde 4 pieds ; 4
chaises ; canapé-lit, accoudoir bois ; deux
fauteuils, prix à discuter. Tél. (038) 31 25 65.

DERIVEUR léger, 4 places, type Windy,
complètement équipé, avaleur de spl. Télé-
phone (038) 4213 95.

TECKEL aveo pedigree. Tél. (038) 31 36 95,
aux heures des repas.

FEMME DE MENAGE pour nettoyage, le
vendredi soir. Tél. 24 06 14.

FEMME DE MENAGE est cherchée,
plusieurs heures par semaine. Tél. 25 29 33.

ETUDIANT donne leçons particulières alle-
mand, anglais, français, maths. Tél. 24 33 29,
le soir. 
EXTRA CHERCHE EMPLOI pour vendredi
soir et samedi. Tél. 24 56 71, le soir.

ETUDIANT OU ETUDIANTE pour nettoyer
appartement de 3 pièces, 2-3 heures par
semaine. Tél. 25 29 60. 
LEÇONS D'ALLEMAND par Allemande com-
pétente, pour élèves et adultes. Prix très
raisonnable. Tél. 25 36 40.

JEUNE DAME dynamique, ayant de
l'initiative cherche place de téléphoniste-ré-
ceptionniste, à Neuchâtel ou aux environs
immédiats. Faire offres sous chiffres 87-
50055, aux Annonces Suisses « ASSA », 2001
Neuchâtel.

ANCIENNES POUPEES, jouets, avant 1930 :
potagers, meubles, poupées, chevaux, etc.,
payés à bon prix. Vient à domicile. Télé-
phone (039) 23 86 07.

POUR BEBE, cherchons chaise à manger,
en bois. Tél. 24 49 02.

PERDU CHATTE BLANCHE, queue coupée,
région Bevaix. Tél. 46 22 80.

MONSIEUR , présentation, situation, rencon-
trerait , pour amitié heureuse et durable,
dame ou demoiselle, 48-55 ans, grande,
mince. Pas sérieux s'abstenir. Ecrire à
52-312 au bureau du journal.

ON CHERCHE A LOUER, pour le samedi 23
février 1974, 2 costumes écossais (pour
adultes). Tél. 24 68 05.

CONSULTATIONS JURIDIQUES organisées
par le Centre de liaison des sociétés fémi-
nines pour les femmes ayant des problèmes
à résoudre, aujourd'hui, après-midi, avenue
DuPeyrou 8. Prendre rendez-vous par télé-
phone de 13 à 14 h, au 25 50 03.

LIVRAISONS, avec camionnettes maximum
1600 kg, petits déménagements. Tél. (038)
33 30 16 ou 25 56 18.
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H \ velle collaboratrice mène à bien les tâches qui lui 
^̂^  ̂ B, B m w seront confiées : correspondance en français et A

FABRIQUES DE TABAC REUNIES SA NEUCHATEL anglais, rapports financiers, tenue de dossiers, etc.

? | 
MEMBRE DU GROUPE PHIUP MORRIS Nous offron s des conditions de travail très intéres- ^

^k santés, dont L'HORAIRE VARIABLE. 
fa

? 
Nous cherchons pour notre Division controller une En outre, nos prestations sociales sont de premier 

^
L

ordre (cantine, clubs de loisirs, etc.). ^^
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| Si vous êtes indécise , ou si vous désirez avoir une Ë̂*
4Ë  ̂ ^k R" B If JP SB I BK ¦" meilleure idée de la place que nous avons à vous ^L

? 

I lll I lll : offrir , téléphonez-nous. Nous répondrons volontiers
à vos questions. ^^^ffc. 

de langue maternelle française , ayant de bonnes 
^̂connaissances d'anglais. ^̂

4^̂  Offres et renseignements aux 
^^L'esprit d'initiative et la précision dans le travail Fabriques de Tabac Réunies SA.

^T sont des qualités nécessaires pour que notre nou- Service de 
recrutement, 2003 Neuchâtel 

^̂
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Tel.038 211145 - interne 225 ou 226. 

^

??????????????? ????????? ????

111M0 -
DNX"ChOCpfl ĵ&m vllW
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REPRÉSENTANT

fers et métaux ,

plusieurs années d'expérience,
cherche représentation en Suisse
romande ou activité similaire.

Adresser offres sous chiffres
28-300052, Publicitas,
2501 Bienne.

Il l llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllll

Jeune fille suisse
allemande cherche
pour le printemps,

place dans
famille

afin de se
perfectionner dans
ia langue française.

Tél. (035) 6 52 81.

A remettre à proximité de Neu-
châtel

hôtel-restaurant
Location basse, chiffre d'affaires
conséquent.

Faire offres sous chiffres IP 364
au bureau du journal.

AERO WATCH S.A.
Fabrique d'horlogerie
NEUCHATEL

cherche

AIDE DE BUREAU
habile

pour emballages, vérifications et
autres travaux de bureau ; con-
naissances en dactylographie
souhaitées, poste indépendant ;
entrée immédiate ou à convenir.

Faire offres à AERO WATCH S.A.,
fabrique d'horlogerie, chaussée
de la Boine 20, 2000 Neuchâtel.
Tél. 251136.

On cherche

SERVICEMAN
Tél. (038) 25 02 72, pour prendre
rendez-vous.

Pour
mon commerce .
ie cherche

un (e)
retraité (e)
désireux de travailler
eu bureau d'achats.
Travail très varié.
Horaire à discuter.
Adresser offres sous
chiffres DE 267 au
bureau du Journal.

'

m\ / • J jj  \kL-?&à&$(% Omelette farcie ^̂ .
XCsiy /ïjfciÉ̂ jEj au r's de veau ^ ĵ

: ,^^1' vSZ^  ̂ cuisine de

MJes œufs I
façon I

i gourmet ••* I
Etre admis à la table fastueuse de Farce : faites blondir la farine au '
Louis XIV était un honneur insigne. beurre, ajoutez ie bouillon et '/s
La première fois que Voltaire y fut verre de vin blanc , pour obtenir une
convié, il ne toucha à aucun mets , sauce crémeuse. Laissez mijoter
manifestant même une impatience env. 'A d'heure, ajoutez 2 cuillerées
croissante. Finalement, il se rendit à soupe de crème , les champi- |
dans la cuisine royale, où il se gnons et le ris de veau,
prépara lui-même ce que l'on •
appelle depuis une « Omelette Omelettes : battez les œufs dans '
Voltaire ». une terrine, salez et poivrez. Sur

v4 fond de beurre, à la poêle, faites
£y{ cuire 2 omelettes avec les œufs :

battus. Disposez-les ouvertes sur un !
Pour 4 personnes. plat chaud, répartissez par moitié la
Coût par personne 2 fr. 60. (arce sur une par t de chaque
Préparation 30 min. omelette et repliez ensuite sur elle
2 cuillerées à soupe de farine , 2 dl l'autre part. Si vous le souhaitez,
de bouillon, 30 g de beurre, 150 g accompagnez ce mets — comme
de ris de veau, 50 g de champi- Voltaire — de pointes d'asperges
gnons, 8 œufs. bien chaudes.

.Les œufs ll| : W
^̂  ̂ vigoureux r̂ r̂

CADRE COMMERCIAL
et administratif , Romand, 32 ans,
plusieurs années d'expérience
dans postes à responsabilités en
Suisse et à l'étranger , langues :
français , allemand, anglais, par-
lées et écrites couramment , habi-
tude de prendre des décisions,
connaissances marketing, cherche
situation d'avenir à Neuchâtel ou
aux environs.
Faire offres sous chiffres Bl 357
au bureau du journal.

Jeune fille, 17 ans, cherche place
comme

demoiselle
de réception
ou aide de bureau

(débutante) chez médecin ou mé-
decin dentiste.
Adresser offres écrites à HO 363
au bureau du journal.

Nous cherchons, pour entrée immédiate ou à
convenir :

vendeuse
pour notre département d'orfèvrerie , sachant
dactylographier et ayant si possible des notions
d'allemand ; »

aide de bureau
éventuellement Suissesse allemande ayant des
notions de français et sachant dactylographier ;

employé de bureau
de langue française, avec de bonnes notions
d'allemand, susceptible, après mise au courant, de
prendre des responsabilités dans l'un de nos dépar-
tements de vente ;

ouvriers spécialisés
susceptibles d'être formés comme frappeurs , tour-
neurs et diamanteurs ;

ouvrières d'atelier
pour nos départements frappe et terminaison de
médailles.

Faire offres à : Paul Kramer Neuchâtel S.A., fabrique
de médailles et d'orfèvrerie, Maillefer 15, 2000 Neu-
châtel. Tél. (038) 25 05 22.

FABRIQUE D'HORLOGERIE

PRECIMAX
MONRUZ-NEUCTHATEL

engage :

horloger
complet-décotteur
compteuse pitonneuse

sur machines GREINER, travail en
atelier,
ainsi que du

personnel féminin
pour travaux faciles, uniquement
en atelier.

Faire offres à la Direction de :
Precimax S.A., rue de Champré-
veyres 2, 2000 Neuchâtel 8.

Beau choix
de cartes de visite

à l'imprimerie
de ce journal

A chaque visage sa coiffure

m *^Ën__h ^̂ Q fcF^B Blwik

Ë TANIA - ROBERT Salon Annemarie
M MARIANNE - NIKO place Pury 3

LINA - CHRISTIANE Tél. 24 03 43
A VOTRE SERVICE SERVICE NON-STOP I

Kiosque cherche

REMPLAÇANTE
1 ou 2 jours par semaine.
Se présenter ou téléphoner au
24 04 21, à Pierre-à-Mazel 11.

Je cherche
affûteur

d'outils ; mécanicien, menuisier
ou manœuvre serait formé.
Adresser offres à R. Debrot,
atelier d'affûtage, Prébarreau 8,
2000 Neuchâtel. Tél. 2513 41.

Nous cherchons

OUVRIÈRE
à plein temps. Formation com-
plète pour personne inexpérimen-
tée mais ayant de l'initiative.
Travaux variés, ambiance agréa-
ble. Salaire selon qualifications,
avantages sociaux de premier
ordre. Horaire de travail : 5 jours
(44 h).
Delachaux & Niestlé S.A.,
passage Max-Meuron 4,
2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 2518 75.

Bar à café AU BORNICAN,
à Fontainemelon,
cherche, pour fin février ou date
à convenir ,

SOMMELIÈRE
Débutante acceptée.
Téléphoner au (038) 24 43 35,
de 10 à 20 heures.

HUGUENIN & FOLLETÊTE
FABRIQUE DE VERRES DE MONTRE
NEUCHATEL

cherche

MECANICIEN de première force I
spécialisé dans le réglage des machines.

Nous désirons une personne pouvant assumer la res-
ponsabilité d'un atelier d'une trentaine d'ouvriers.
Salaire élevé à personne capable.

S'adresser à Huguenin & Folletête,
Portes-Rouges 163, Neuchâtel. Tél. (038) 25 41 09.



Moins d'accidents et moins de
morts sur les routes en 1973

D'après les indications du Ipureau fé-
déral de statistique , on a enregistré
l'année dernière 71.350 accidents de la
circulation , c'est-à-dire 6632 ou 9 % de
moins qu'en 1972. La diminution est
particulièrement marquée (272 cas ou
16 %) pour les personnes tuées, dont
le total se réduit de la sorte à 1450.
Quant à celui des blessés (32.800), il
est aussi de 4308 ou de 120 % moins
élevé qu 'en 1972.

Comme l'indique le bureau fédéral ,
la régression doit sans doute être attri-
buée en bonne partie à la limitation de
la vitesse à l'extérieur des localités, en-
trée en vigueur le 1er janvier 1973.
En réalité , le nombre des personnes qui
ont perdu la vie lors d'accidents de la
circulation a baissé d'un quart (277) sur
les routes principales et de 4 % sur
les routes secondaires.

En novembre et en décembre , la fré-
quence des accidents a encore sensible-
ment diminué du fait de l'interdiction
générale de circuler certains dimanches.
Malgré cette restriction , il s'est néan-
moins produit ces jours-là 46 accidents,
dans lesquels ont été impliqués surtout
des taxis , des cyclistes et des piétons.

Sur les routes nationales, dont le ré-
seau ne cesse de s'agrandir , le total des
personnes tuées a passé de 56 en 1972
à 73 pendant Tannée considérée. Il ne
faut toutefois pas oublier qu 'il s'élevait
à 107 en 1971. Depuis que la vitesse
est également limitée sur les autoroutes,
autrement dit à partir du 17 novembre
1973, il ne s'y est plus produit d'acci-
dent mortel. Il est encore trop tôt pour
tirer des conclusions définitives quant
aux effets de la limitation de la vi-
tesse sur la fréquence des accidents.

Tous les groupes d'usagers de la rou-
te comptent moins de morts que l'an-
née précédente. Les conducteurs et pas-
sagers de voitures de tourisme ont payé
le plus lourd tribut à la route. Le nom-
bre des morts (584) est néanmoins de
88 infé rieur à celui de 1972. Les pié-
tons restent toujours très exposés. En
effet , le total des tués a été de 333 chez
les adultes (53 de moins que l'année
précédente) et de 98 chez les enfants
(—11). En ce qui concerne les véhicules

utilitaires les résultats ne sont guère;
meilleurs qu 'une année auparavant : le
nombre des morts n'a diminué que de
3 et se chiffre à 52. Parmi les person-
nes décédées des suites d'un accidenl
de la circulation , il y a en outre : lie
motocyclistes, 19 scootéristes, 38 per-
sonnes qui se déplaçaient au moyen d'un
motocycle léger, 142 cyclomotoristes el
62 cyclistes.

VITESSE INADAPTÉE
Un peu plus de la moitié des acci-

dents mortels se sont produits à l'exté-
rieur des localités, sur des routes droi-
tes ou dans des virages. La cause prin-
cipale de ces accidents est la vitesse
inadaptée aux conditions. Vient ensuite
le mépris du droit de priorité aux bi-
furcations. L'inobservation des signaux
aux passages à niveau a également eu
de graves conséquences. Les 215 person-
nes qui ont perdu la vie au cours d'ac-
cidents dans lesquels étaient impliqués
des conducteurs ou des piétons pris de
boisson correspondent à 15 % du total
des tués.

LAMA :
la commission

du National
fidèle aux 3%

BERNE, (ATS). — La commission du
Conseil national , qui s'est réunie lundi
en présence du conseiller fédéral
Hùrlimann pour examiner les diver-
gences avec le Conseil des Etats dans le
projet de loi sur la LAMA, a maintenu
les 3 % à prélever sur le revenu de
l'activité lucrative en faveur notamment
de soins hospitaliers . La commission est
d'avis que cette cotisation générale,
perçue selon les règles de l'AVS-Al,
serve à réduire également le coût des
soins à domicile. Elle sera affectée aussi
aux prestations en cas de maternité et
aux mesures de médecine préventive.

Le Conseil des Etats s'en était tenu la
semaine dernière aux 2 % alors que le
gouvernemnet propose 3 %, pour tenir
compte des difficultés de trésor de la
Confédération.

Avant le vote final , la commission du
Conseil national a rejeté deux propo-
sitions visant à fixer le taux du prélè-
vement à 2,6 % et c'est par 14 voix
contre 3 qu'elle a opté pour les 3 %.
D'autre part , 11 voix sont allées à
une proposition demandant que la coti-
sation général e couvre au minimum un
tiers et au maximum la moitié des
dépenses totales. Il a été reproché aux
défenseur de cette solution que la
volonté d'épargne des particuliers
touchés s'en trouverait diminuée.., . . :.

Il reste- 1 en tout deux dernières
divergences qui devront être traitées en
mars par les Chambres. Le conseiller
national Egli (PDC-LU) a fait savoir
qu 'il présenterait une proposition mino-
ritaire en faveur des 2,6 % pour offrir à
l'autre Chambre un compromis. Selon
les calculs de l'office des assurances
sociales, ce taux de cotisation
permettrait de couvrir 40 % des
dépenses totales.

Journaliste suisse
expulsée d'Espagne
BERNE (ATS). — La journaliste

suisse Annemarie Schwyter, très connue
en Suisse alémanique, qui travaillait de-
puis le début de l'année de nouveau en
Espagne, a été expulsée ' de ce pays le
24 janvier. Trois fonctionnaires espa-
gnols lui ont intimé l'ordre de faire ses
valises et l'ont immédiatement recon-
duite à la frontière.

Le motif de cette expulsion semble
être une « disposition » datant de 1971
qui n 'a toutefois pas été confirmée par
écrit. L'ambassadeur de Suisse à Madrid
s'efforce actuellement d'obtenir des ren-
seignements auprès des autorités espa-
gnoles.

Volonté, persévérance, réussite :
c'est la devise des skieurs aveugles

La volonté de se sentir comme les autres.

Créé il y a p lus de 8 ans sur l'initia-
tive d'un aveugle, le Groupement ro-
mand des skieurs aveugles et amblyopes
compte actuellement une quarantaine
d'handicapés de la vue et 60 70 moni-
teurs puisque chaque aveugle skie avec
son moniteur.

Les buts du GRSA sont d'organiser,
d' encourager et de contrôler la prati que
du ski alpin pour l'handicapé de la vue,
de maintenir une bonne camaraderie
entre tous ses membres et de mettre sur
pied diverses manifestations sportives et
extra-sportives. Ses ressources sont uni-
quement constituées par les cotisations
de ses membres, les subsides de l'Ai, de
la FSA , de dons et autres apports.

Au départ , un petit problème s'est
posé : pouvoir reconnaître le tandem
que forment le skieur aveugle et son
moniteur. Comme tout handicapé,
l'aveugle craint la pitié. Il ne veut pas
être dif férent : se vêtir d' une façon spé-
ciale, c'était se signaler aux yeux dei
autres.

Cependant , sur. les pistes ouvertes à
chacun , il fau t  penser « sécurité
d'abord ». Il a donc été indispensable de
créer une veste spéciale pour l'aveugle
(jaune à bandes noires) et pour son gui-
de-moniteur (rouge à bandes noires).

t Soyez courtois sur les pistes, des
aveugles skien t » : les affich es en couleur
illustrant parfaitement le tandem aveu-
gle-moniteur, placées dans certaines de
nos stations, ne suffisent pas toujours à
attirer l'attention des fous  de la vitesse
sur les pistes, c'est la raison pour laquel-
le un f i lm fu t  tourn é par Jacques Lave-
nex — spécialiste du f i lm alpin — dans
la région des Diablerets « Piste Blanche
dans la nuit » qui obtin t un diable de
bronze au festival du f i lm alpin suisse
en 1971.

Enthousiasmé par le dynamisme des
membres du GRSA , Raymond Lambert ,
pilote ct guide jort connu, après avoir
vu ce film, of fr i t  spontanément une
course de montagne à la Rosa blanche à
deux aveugles el leurs moniteurs, course
que Jacques Laverex ne manqua pas de
filmer.

Le but de ce f i lm  n 'est pas de faire du
sensationnel , mais de prouver au public
la volonté de l'aveugle, sa joie de skier,
à se sentir comme les autres. L 'ivresse
d' une descente est ressentie de la même
façon , p lus profondément peut-être pai
l 'handicapé de la vue que par le « clair-
voyant » qui ne sait pas toujours voir...

Insp iré d'un proverbe anglais qui
démontre qu 'en montagne, la volonté esl
indispensable à la réussite, il est un
témoignage de la persévérance de l 'hom-
me et de la volonté de l'handicapé p hy-
sique — de l'aveugle en particulier —
qui lui permet d'aller et d'ouvrir son
chemin, sa p ropre piste, puisqu 'à skis,
l'aveugle précède toujours le moniteur.

Avec ses 3336 mètres, la Rosablanche
domine le val de Bagnes, celui de Nen-
daz et d'Hérémence. Y mener des aveu-
gles est une question de volonté.

Titre du f i lm « Rosa blanche, le ciel est
bleu quand même... » Ce f i lm sera pré-
senté et distribué dans différentes villes
de Suisse romande par le service des loi-
sirs de Coopération. C'est une produc-
tion du GRSA dont le président est
M.  Pierre Rayroud à La Tour-de-Peilz.
La réalisation est de Jaques Lavenex
asssité d'une équipe technique composée
de Michèle-Anne Chiorino, Alain Véron,
lean-Jacques Honegger et le Studio de
Poche , Biaise Lavenex et Eugène Pernet ,
avec Raymond Lambert, Pierre Rayroud ,
Michelin e Chuard, Roger Allemand et
Micheline Blanc.

Un f i lm que vous ne devez pas man-
quer de voir lorsqu'il passera dans votre
ville.

SP

Elections zuricoises: 21 femmes font leur
entrée dans de nouveaux Conseils législatifs

Dans le canton de Zurich, six
communes Dietikon , Schlieren, Diiben-
dorf, Bulach, Adliswil et Opfikon ont,
au cours de ce week-end, élu leur
parlement communal. A l'exception de
Dietikon , aucune de ces communes ne
possédaient encore de Consel législatif.
Toutes ces communes sont situées dans
les environs de la ville de Zurich et
dans des régions qui ont connu , ces
denrières années, un rapide développe-
ment. Elles comptent en moyenne entre
10.000 et 20.000 habitants. Ce sont au
total 21 femmes qui ont fait leur entrée
dans les parlements de ces communes.

Les résultats des élections , dans les
différentes communes, sont les suivants :

Dietikon : (36 sièges, 23.000
habitants) : par rapport à 1970, les partis
socialiste, démocrate-chrétien et évan-
gélique populaire ont gagné chacun un
siège aux dépens de l'UDC-PAB (-1) et
de l'alliance des indépendants (-2). Les
radicaux et les démocrates ont conservé
leurs sièges. La répartition des sièges au
sein du législatif de Dietikon est la
suivante : UDC-PAB 5, socialistes 9,
radicaux 3, PDC 11, démocrates 2, parti
évangélique populaire 3 et alliance des
indépendants 3. Une femme a été élue.

Schlieren : (36 sièges, 12.000 habi-
tants) : PAB-UDC 6, radicaux 6, parti
évangélique populaire 2, PDC 5,
socialistes 11, alliance des indépendants
4 et « association du quartier
Muelligen » 2. Trois femmes ont été
élues.

Dubendorf : (40 sièges, 21.000
habitants) : PAB-UDC 7, alliance des
indépendants 4, républicains 3, parti

évangélique populaire 3, démocrates 3,
« libres habitants et citoyens » 3,
radicaux 5, PDC 5 et socialistes 7. Six
femmes siégeront au parlement
communal.

Bulach : (36 sièges, 12.000 habitants) :
alliance des indépendants 2, parti
évangélique populaire 4, association des
bourgeois de Bulach 3, PDC 2, radicaux
8. PAB-UDC 5, jeunes radicaux 1,
républicains 3 et socialistes 8. Quatre
femmes ont été élues.

Adliswil : (36 sièges, 16.000 habitants) :
alliance des indépendants 3, parti évan-
gélique populaire 5, socialistes 7,
républicains 1, radicaux 7, associations
des électeurs libres 2, PAB-UDC 6 et
PDC 5. Quatre femmes ont été élues.

Opfikon : (36 sièges 12.500 habitants) :
« association communale » 6, parti
démocratique 1, alliance des . indépen-
dants 2, radicaux 7, socialistes 5, PDC 6,
PAB-UDC 5 et parti évangélique popu-
laire 4. Trois femmes sont élues.

Uni de Lucerne: du retard!
De notre correspondant :
Ce que nous avions laissé entendre il

y a quelques jours, est devenu réalité.
Au cours de la réunion du Grand
conseil lucernois lundi après-midi, la
décision de retarder d'une année les vo-
tations cantonales concernant les crédits
nécessaires pour la construction de
l'Université de Suisse centrale a été prise.
Si tout va bien, la votation populaire
aura lieu fin 1974 - début 1975. Une in-
terpellation de l'alliance des indépen-
dants proposait la votation en 1978.
Heureusement, le projet de l'Alliance
des indépendants n'a pas trouvé grâce,
sinon on aurait peut-être pu enterrer
tout le projet universitaire.

Saura-t-on jamais les raisons précises
qui ont amené les autorités lucernoises à
proposer ce renvoi ?

D'une part, dans le canton de Lu-
cerne, un tel projet n'aurait pas toutes
les faveurs et d'autre part, on fait état
de difficultés financières. Une chose est
certaine : le projet de loi, sera soumis au
Grand conseil en juin de cette année.
C'est-à-dire avant les élections.

DES PROBLÈMES POUR
LES AUTRES CANTONS ?

Ce renvoi de la votation populaire
d'une année risque de poser des pro-
blèmes dans les autres cantons, faisant
eux aussi partie du concordat universi-
taire : Schwytz, Uri, Obwald, Nidwald et
Zoug. Ces gouvernements cantonaux
avaient déjà pris des mesures pour les
votations. Mais avant que le canton de

Lucerne, principal pilier de ce projet
universitaire, n'ait pris sa décision, il ne
sera pas possible d'entreprendre quoi
que ce soit chez ses voisins. Les autori-
tés et les spécialistes des questions uni-
versitaires espèrent que la population
changera encore son fusil d'épaule.

Aménagement du territoire :
M. Schurmann est satisfait

SOLEURE (ATS). — A la suite du
débat au Conseil national sur l'atnéna-
ment du territoire, le professeur Schur-
mann , qui est à l'origine du projet de
loi , a publié un commentaire dans les
« Solothurner Nachrichten » sur la fu-
ture loi. Même si un référendum devait
être lancé, un nau frage du projet ne se-
rait pas à craindre. Trop de choses sont
en jeu. Celui qui souhaite, dans le sens
de l'article constitutionnel, créer les con-
ditions territoriales propres à permettre
l'épanouissement de la vie individuelle,
sociale et économique dira « oui ».

La loi prévue, écrit encore M. Schur-
mann, imprégnera et modèlera notre so-

ciété de façon durable et tenace, comme
l'a déjà fait l'AVS et la loi sur le code
civil. Il s'agit en fait d'une tentative
d'influencer, au niveau national, le dé-
veloppement de la propriété foncière,
des localités et, d'une façon générale,
de l'habitant futur. Cela signifie que
l'on interviendra pour infléchir certains
processus et que l'on changera le rap-
port entre les intérêts privés et l'inté-
rêt général. La propriété privée qui devra
s'insérer dans un cadre plus vaste ,
pourra en fait être « sauvegardée » par
ce pas en avant. Certes, les limitations
de la propriété en fonction de ce qui est
essentiel pourront être dans quelques cas
ressenties douloureusement. Mais les
limitations envisagées, qui concerneront
par exemple les possibilités d'utilisation
— de natu re capitaliste, entre autres —
inhérentes à la possession de terrain,
seront faites dans l'intérêt de la commu-
nauté. On ne pourra plus bâtir n'importe
où, sans discernement, la constitution de
zones différant par le degré d'utilisa-
tion mettra fin au système anarchique
qui a souvent prévalu dans l'occupation
du territoire.

L'aménagement supposera une répar-
tition assez complexe des attributions en-
tre la Confédération et les cantons. On
sait que le droit en matière de construc-
tion est de la compétence des cantons
et l'Etat central ne pourra empiéter dans
ce domaine sans difficulté. C'est pour-
quoi ce problème a fait l'objet de con-
troverses aussi bien dans les commis-
sions qu 'à l'Assemblée fédérale. Enfin ,
en ce qui concerne les relations entre
les régions de montagne et de plaine,
le conseiller national Schurmann a sou-
ligné qu 'à long term e une agriculture sai-
ne et un renforcement de la propriété
foncière paysanne ne seront ' possibles
que grâce à l'établissement de zones.

Les Bâlois conserveront-ils
leur Ecole de pharmacie ?

De notre correspondant dc Bâle :
En mars 1971, le département fédéral

de l'intérieur créait une commission de
neuf membres pour étudier une éven-
tuelle réforme, à l'échelon national , des
écoles de pharmacie. Deux ans plus tard ,
soit en mai 1972, cette commission rédi-
geait son rapport et proposait de réduire
le nombre de ces écoles de cinq à deux ,
soit une pour la Suisse alémanique et
une pour la Suisse romande.

Un malencontreux hasard voulut que
cette proposition coïncidât plus ou
moins avec une période de déficit chro-
nique des finances de Bâle-Ville , déficit
chronique obligeant le gouvernement can-
tonal à faire des économies dans tous
les domaines , Université comprise. Celle-
ci devrait notamment réduire le nombre
de ses employés de 2 % et celui de
ses chargés de cours et de ses lecteurs
de 6 %... Comme les facultés , dans leur
ensemble , ne tiennent pas à faire les
frais de l'opération , il se trouva d'em-
blée des gens fort bien intentionnés pour
trouver tout naturel de sacrifier les phar-
maciens. Ce fut le cas, en particulier ,
de la commission de coordination de
l'Université , qui mit même un certain
enthousiasme à soutenir le point de vue
de Berne.

Mais l'opposition ne tarda pas à se
manifester. A l'Université notamment, et

les polémiques vont aujourd'hui bon
train. Ceux qui ne sont pas d'accord
avec le oui un peu prématuré de la
commission de coordination relèvent en
particulier qu 'il ne s'agit pas unique-
ment , ici , d'une question de gros sous.
11 existe un peu partout , en Suisse, une
pénurie de pharmaciens. 50 des 60 apo-
thicaires de Bâle et de Riehen ont ap-
pris le métier sur place. L'auraient-ils
choisi s'il leur avait fallu se rendre à
Berne ou à Zurich ? Ce n'est pas cer-
tain. L'Ecole de pharmacie de Bâle jouit
en outre d'une solide et vieille réputa-
tion et on ne saurait la supprimer sans
porter un coup sensible à toute l'alma-
mater.

Enfin , et ce n 'est pas le plus faible
argument des adversaires de la capitu-
lation , Bâle est l' une des capitales mon-
diales dc l 'industrie pharmaceutique , in-
dustrie qui entretient avec la faculté de
philosophie et des sciences naturelles —
dont dépend l'Ecole de pharmacie —
des rapports infiniment profitables aux
deux parties.

Bâle , il le semble du moins, s'apprê-
te donc à défendre résolument son bien
et à tout mettre en œuvre pour que la
future Ecole de pharmacie de Suisse
alémanique reste dans ses murs.

Une épidémie de
botulisme en Suisse

l'été dernier
BERN E (ATS). — Entre la mi-juillet et

le début d'août 1973, apprend-on dans
le dernier bulletin du service fédéral de
l'hygiène publique , 48 personnes
atteintes d'une maladie semblable au
botulisme , ont été observées en Suisse.
La répartition dans les cantons était la
suivante : Zurich 25, Berne 10, Lucerne
3, Zoug 2, Saint-Gall 1, Argovie 1, Tes-
sin 1, Vaud 1, Valais 1, Genève 3.
Aucune des personnes déclarées n'est
tombée malade après le 13 août 1973.

L'évolution clinique a été de longue
durée (plusieurs semaines), mais
bénigne. Le laboratoire a confirmé la
présence de toxine botulique dans
le sérum de 19 patients. Le type b a pu
être démontré dans un certain nombre
de cas.

L'enquête épidémiologique a révélé
que du fromage de brie d'origine
étrangère , placé pour la vente au détail
sur de la paille provenant d'un pays
tiers , pouvait être incriminé. L'analyse
Je 74 échantillons de fromage a fourni
des résultats négatifs , précise le
service fédéral de l'hygiène publique.

iUKiLH , (A ï s;. — .La liste des
gains du 5me tirage de la Loterie
suisse à numéros s'établit de la
manière suivante :

102 gagnants avec 5 numéros
10.645 fr. 50 chacun.

5387 gagnants avec 4 numéros 100
fr. 80 chacun.

105.164 gagnants avec 3 numéros 4
francs chacun.

Aucun concurrent n 'a réussi à
déterminer 6 numéros ou 5 numéros
avec le chiffre complémentaire.

Comme les 1er et 2me rangs ne
sont pas pourvus , on a renoncé à
doter le 2me rang de 100.000 francs
(art. 13. 6) et la somme des gains du
1er rang a été attribuée au 3me
rang.

(Sans garantie).

Loterie à numéros :
pas de gros gains

Les recrues à
pied d œuvre

BERNE (ATS). — Lundi , 18.300
hommes ont bouclé leurs valises el
se sont rendus dans les différentes
places d'armes du pays. D'après le
tableau des écoles de l'armée suisse,
publié par le département fédéral
militaire , 49.570 hommes prendront
part cette année à des écoles de re-
crues ou à des cours d'instruction
pour aspirants officiers ou sous-offi-
ciers, dont 22.850 au cours du pre-
mier semestre et 26.720 au cours du
second.

La place de Thoune accueillera en
tout 4450 hommes, les écoles de la
région bernoise en formeront 2920,
la place de Bière 2350, celle de
Payerne 2250, celles de Fribourg-
Morat 2100 et celles de Lausanne-
Chalet-à-Gobet et Moudon 1650.
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Effervescence
politique à Lucerne

(c) Les partis politiques s'agitent en
ville de Lucerne. M. Robert Hodel
(sans parti), directeur du département de
police et des transports publics, a donné
sa démission. A peine cette nouvelle a-
t-elle été rendue publique , que les par-
tis politiques se sont agités. L'alliance des
indépendants a déjà proposé son can-
didat , en l'occurrence M. Heutschy,
battu dernièrement lors de l'élection
d'un nouveau directeur pour le dépar-
tement « constructions publiques ». Mais
les deux autres « grands » —, les radi-
caux et les démocrates-chrétiens — ne
veulent pas se laisser faire. Ils ont dé-
claré être eux aussi intéressés par ce
siège vacant et vont proposer des can-
didats au cours des prochains jours. On
peut s'attendre à Lucerne à une cam-
pagne pré-électorale d'une rare intensité.
Jusqu 'à maintenant, le Conseil municipal
de la ville de Lucerne se composait
d'un sans-parti , d'un démocrate-chrétien
de deux radicaux et d'un socialiste.

ACTUALITÉ SUISSE ET ROMANDE 

Taxes de séjour: un problème qui va dominer
les débats actuels au Grand conseil valaisan

De notre correspondant :
Le Valais encaisse chaque année

pour quelque huit millions de francs de
taxes de séjour dont un million s'en va
à l'Union valaisanne du tourisme. On
sait que le Tribunal fédéral a récem-
ment remis en cause, sous certains
aspects, la perception de ces taxes à
la suite d'un recours parti d'un proprié-
taire de chalet de Verbier étranger au
canton.

Ce problème va dominer sans doute
les présents débats du Grand conseil
valaisan qui a ouvert hier ses portes
sous la présidence de M. Charles-Marie
Crittin , avocat , de Chamoson.

L'autre fait  qui domina cette premiè-
re journée de débats fut la proposition
faite par le groupe démocrate-chrétien
du Valais central de renvoyer à une
session extraordinaire l'examen de la
loi des finances dans ce qu 'elle a de
modifié.

Ces deux dossiers seront ouverts à
nouvea u ce matin au sein du parle-
ment. On saura dès lors si la haute
assemblée accepte de voter un décret
d'urgence en matière de taxes de
séjou r et s'il accepte de renvoyer la loi
fiscale à des temps meilleurs.

Roland Collombin a été à l'honneur
au cours de celte première journée de
débats ; en effet dans son discours
inaugural le président Crittin a souli-
gné ses exploits. D'autre part , on parla
de lui lorsqu'il fut question de voter
des crédits en faveur d'une nouvelle
route dans sa région de Bagnes-Versé-
gères.

Dans son tour d'horizon cependant,
le président de la haute assemblée
évoqua tout d'abord quelques-uns des
problèmes politiques qui marquèrent
ces derniers temps la vie du canton. Il
parl a des arrêtés conjoncturels sans
craindre de relever que « des erreurs

manifestes » parsèment la liste fédérale
des lieux à vocation touristique où
l' acquisition d'immeubles par des étran-
gers est soumise ou non à des auto-
risations spéciales. « Il importe, dit-il ,
que le gouvernement fasse recti-
fier ces erreurs qui sont de nature à
gravement léser certaines régions de
notre canton » .

Le président poursuit en félicitant
Zurich pour l'aide apportée à six peti-
tes communes valaisannes. Il félicite
les trois nouveaux conseillers fédéraux
et souhaite une excellente retraite aux
aînés qui s'en sont allés. Il relève les
mérites d' un grand ami du Valais ,
M. Paul Gorin . directeur du 2me arron-
dissement des PTT qui vient de pren-
dre sa retraite tout comme ceux de
M. Clovis Luyet. député , pour ses 40
ans de vie syndicale.

Parlant de sports , il associe à Col-
lombin tous ceux qui firent honneur au
canton ces derniers temps, les Rou x.
Zurbriggen, etc. II rend hommage en
terminant à M. Franz Imhof , ancien pré-
sident du Grand conseil , qui vient de
mourir.

Sitôt terminé le discours du prési-
dent , plusieurs membres de la haute
assemblée siégeant pour la première
fois prêtèrent serment. Ce fut le cas
notamment de M. Edgar Zufferey, le
présiden t de Chippis , qui prenait rang
pour la première fois au sein de ses
collègues depuis ses mésaventures.

C est la revision de la loi des f inan-
ces qui devait constituer l'essentiel des
débats de cett e session. Le groupe
'démocrate-chrétien du Valais central
que préside M. Pierrot Moren, de Sion,
proposa hier son renvoi à une session
extraordinaire . L'objet en effet est si
important qu 'il demande du temps et
de la réflexion. C'est ce matin seule-
ment que l'on saura si les députés

acceptent de suivre la proposition des
démocrates-chrétiens.

Le fait qui domina cette journée
d'ouverture fut  la déclaration de M. Guy
Genoud. président du gouvernement
concernant la perception des taxes de
séjour dans le canton. On sait que cet-
te perception fut en partie contestée
par le Tribunal fédéral qui les déclara
récemment contraires à la constitution
sous certains aspects. M. Genoud sou-
ligne la complexité du problème et pro-
pose à la haute assemblée pour pallier
à toute  incerti tude dans l ' immédiat
l' examen d' un décret d' urgence. En
effet , les huit millions de francs de
taxes perçus chaque année en Valais
sonl mis en cause indirectement , tout
comme d' ailleurs l' existence même de
l'Union valaisanne du tourisme. Il fau-
dra envisager la perception d'une taxe
d'hébergement. Ce décret d'urgence
devrait  permettre d'assurer la transition
jusqu 'à l'élaboration , dans deux ans,
d' une nouvelle loi sur le tourisme. Les
députés se prononceront mardi sur
l'cntréç en matière dès que les docu-
ments mis au point hier par les juri stes
de l'Etat seront en leurs mains.

En fin de matinée , le parlement a
accepté divers décrets de moindre
importance touchant par exemple la
classification des routes, la correction
de la Viège à Taesch, la correction de
la route Brigueried-Brigue et la correc-
tion de la route le Chable-Fionnay. II
est question ainsi d'élargir la chaussée
oui traverse par exemple le village de
Verségères où habite Roland Collom-
bin. Semant la bonne humeur dans la
salle , le rapporteur M. Prosper
Bagnoud , de Crans-Montana, demanda
aux députés d'accepter l'urgence de ce
décret en précisant en riant que
« Collombin attendait le résultat du vote
pour savoir s'il allait gagner ou non à
Saint-Moritz... ». L'urgence fut acceptée.

M. F.



L'ADMINISTRATION COMMUNALE
LAUSANNOISE
cherche

LOGOPEDISTE
en possession du diplôme universitaire de logopé-
diste, ou ayant des qualifications équivalentes. La
préférence irait à candidat (e) ayant quelque expé-
rience de la pratique chez les écoliers.

Adresser offres à la Direction des écoles, service
médical, case ville, 1002 LAUSANNE, ou téléphoner
au No (021) 43 62 75.

cetp
Société d'ingénieurs-conseils à Lausanne cherche
pour études, projets, devis et surveillance de chantiers,
dans le domaine des installations électriques :

ingénieur ETS nu équivalent
réseau de distribution sous-stations, installations inté-

. heures ;

installateur électricien
avec maîtrise fédérale ou solide expérience pour
toutes installations intérieures courant fort et courant
faible ;

ingénieur en nrganisatinn
pour coordination d'études et de travaux de grands
chantiers.

Nous cherchons des candidats ayant quelques années
de pratique, faisant preuve d'initiative et de collabora-
tion avec d'autres corps de métier.

Travail intéressant , horaire libre, avantages sociaux
d'une entreprise moderne.
Faire offres avec curriculum vitae, à la Compagnie
d'études de travaux publics S.A., rue Saint-Martin 7,
1002 Lausanne.
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En raison de son développement important , bureau =

Hf d'assurance de la ville offre places stables à =

I un (une) employé (e) actif (ve) j
= sténographie pas indispensable mais ayant si possible g
= quelques notions d'italien ou d'espagnol ; =

| un (une) aide de bureau |
= pour travaux faciles. Discrétion assurée. Date d'entrée à 

^= convenir. §=
j  ̂ Faire offres sous chiffres EJ 342 au bureau du journal. g
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Nous cherchons pour notre département
ÉLÉVATEURS HYSTER un

maoasâiÊer
pour le service des pièces détachées.

Notre futur collaborateur sera chargé de la prépara-
tion des commandes, du contrôle des livraisons et
de l'organisation du magasin.

Nous offrons un poste à responsabilités, des condi-
tions modernes de travail et d'engagement.

Veuillez téléphoner ou adresser vos offres de
service à

DRAIZE S.A.
SERVICE DU PERSONNEL
Rue des Draizes 51
2006 Neuchâtel.
Tél. (038) 31 2415 (interne 16).

iHl»l:rflH=1
cherche

aide-concierge
Il s'agit d'un emploi à plein temps et de con-
fiance.

Avantages sociaux d'une grande entreprise.

Les candidats intéressés sont priés de se mettre
en rapport avec nous par téléphone ou par écrit.

EDOUARD DUBIED & CIE S.A.
SERVICE CENTRAL DU PERSONNEL
Rue du Musée 1
2001 NEUCHATEL
Tél. (038) 25 75 22

BUREAUX DE NEUCHÂTEL

CHAUSSURES

BALLY .âlOLJL
Rue de l'Hôpital 11, à Neuchâtel

cherche

VENDEUSE
connaissant la branche et la mode, ou s'y intéressant.
Place stable et conditions de travail agréables,

préstations sociales. Magasin fermé le lundi.

Faire offres ou prendre rendez-vous pour fixer un
entretien avec M. L. Richner, gérant, tél. (038)

25 16 35.

Madame,
connaissez-vous la comptabilité ?
Dans ce cas, nous avons besoin de vos services en
qualité

D'EMPLOYÉE DE BUREAU
à la demi-journée

Nous vous confierons la comptabilité (système Ruf),
la calculation des salaires et divers travaux de
bureau.

Poste indépendant, demandant une certaine initia-
tive.

Nous attendons votre coup de téléphone, afin de
fixer un rendez-vous.

MffiV
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OHMAG

Nous sommes une équipe jeune et dynamique
et nous cherchons une

SÏPlfTP̂ FCuliLirïiliE
aimant un travail très varié et le contact avec

la clientèle.

Faire offres sous chiffres 28-900034 à Publicitas,
2001 Neuchâtel.

Discrétion assurée.

• Hôtel Croix-Fédérale
• 

SERRIÈRES
Famille J. Botella-Pfammater
Tél. 31 33 98

Q Spécialités
Bifteck de cheval sauce des Incas

# 
Sangria
RESTAURATION à toute heure

TRANSPORTS - EXCURSIONS

1 FISCHER
MARIN - NEUCHATEL
Tél. (038) 33 25 21

„_______________* 9 9 9

I II Bière ||
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Comme l'an dernier, le HCS met
en vente des cartes de supporters
donnant droit à l'entrée à tous les

! matches de championnat et amicaux
se disputant à Monruz.

Vous pourrez en acquérir à
l'entrée de la patinoire, auprès des
joueurs ou en versant la somme de
30 fr. au CCP. 20-8024.

Entreprise de nettoyages
Molliet

Tél. 46 15 80
Nettoyage d'appartements, villas, ¦¦¦

bâtiments neufs, bureaux, maga-
sins, vitrines.

SoBRn
BOIS - MÉTAL - BÉTON

CLOTURES
Location pour manifestations

i e Hmmmmmoimm

Confiez vos transports au
spécialiste
Déménagements tous pays
Camionnage officiel

FLUHMANN, Saint - Biaise
Tél. (038) 33 1720

GOAL!
Pourrez-vous dire après avoir acheté
chez baby-confort, car VOTRE but est
d'obtenir mieux pour votre argent.
TOUT pour bébé de 0 à 6 ans. Voyez
nos vitrines, comparez qualité et prix.
Chavannes 12, Bercles 1, NEUCHATEL.
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Equipements sportifs et chaussures

Promenade-Noire 10
Tout pour les sports d'hiver

Neuchâtel Tél. (038) 24 57 87

RADIO - TÉLÉVISION
NOIR - BLANC + COULEUR

n 
If I II U concession-

. flUuBl naire PTT
Vente - Location - Réparation

PESEUX, Ernest-Roulet 7
Centre commercial Moderna

Tél. 31 77 77

¦¦n̂ ranma o <

Hôtel de Commune
Le rendez-vous des sportifs

Rochefort
Spécialités :
Entrecôte «ALGÉRIENNE »
Entrecôte <i CLUSETTE »

Fam. E. Vaucher-Birrer
Tél. (038) 4512 77

J.-Ph. Gendre
TAPISSIER-DÉCORATEUR

Meubles style et modernes
Rideaux, tentures murales
Tapis de fond

Tél. 33 41 71 HAUTERIVE

H.-C. SERRIE RES
Ce soir à Monruz à 20 h 30

Quel excellent match vécurent ceu>
qui s'étaient déplacés à Monruz pour >
voir s'affronter Serrières et Saint-Imiei
(6-7). Ce dernier à l'affût de la seconde
place ne l'oublions pas. De l'avis de
chacun , un score nul aurait donné un
meilleur reflet de la partie , Serrières
ayant fait  une belle démonstration el
ne s'inclinant que dans les ultimes se-
condes. Encore faut-il dire que notre ex-
cellent gardien , qui fait une saison re-
marquable , était malheureusement grip-
pé ce soir-là et, par conséquent , pas au
mieux de sa forme. Pourtant , on lui
doit du bon travail.

Le déplacement à Yverdon (1-1) nous
rapporta un point que malgré notre es-
poir , nous doutions quelque peu d'ob-
tenir. L'expérience ayant jusqu 'ici bien
démontré les difficultés à développer un
jeu sur la patinoire vaudoise. Notre for-
mation , amputée de trois joueurs mala-
des, comptait des blessés, ce qui nous
obligea à un jeu dèfensif , plutôt qu'of-
fensif. Néanmoins, on vit de part et
d'autre de belles actions et une chance
terrible du côté des Vaudois, mais sur-
tout deux gardiens en toute grande for-
me. Les Yverdonnois perdirent ce soir-

; là leur dernière chance d'accéder à la
' seconde place.

Le match de ce soir aura lui aussi son
: incidence sur le classement , mais cette
: fois sur ceux que guette la relégation,
i Nos hôtes loclois, placés au bas de
: l'échelle sont capables de bonnes cho-
; ses. N'ont-ils pas perdu à Sion sur le

petit score de 4 à 2 ? Longtemps sans
aucun point, les jeunes montagnards ont
pris de l'assurance à égalité avec Char-
rat et Saas-Grund, totalisant chacun six
points. Quelle animation donc au bas
de ce classement si on se souvient que
l'an dernier Château d'Œx fermait la
marche à lui tout seul et bien éloigné
avec zéro point.

Le Locle aujourd'hui à l'heure de la
vérité a besoin des deux points qui
seront mis en jeu à Monruz. Il devra
donc se donner à fond s'il ne veut pas
rester le seul à tenir la lanterne rouge.

; C'est dire qu'il vendra chèrement sa
peau et que le peu d'occasions qui lui
reste de marquer des points devrait lui
donner des ailes.

La rencontre risque fort d'être intéres-
sante pour les spectateurs attendus ce
soir.

Assis : de gauche à droite : Hubscher, Paroz (entraîneur), Fluhmann, Werhli,
Nicole, Piccolo. Milieu : Luscher, Gendre, Gagnebin, Michaud, Nicaty, M. Botteron
(président). Derrière : Lehnherr, Mombelii, Wisard, Matile, Pellet.

(Photo J.-P. Baillod)

LE LOCLE

Prochain match, samedi 16 février - Serrières - Vallée de Joux
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Liste des gagnants du concours
No 5 des 2-3 février 1974 :

3 gagnants avec 12 points =
23.899 fr.

111 gagnants avec 11 points =
645 fr. 90.

1078 gagnants avec 10 points —
66 fr. 50.

Les Italiens favoris du slalom géant
^̂  ̂ : ski : ;;:;, Championnats du monde alpins, Saint-Moritz

MAIS LEUR ENTRAÎNEUR COTELLI EST MÉCONTENT DE L'ENNEIGEMENT
Une chose est certaine : les Italiens ne

sont pas contents des conditions d'en-
neigement en vue du slalom géant
d'aujourd'hui. L'entraîneur Mario Cotelli
ne cachait pa sa déception hier matin
lors de la reconnaissance de l'épreuve :
« Nous avons basé toute notre prépara-

tion sur des pistes dures et gelées tt kl
nous .sommes en face d'une neige tota-
lement différente. Les dernières chutes
d'abord et le temps printanier ont trans-
formé la piste. Le titre mondial se

courra sur une neige qui n'est pas, an
premier abord, notre alliée ». Faut-il en
déduire que les Italiens tremblent de
peur devant la concurrence immédiate
qui bien entendu demeure l'Autriche avec
Hinterseer, (1er à Val-d'Isère - 2me à
Avoriaz - 3me à Adelboden et Saal-
bach), Pechtl et Zwilling ? Nous ne le
pensons pas car l'Italie c'est tout de
même la classe multipliée par quatre.

QUATRE TABLEAUX
En effet, l'entraîneur Cotelli peut

jouer sur quatre tableaux : Gros (vain-
queur à Berchtesgaden et Avoriaz),
Thoeni (vainqueur à Adelboden),
Stricker (3me à Berchtesgaden ¦ 4me à

Adelboden et Avoriaz) et Schmalzl (2me
à Val-d'Isère - 4me à Berchtesgaden -
5me à Adelboden et Avoriaz).

Le titre mondial du slalom géant cou-
ronnera fort probablement une tête
italienne ou autrichienne. Cela est une
chose mais il ne faudrait pas oublier que
les médailles d'argent et de bronze ne
constitueraient pas forcément une simple
fiche de consolation pour d'autres. Dans
cet ordre d'idées, nous pensons immé-
diatement à la Suisse. Après la contre-
performance (énervante de par un cer-
tain manque de sérieux si l'on s'en
réfère au départ en catastrophe de Lise-
Marie Morerod) les Suissesses, notre
pays se doit de chercher une réhabili-
tation, même s'il devient utopique
d'exiger de nos skieurs d'atteindre des
sommets dans une discipline où ils n'ont
jamais atteint les trois premières places
cette saison en coupe du monde.

MARCEL SAVIOZ A CONFIANCE
Si Cotelli rouspétait, le Valaisan Mar-

cel Saviez (entraîneur des slalomeurs
suisses) gardait son sourire : « Sur cette
neige Werner Mattle (13me à Val-
d'Isère), médaille olympique à Sapporo
peut nous valoir une grande satisfac-
tion et j 'ai confiance en lui. Pour moi
Eddy Bruggmann doit également être
considéré comme une valeur sûre. Dans
les grandes circonstances il peut
s'appuyer sur sa grande maturité et son
expérience ».

Il est incontestable que Werner Mattle
(surtout) doit se sentir dans son élément
aujourd'hui sur les deux manches de ce
slalom géant tracé d'une part par

Savioz-Cotelli et d'autre part par
Tauber-Messmann.

NEUREUTHER, MALADE
L'Allemand Christian Neureuther est

tombé malade et selon le médecin, il
aurait dû participer aux courses mer-
credi. Comme le « géant» a été avancé
à aujourd'hui mardi, son départ n'est
pas certain et Messmann a obtenu le
droit d'inscrire un coureur supplémen-
taire. Il s'agit de Sepp Heckelmiller .

De toute manière, ce n'est pas dans
cette discipline que les Allemands
visaient la médaille arec Neurether mais
bien dans le slalom spécial. Jusqu'à di-
manche prochain U devrait être en
pleine possession de ses moyens.

Jacques MARIÉTHOZ
SI TOUS LES GARS DU MONDE... — ou comment préparer les

pistes !Hinterseer : 14 ans après son père ?
La question que se posent tous les

observateurs autrichiens au sujet du sla-
lom géant d'aujourd'hui concerne un
des grands favoris, Hansi Hinterseer.
Sera-t-il plus nerveux que son père Ernst
ou pas ? Le fils sera-t-il champion du
monde, 14 ans après le père ? Hansi
qui possède une des techniques les plus
pures qui soit est un jeune homme aux
nerfs solides. Il l'a encore démontré

voici une semaine, dans le slalom du
Hahnenkamm de Kitzbuhel. En tête
après la première manche, Hansi ne
s'est pas laissé gagner par le trac, mal-
gré le fait qu 'il skiait devant son pu-
blic sur la pente sur laquelle il glissait
déjà alors qu 'il n'était qu'un enfant. Le
succès lui tourna à peine la tête. Sédui-
sant, souriant, vif , Hansi incarne la
réussite à tous les niveaux. La jeune
personne blonde qui l'accompagnait sur
le chemin du retour en est une des
preuves.

TOUT SEUL
L'Autrichien n'a cependant jamais été

un « enfant gâté ». Il s'est presque élevé
tout seul. Il est en effet né en 1954,
alors que son père, déjà un des meil-
leurs slalomeurs de l'époque, n'avait pas
le temps de se marier et de fonder un
foyer. Le jeune Hansi a donc d'abord
été éduqué par ses grands-parents. Son
père ne s'est pas définitivement fixé à
Kitzbuhel après sa victoire de Ssquaw
Valley, dans le slalom. Il s'est par con-
tre enfin marié et a commencé à cons-
truire une magnifique maison. Il n'y
habitait pas souvent car, jusqu'en 1965,
il était très souvent en Amérique du
Nord où il participait à des épreuves
professionnelles et à des opérations pu-
blicitaires. Son fils avait plus de dix
ans quand il a commencé à s'en occu-
per sérieusement.

Très mûr pour son âge, Hansi im-
pressionnait déjà les spécialistes de la
« mecque » du ski alpin par sa par-
faite technique et sa sûreté. Il avait
d'ailleurs souvent eu l'honneur d'être
choisi comme ouvreur pour le slalom.
Il n'appréciait par contre pas tellement
la descente, bien qu 'il y glissât souvent
à grande vitesse en compagnie de son
ami Peter Feyersinger. Des spectateurs
autrichiens se souviennent peut-être en-
core aujourd'hui de sa chute, dans la
partie finale du « schuss » d'arrivée. Il
avait parié avec Feyersinger qu'il oserait
se lancer en trace directe dans le re-
doutable mur précédant le « schuss »,
et avait tenu parole. Une faute de car-
res le priva cependant d'un triomphe
total.

ENFIN
Hansi appartient depuis 1972 à l'élite

mondiale. Cette année-là, il était le seul
Autrichien à se classer parmi les dix
premiers dans les slaloms précédant les
Jeux de Sapporo, malgré des dossards
très élevés. Il ne fut cependant pas sé-
lectionné au profit d'Alfred Matt.

C'est en slalom géant qu'il réussit
enfin à obtenir son premier succès in-
ternational. Après avoir conquis de
nombreuses places d'honneur, il gagne
enfin lors de la tournée nord-américai-
ne de 1972, en Alaska. Cette victoire
et ses trois places de second lui per-
mirent d'enlever la médaille d'or de la
discipline dans le cadre de la Coupe du
monde.

L'effort qu'il consentit lors de l'en-
traînement estival pour devenir un bon
slalomeur lui coûta cher dans l'optique
du « géant ». Il n'y triompha qu'une
fois, à Val d'Isère. Il subit la loi de ses
camarades à Saalbach, celle des Italiens
à Berchtesgaden , Morzine et Adelboden.
La neige assez douce recouvrant la pen-
te de la course peut lui permettre de
se venger aujourd'hui-

Patrick LANG

«DEUX MINUTES TRENTE-CINQ DE BONHEUR... »
OU LA VERTU DU PRINCIPE DE L'UNIVERSALITE DU SKI

< Deux minutes trente-cinq de bonheur
... » C'est le titre d'une chanson de
Sylvie Vartan. Dimanche, c'est le senti-
ment que doit avoir eu la skieuse
libanaise, Mademoiselle Suggar, qui a
accompli tout le parcours de slalom
géant comme une bonne et brave élève
d'école de ski : de beaux virages de
démonstration, des dérapages latéraux
aux endroits trop scabreux. Elle a
certainement atteint en cette circons-
tance le sommet de sa carrière sportive
et elle aura beaucoup de choses à
raconter à ses petits-enfants. Mais elle
ne leur dira probablement pas que si
elle avait pris le départ immédiatement
avant Fabienne Serrât il ne lui en aurait
fallu que de huit secondes qu'elle ne se
fasse rattraper : l'43" - 2'35" !

RIRE OU DISCUTER
Ça ne se voit qu'aux championnats du

monde et aux Jeux olympiques, en vertu
du principe de l'universalité du ski, en
vertu de ce droit à la participation que
possède toute Fédération nationale
membre de la Fédération internationale.
On peut en rire ou en discuter. Lorsqu'il
s'agit de ski, ça nous frappe. Il faut
cependant considérer que dans d'autres

domaines, les sportifs suisses qui partici-
pent à certaines compétitions mondiales
ne sont guère meilleurs que Mademoi-
selle Suggar, par rapport au champion
du monde ou au champion olympique
de la spécialité.

Il est bon que ces sous-développés
puissent parfois se mêler à l'élite
mondiale. Sans les exclure, le règlement
devrait cependant accorder une plus
large part aux pays alpins qui sont
obligés de procéder à une sélection
rigoureuse et souvent aléatoire afin de
réduire à dix le nombre de leurs
participants. Dix skieurs pour trois
spécialités : c'est vraiment trop peu. On
écarte donc à l'avance des skieurs qui
auraient la possibilité de gagner. A
Squaw Valley, en 1960, Hinterseer
n 'était que remplaçant. Si Molterer et
Schranz qui étaient prévus pour le
combiné n'avaient été si médiocres au
cours de la première course, Hinterseer
restait sur la touche. Il a été repêché
après la faillite de Molterer et de
Schranz et c'est lui qui a gagné le
slalom spécial.

AFFAIRE DE VOCABULAIRE
Le problème se pose à toutes les

Fédérations qui ont le nombre et la
qualité. Quand on pense à ce que les
Américains doivent éliminer pour ne
présenter que quatre athlètes au départ
des diverses compétitions olympiques
d'athlétisme ou de natation , on se dit
que les Fédérations de ski ont encore de
la chance.

On parlera sans doute de malchance.
C'est une affaire de vocabulaire.
Bernadettte Zurbriggen a accroché :
erreur de pilotage. Marie-Lise Morerod
a été déséquilibrée : elle est restée trop
longtemps sur le ski aval. Il lui aurait
fallu un numéro d'acrobatie pour passer
la porte qu'elle a ratée. A l'instant, elle
étaient toutes les deux condamnées. En
revanche, il semble que Marie-Thérèse
Nadig aurait pu s'en sortir. Elle est
tombée comme une débutante. Pas
comme une championne olympique. Elle
n'a entrepris aucune action de sauvetage.
Elles ont toutes eu des difficultés. Même
Fabienne Serrât

De nos jours, la victoire n'est pas
pour les skieurs qui ne commettent pas
de fautes , mais pour ceux qui sont en
mesure de corriger instinctivement leurs
erreurs. Collombin l'a dit : Quand on va
vite, les fautes sont inévitables.

Marie-Thérèse Nadig n 'a pas le
physique de l'acrobate. Elle est d'une
pièce. Elle manque probablement de
mobilité. Elle n'est pas capable de
réactions au centième de seconde.

Guy CURDY

Les filles préparent la descente
Pour la première fois depuis une

semaine, le beau temps était revenu sur
l'Engadine lundi. Sous un chaud soleil,
les concurrents des championnats du
monde se sont entraînés dans des
conditions normales. Les descendeuses
notamment ont découvert dans son
intégralité la piste du « Piz Nair » où
elles s'affronteront titre mondial en jeu.

Au cours des huit derniers jours, elles
n'avaient reconnu que la moitié basse du
parcours. Lundi matin elles ont fait
deux descentes de reconnaissance
chronométrées. La première sur une
neige douce, peu rapide, a été bouclée
dans le temps de 1*51". En raison d'un
léger refroidissement du temps, la
deuxième tentative a été plus rapide,
autour de l'49", l'50".

Une nouvelle reconnaissance aura lieu
aujourd'hui et la « non-stop », mercredi,
si le temps le permet, car en dépit du
soleil de lundi, la météo n'était pas très
optimiste.

La grande favonte en descente,
Annemarie Moser-Proell n'a été
chronométrée que lors du second par-
cours. Son temps de l'49"69 est toutefois
supérieur à celui de sa camarade Drexel
(l'49"01) et naturellement à celui de
Lukasser (l'49"99). Monika Kaserer et
Ingrid Gfoelner réalisaient respective-
ment l'51"70 et l'50"10. L'Italienne
Giordani s'est contentée d'un l'52"19
dans le deuxième parcours, Betzy Clif-
ford de l'50"90, Jacqueline Rouvier de
l'50"27 et Rosi Mittennaier de l'50"81.
Pendant ce temps Lise-Marie Morerod
et Marianne Jaeger se sont entraînées
tout le matin au slalom. Elles ont pas-
sé, au total 400 portes !

Dans la formation de l'entraîneur suis-
se Schweingruber, une seule interroga-
tion subsiste : Rita Schnider ou
Germaine Michelet ? Aujourd'hui seule-
ment, au terme du second entraînement,
la décision tombera.

Sicaïu emo en ligue nationale A
CL— basketball Championnat suisse

Après la lime journée du cham-
pionnat de ligue A, le classement n'a
absolument pas bougé par rapport à
ce qu'il était précédemment. En effet,
les cinq premiers ont remporté une
nouvelle victoire au détriment des
cinq clubs placés dans la seconde
moitié. Ainsi le fossé se creuse au
niveau du milieu du classement.

PETIT POINT
Pour la deuxième fois en huit

jou rs, Fribourg Olympic se dépla-
çait au Pavillon du Bout du Monde
pour y rencontrer le deuxième club
genevois. Si la victoire finale est
revenue logiquement aux champions
de Suisse, elle leur a été longue-
ment contestée par Urania qui s'est
même permis de prendre quelques
points d'avance en cours de partie,
Le meilleur équilibre des Fribour-
geois et la réussite de Kund ont fi-
nalement prévalu pour sauver les
deux points que Stade Français leur
avait arrachés une semaine aupara-
vant.

Fribourg Olympic préserve donc
son petit point d'avance au classe-
ment ainsi que sa place de « leader ».

Cette première place est convoitée
par deux clubs qui n'ont pas manqué
de conserver le contact en augmen-
tant leur capital de points. Stade
Français, en déplacement à Vevey, a
été contraint de faire valoir les im-
menses qualités de ses deux vedettes
américaines pour s'imposer. Pour les
Veveysans, la place qu'ils occupent
au classement n'est pas en rapport
avec leur valeur et il ne serait pas
étonnant de le voir remonter dans les
prochaines semaines. Samedi pro-
chain sur les bords du léman , Neu-
châtel ne sera pas à la fête en coupe
de Suisse et devra se battre ferme
contre les joueurs en forme que sont
Nicolet , Macherel et Bourquin.

CORIACE NYON
De son côté, Fédérale Lugano n'a

pas connu de véritables difficultés à
vaincre mais Nyon, en dépit de son
mauvais classement, demeure coriace
et difficile à manœuvrer. Son récent
passage à Neuchâtel l'a prouvé. En
déplacement au Tessin, Zurich n'a
pas trouvé les resources nécessaires
pour inquiéter Pregassona.

La situation des Zuricois s'aggrave
encore et leur présence en ligue su-
périeure n'est vraisemblablement plus
qu'une question de semaines. Il
faudra cependant conserver un
regard intéressé sur les rencontres
qui se joueront sur les bords de la
Limmat car il est malaisé d'entre-
prendre ce déplacement. En cham-
pionnat suisse, ce sera la prochaine
tâche de Neuchâtel .

Ce même Neuchâtel qui a surpris
en bien de très nombreux « suppor-
ters », samedi passé au Panespo face

à Martigny. Au lendemain d'une
pénible victoire sur Nyon, les pers-
pectives d'un second tour sans
l'appui de Woytowicz laissaient plus
d'un Neuchàtelois sceptique sur le
comportement des hommes de l'en-
traîneur Zakar.

DES JEUNES
Dans le courant de la semaine

passée, les nombreux commentaires
qui alimentaient les conversations
sportives un peu partout dans notre
région, ne faisaient pas grand cas des
perspectives d'avenir des « Rouge et
Jaune ». C'était faire preuve de dé-
faitisme prématuré et de pessimisme
exagéré. Il ne faut pas oublier que
seule la défection de l'Américain est
en cause et que cet état de fait
n'enlève rien à la qualité de la for-
mation qui dispose de plusieurs
joueurs de grande valeur et qui , de
plus, sont des jeunes de Neuchâtel
même. Les prochaines rencontres
seront difficiles sans aucun doute
mais Zakar connaît les ressources de
ses hommes. C'est maintenant qu'il
faut lui faire confiance !

Le championnat de cette année est
décidément plein d'imprévus et
l'audience grandissante qu 'il obtient
partout auprès des foules grandis-
santes est un signe de véritable santé.

M. R.
CLASSEMENT

1. Fribourg 11 9 0 2 991-827 18
2. Fédérale 11 8 1 2 1003-884 17
3. Stade F 11 8 1 2 873-833 17
4. N Sports 11 7 1 3 984-895 15
5. Pregas. 11 7 1 3 913-837 15
6. Vevey 11 5 0 6 927-977 10
7. Urania 11 4 0 7 871-897 8
8. Martigny 11 4 0 7 852-944 8
9. Zurich 11 1 0 10 784-1013 2

10. Nyon 11 0 0 11 749-899 0

LA « BANDE Â OISON» A DOMINÉ LES CHAMPIONNATS SOISSES NQRDIOUES
Placée à un peu plus d'un mois des

championnats du monde de Falun, la
« semaine des championnats suisses nor-
diques » a démontré à quel degré de
préparation était arrivée la » bande à
Oison ». Dans la vallée de Conches, elle
a dominé outrageusement, tant sur 15
que sur 30 et 50 kilomètres. Tout
comme elle l'avait déjà fait en 1972 au
San Bernardino, à Splugen et à Klos-
ters. Indéniablement le fossé se creuse
entre cette super-élite et ce qu'il
convient d'appeler l'élite helvétique, soit
les « fondeurs » ayant acquis ce droit,
leur temps étant inférieur à 10 % par
rapport à celui du vainqueur.

Et si la « bande à Oison » domine, il
convient encore de scinder cette bande
en deux clans distincts : les routiniers
(Kaelin , Hauser, Giger, Geeser) et les
jeunes loups (Gaehler. Kreuzer,
Lotscher, Renggli, Wallimann, Pfeli le
dernier élu).

L'ÉCHEC DE HAUSER
Des routiniers qui seront partants cer-

tains à Falun. Alfred kaelin et Edi
Hauser étant presque assurés de courir
les trois distances sans oublier l'épreuve
de relais. Or, Hauser visait le grand
« schelem » sur le Haut plateau con-
chard , sur « sa piste ». Il échoua, ter-
rassé par un refroidissement au soir du
premier week-end qui le vit gagner les
15 kilomètres et assurer la victoire
d'Obergoms dans l'épreuve de relais. Un
Hauser qui déclara forfait sur 30 et 50
kilomètres. Un Hauser qui dû se conten-
ter de regarder passer « Fredel » sous ses
fenêtres à Blitzigen lors du « Marathon
des neiges ». Ce marathon qui permit
aux « viennent-ensuite » d'espérer une
médaille de par l'absence de Hauser et
le forfait de Giger. « Je renonce aux 50
kilomètres. Les pistes sont trop dures et
à un peu plus d'un mois de Falun je ne
tiens pas à me vider de mon influx »,
expliquait le Grison.

DES PISTES DURES
Des pistes trop dures tracées par

Conrad Hischier. Un Hischier qui n'a
fait que suivre les exigences de
Léonard Beeli, le chef du fon d helvéti-
que espérant retrouver dans la vallée de
Conches des tracés similaires à ceux
que les Suisses emprunteront à Falun.
Ses espoirs ont été largement comblés.
Les pistes conchardes ont démontré que
Kaelin — il souffrait encore des
séquelles d'un refroidissement lors des
15 kilomètres — et Hauser sont ses
meilleurs atouts pour la Suède, alors
que Giger reste une valeur sûre
(médaille d'argent sur 15 km, 5me des

30), tout comme Geeser qui court après
un titre sur 50 km depuis ses exploits
Japonais. Mais l'Arosien a trouvé en
Kaelin un adversaire redoutable, au
bénéfice d'une condition physique re-
trouvée dès mercredi matin. De plus,
par deux fois, le Schwytzois est sorti
vainqueur de la « guerre du fartage ».
Tant à Ulrichen (30 km) qu'à Rickingen
(50), il appliqua la bonne glisse. A
Falun ses conseils seront appréciables.

LA JEUNE GARDE
Et derrière ? Il y eut tout d'abord la

jeune garde montante. Sur 15 kilomètres
elle ne peut battre en brèche le quatuor
emmené par Hauser et Kaelin, Kreuzer
obtenant un quatrième rang, Gaehler
(médaille de bronze à Splugen) une
cinquième place. En fait , c'est sur la dis-
tance intermédiaire qu'ils fu rent des
interlocuteurs plus que valables,
Lotscher s'emparant de la médaille d'ar-
gent, Gaehler de celle de bronze,
Renngli (4me) venant en appui. Et, au
terme du « Marathon », on retrouve
encore Renngli qui pour sa première
participation à 22 ans (il les fêtera le
premier septembre) accède à la troisième
marche du podium , ses jeunes camara-

des de l equipe nationale (Gaehler,
Wallimann, Kreuzer, Pfeuti) abandon-
nant à l'exception de Lotscher (7me).
Un « Marathon » qui fut terrible, seuls
huit « fondeurs » passant élite, tant la
démonstration de Kaelin fut impériale,
souveraine.

Et si l'équipe nationale a outrageuse-
ment dominé cette « Semaine nordique »,
derrière c'est encore Ueli Wenger et
Louis Jaggi (dans une moindre mesure)
qui ont tenu le haut du pavé. Il est vrai
que le premier n'est pas à court de
kilomètres, alors que le second, depuis
sa « retraite » de l'équipe nationale , peut
encore dialoguer sur les longues distan-
ces en raison de son expérience.

En fait , ces championnats suisses fu-
rent une éclatante démonstration de la
différence de niveau existant entre des
« professionnels » et des amateurs, dont
certains avaient sacrifié beaucoup de
temps à leur préparation.

SANS EUX.»
A l'avenir devra-t-on envisager un

championnat suisse par handicap, pour
reprendre une boutade du facteur de la
Sagne Roger Botteron ? Une boutade
qui prend toute sa signification en rai-

son des écarts enregistrés entre la
« bande à Oison » et les autres. Ces au-
tres dont le mérite est grand de s'aligner
dans une épreuve alors qu'ils connais-
sent d'avance leur échec au niveau des
médailles. Mais ils espèrent. Avec rai-
son. De participer, de donner le meilleur
d'eux-même est déjà une grande satisfac-
tion pour ces « fondeurs » qui restent
dans le rang. Sans eux, les championnats
suisses n'auraient pas leur raison d'être.

P.-H. BONVIN

JOURNEE MENTE !

JgÈ^̂ football

CHAMPIONNAT D'ITALIE

Une quarantaine de personnes ont été
blessées dimanche au cours de heurts
avec la police pendant le match de foot-
ball de 2me division opposant l'équipe
de Bari à l'Atalanta de Bergame.

Quelque 200 manifestants avaient
envahi le terrain et la police a dû faire
usage de gaz lacrymogènes. Les mani-
festants pourchassaient l'arbitre qui avait
validé un but douteux marqué par Ata-
lanta.

Les bagarres se sont poursuivies à
l'extérieur du stade. Les infrastructures
de celui-ci ont été sérieusement endom-
magées. Le match a été suspendu.

D'autres manifestants s'en sont pris
à l'arbitre à Gênes, après le match de
lre division Gênes-Internazionale de
Milan qui s'est terminé sur le « score »
de 1-1. Plusieurs dizaines de « suppor-
ters » de Gênes ont bloqué les sorties
des vestiaires pendant trois heures, fu-
rieux du comportement de l'arbitre. Ce-
lui-ci a dû se sauver déguisé en policier.

Les « supporters » des équipes adver-
ses se sont également battus à Bologne,
pendant le match de lre division Bo-
logne-Rome. Plusieurs d'entre eux ont
été blessés ainsi que cinq policiers qui
ont été frappés à coups de parapluies
et de barres de fer alors qu'ils ten-
taient de calmer les antagonistes.

Matches amicaux en Suisse : Chiasso ¦
Gossau 4-2 (2-0) ; Bellinzone - Gamba-
rogno 7-1 (2-1) ; Mendrisiostar - Giu-
biasco 2-1 (0-0) ; Locarno - Porrentruy
7-6 ; Lugano - Lamone 7-2 (2-0) ; Nord-
stern - Bàle 0-2 (0-1) ; Berne - Wettingen
1-4 (0-3).

Une revanche pour Miguel de Oliveira ?
<y boxe Face à Wajima

Le Japonais Koichi Wajima mettra
son titre mondial des super-welters en
jeu ce soir au « Metropolitan
Gymnasium de Tokio » face au Brésilien
Miguel de Oliveira, contre lequel il avait
de justesse conservé sa couronne il y a
un an grâce à un match nul avantageux.

Le Nippon (30 ans), qui règne sur la
catégorie depuis son succès face à
l'Italien Carmelo Bossi en 1971, avait
été dominé durant plus de la moitié du
combat. Mais le Brésilien, par manque
de résistance, avait assez péniblement
terminé. Cette fois, je suis bien mieux
préparé physiquement. Je ne veux pas
commettre la même erreur, a déclaré le
challenger (26 ans) qui est toujours
invaincu en tant que professionnel.

Primitivement prévu pour le 22
janvier , le combat avait été reporté en
raison d'une blessure à la main du
Japonais. La fragilité des poings de
Wajima donne d'ailleurs beaucoup
d'inquiétudes à son entourage.

Selon la plupart des autorités

pugilistiques mondiales présentes à
Tokio, le vainqueur du match devra
mettre son titre en jeu dans les six mois
face au challenger numéro 1 qui
pourrait bien être le « Français » Jacques
Kechichian, champion d'Europe de la
catégorie qui vient d'ailleurs de battre à
Vienne l'Autrichien Johann Orsolics.

Ordre des départs
1. Mattle (S) ; 2. Rieger (All-O) ; 3.

Schmalzl (It) ; 4. Klammer (Aut) ; 5.
Zwilling (Aut) ; 6. Pechtl (Aut) ; 7.
Haker (Nor) ; 8. Perrot (Fr) ; 9,
Bachleda (Pol) ; 10. Thoeni (It) ; 11.
Pargaetzi (S) ; 12. Bruggmann (S) ;
13. Hinterseer (Aut) ; 14. Stricker
(It) ; 15. Gros (It) ; 16. Frommelt
(Lie) ; 17. Sochor (Tch) ; 18. Schlager
(All-O) ; 19. Cochran (EU) ; 20.
Pazout (Tch) ; 21. Stenmark (Sue) ;
22. Bachleda (Pol) ; 23. Heckelmiller
(All-O) ; 24. Jones (EU) ; 25. Tresch
(S) ; 26. Bruce (EU) ; 27. Adgate
(EU) ; 28. Junginger (All-O) ; 29.
Mazzili (Fr) ; 30. Fernandez-Ochoa
(Esp). — 117 concurrents au départ.

Nouvel horaire
à la TV romande

Le service des sports de la Télévi-
sion romande communique, s ous ré-
serve d'éventuelles modifications ulté-
rieures dues aux conditions
atmosphériques, le nouveau program-
me des retransmissions des
championnats du monde de Saint-
Moritz :

Mardi 5 février : 9 h 25 - 11 h,
environ première manche du slalom
géant messieurs (direct). 12 h 30
première manche du slalom géant
messieurs (différé). 12 h 55 - 14
h 30 deuxième manche du slalom
géant messieurs (direct). 22 h 20,
émission spéciale.

Jeudi 7 février : 11 h 55 - 13 h 30,
descente dames (direct). 22 h 05,
émission spéciale.

Vendredi 8 février : 9 h 55 - 12 h,
première manche slalom spécial da-
mes (direct). 12 h 30, première
manche slalom spécial dames (diffé-
ré). 12 h 55 - 15 h, deuxième manche
slalom spécial dames (direct).

Samedi 9 février : 11 h 55 - 13 h
30 descente messieurs (direct). 18 h
05 émission spéciale.

Dimanche 10 février : 8 h 55 - 11
h, première manche slalom spécial
messieurs (direct). 11 h 55 - 13 h,
deuxième manche slalom spécial mes-
sieurs (direct). 18 h 05, émission spé-
ciale.

A l'issue d'une réunion qui s'est
tenue à tours, M. Guy Van den
Broeck, entraîneur de l'équipe na-
tionale belge, a déclaré que le projet
de création d'une Ligue profession-
nelle européenne venait d'être déci-
dé.

Avec l'aide matérielle de l'organi-
sation correspondante américaine, le
championnat intéressera de 8 à 10
équipes, qui devront comprendre au
moins chacun un joueur local, le
nombre des étrangers n'étant pas
limité. L'Italie, la Belgique, la Hol-
lande, l'Espagne et la France se-
raient d'abord concernées, mais
d'autres nations auraient fait acte de
candidature.

C'est le 8 mars, à Paris, qu'on
procédera à la constitution défini-
tive de cette Ligue.

Création d'une Ligue
« pro » en Europe

¦ SPORT-TOTOI



BEAU CHOIX DE CARTES DE VISITE
à l'imprimerie de ce journal

A vendre pour cause de double
emploi
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Rra Quinzaine

AVIS ilil de Neuchàte| 74
Les commerçants qui ne font pas encore partie de l'Asso-
ciation de la QUINZAINE DE NEUCHATEL et qui désireraient
s'inscrire pour cette année sont priés de nous retourner le
bulletin d'inscription ci-dessous jusqu'au 28 février.

I " ~ ~li Association de la Quinzaine de Neuchâtel i
4, rue Saint-Maurice Case postale 886 j
2001 Neuchâtel CCP. 20 - 4200

j Tél. (038) 25 65 01 Neuchâtel i

| Bulletin d'adhésion
¦ L'entreprise soussignée (raison sociale, adresse, No de téléphone) ¦
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I 

demande son admission en qualité de membre de l'Association de la Quinzaine de i
Neuchâtel.

I

EIIe s'engage à verser la finance d'inscription, soit 20 fr. (vingt francs) et donne son i
adhésion aux statuts de l'Association.

j ! Fait à Neuchâtel, le Signature |

j (A retourner au secrétariat de la Quinzaine de Neuchâtel, 4, rue Saint-Maurice,
' 2001 Neuchâtel, case postale 886.) '
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par Léo Dartey

Après avoir manifeste une surprise désolée ae ion Don
aloi à la double révélation de Pervenche, la belle Olga avait
admis, en effet , sans difficulté , sans objection , que son effa-
cement volontaire était obligatoire si seul , ii pouvait rendre
la paix et la santé à Mme Sévrier. Elle avait même offert
de se faire rappeler par un télégramme de sa famille...

Et, comme Pervenche trouvait cette ruse bien inutile :
— Mon départ va la surprendre. Il faut qu'elle puisse le

trouver tout naturel... M. Sévrier aussi, acheva-t-elle.
— Mais mon beau-frère est au courant, précisa Perven-

che. Il sait maintenant ce que sa femme lui cachait : pre-
mièrement, que votre présence est pour elle un sujet d'alar-
mes et d'inquiétudes et que votre départ est nécessaire.

Un instant , l'autre était redevenue l'étrangère inquiétante,
avec un petit ricanement qui fit passer un frisson sur l'épine
dorsale de Pervenche.

— Bah ! qu'importe, puisque je vais partir, puisque je
pars...

Et elle était partie. Cela s'était passé le plus simplement
du monde. Sévrier en avait manifesté les regrets tout à fait
normaux, mais très brefs, d'un directeur qui se voit obligé
de changer de secrétaire.

Flo, qui semblait le guetter avec une anxiété encore vive,
parut tout à fait tranquillisée.

Et, très vite, Pervenche et Roy, à l'affût , avaient noté
tous les signes de la détente bienfaisante qui rendait à la
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malade la volonté de guérir. Adroitemen t chapitrée par ie
jeune homme, la petite sœur n'avait rien manifesté de ses
sentiments profonds et avait laissé Flo aborder d'elle-même
le sujet délicat. C'était elle, en effet , qui , la première, avait
parlé de s'éloigner.

— Tu ne trouves pas, avait-elle demandé, quelques jours
à peine après le départ d'Olga, qu 'Henri a l'air détendu ,
comme tranquillisé , depuis qu'il a changé de secrétaire ?

Prudente , elle avait répondu :
— Je crois, surtout , qu'il est satisfait comme moi, de

l'amélioration de ta santé, ma Flo chérie. Sans doute, avec
l'été qui vient, te remettras-tu tout à fait ?

Mélancolique , la jeune femme avait secoué la tête en regar-
dant , par la fenêtre de sa chambre, le parc sombre qui
entourait la maison, rendu encore plus sombre par la gran-
de ombre de la montagne qui le dominait.

— Non, murmura-t-elle, pas ici... je ne le crois pas. Mais,
peut-être... en descendant à Annecy... l'air y est tellement
plus doux ! Maintenant , je peux m'éloigner, vois-tu. Je sais
Henri délivré de cette fille...

— Ma pauvre Flo ! Tu t'étais fait un monde d'une chose
qui n'existait que dans ton imagination.

— Peut-être ! soupira Flo, dont le regard était plus clair.
Et, pourtant , je t'affirme que je sentais mon pauvre Henri
menacé par un danger émanant de cette fille ! C'est assez
atroce, tu sais, cette sensation de menace imprécise, obscure,
que j'ai eue pendant plus d'un an, ici...

Soudain , Pervenche se rappela les paroles de Sévrier le
jour de son arrivée : « Flo est menacée par un danger terri-
ble et elle s'en forge un, imaginaire, qui l'aveugle... »

Penchée sur la chaise longue de sa sœur, elle posa un
baiser sur les cheveux, naguère lumineux qui étaient devenus
nnn sorte d'étouoe terne.

— Si tu ne pensais plus à ces choses que tu t es imaginées,
mais à ta guérison...

Négligemment, Flo jouait avec la cordelière de sa robe
de chambre blanche, presque moins blanche que sa main.

— La guérison... murmura-t-elle d'une voix lointaine.
— Oui, reprit Pervenche, pressante, la guérison qui vien-

dra r>eu à oeu. si tu consens à retrouver un climat plus

favorable... un climat qui se rapproche de celui de notre
enfance !

— Notre enfance... répéta Flo, de la même voix imma-
térielle.

Doucement , Pervenche caressait les pauvres cheveux sans
vie.

— Oui , le climat de notre vie à toutes les deu x est loin
duquel nous languissons. Ah ! je suis sûre que tu serais
tout de suite guérie si seulement tu pouvais te retrouver
sur les bords de notre Loire...

Un cri , cette fois, échappa à la malade :
— Ah ! moi aussi !... moi aussi !... parce que cela signi-

fierait que le méchant passéx est aboli... que je suis...
pardonnée...

Partie en fusée, la phrase s'était achevée si bas que
Pervenche l'entendit à peine. Mais elle avait frappé son
cœur avant son oreille. Voilà donc le mal... parmi les au-
tres tourments qui rongeaient la malheureuse ! De s'être
révoltée, rebellée, contre la plus légitime tendresse, contre

^ 
la

prévoyance protectrice, Flo, pour avoir compris peut-être
combien elle s'était trompée, se repentait , se torturait à en
mourir.

Convaincante, penchée sur cette détresse avec la volonté
éperdue de la rassurer, de la sauver, elle affirma :

— Mais pardonnée, tu le seras bientôt , ma Flo ché-
rie... Tu l'es déjà dans le fond du cœur de ceux...

— Que j'ai abandonnés... avoua-t-elle humblement, en pre-
nant la main de sa sœur pour la baiser en signe de contri-
tion. Mais pas oubliés... Oh ! non, jamais oubliés !...

— Eux non plus, chérie ! Est-ce que je ne suis pas accou-
rue au premier appel ? Est-ce que papa n'en ferait pas
autant , s'il te savait souffrante et...

— Repentante ? Ah! combien !... reprit hiorence avec une
fièvre douloureuse. Pervenche, si tu pouvais savoir ! Vivre
avec ce poids sur le cœur, sur les épaules ! Savoir qu 'il
m'a reniée, maudite peut-être ! Lui, si bon , si dévoué, si
loyal et droit !... Que je lui aie fait cette peine immense !...

Incapable de mentir , Pervenche risqua la seule consola-
tion qu'elle se reconnaissait le droit de donner à l'âme
en oeine :

— Père ne t a  jamais maudite, Mo. j e te le jure, il a
seulement... fait le silence-

Florence inclina davantage son front accablé.
— Le silence... et toujours, toujours , il pèsera sur moi,

sur ce foyer que j'ai voulu construire sans lui , sans sa béné-
diction , contre sa volonté ! Et qui , pour cela, ne connaîtra
jamais le bonheur ! Non, jamais car, dès le début il ne fut
qu'une ombre, une illusion ce bonheur, troublé par tant de
regrets !

La fièvre la reprenait, s'exhalait en mots pressés, sup-
pliants , tandis qu'elle s'accrochait des deux mains au poi-
gnet de sa sœur :

— O Pervenche !... Dès les premiers temps, ma félicité en
fut troublée. C'étaient de sourdes craintes, des pressenti-
ments. Et puis , le malheur s'est abattu ici : mon cœur qui
lâchait , cette femme qui menaçait , Henri qui changeait.
Et pas un instant , vois-tu , pas un instant je n'ai douté que
ce ne fût là une juste punition pour mon ingratitude , pour ma
méchanceté... J'ai été une mauvaise fille , Pervenche. A cet
homme admirable , qui s'était consacré à nous, qui , pour moi
et pour toi , avait sacri fi é toutes ses dernières chances de bon-
heur , j' ai refusé la plus simple déférence, la confiance ,
l'amour... sur lesquels il comptait pour tout remplacer ! Là
où j'aurais pu discuter doucement , m'expliquer, le convain-
cre, le toucher... au lieu de cela, je me suis cabrée et butée !

— Là, là , murmurait Pervenche, en pressant ses doigts
maigres et fiévreux, ne t'énerve pas inutilement à ressasser
toutes ces choses.

— Oh ! pas inutilement , si seulement tu les écoutes, si
seulement tu les comprends, toi , ma petite ! Si je te les dis,
vois-tu , Péri, si je t'avoue mes longs regrets et même les...
doutes qui venaient m'assaillir par éclairs devant l'étrange
attitude d'Henri — oui , mes doutes d'avoir bien choisi la
meilleure voie... d'avoir eu raison contre notre père ! — si
je t'avoue tout cela , mon petit, c'est parce que je veux te
mettre en garde contre la même folie ! Pervenche, Perven-
che, quel que soit celui que tu aimeras, ne l'épouse jamais
contre la volonté de ton père !

(A suivre)

Une Ombre de bonheur

A vendre

tableaux
de Ferdinand Maire
et Theynet.
Téléphoner au
(038) 25 41 10.

Illlllllllilllllllllllll

HP
FRIGOS
Offre spéciale
à partir de

Fr. 268.—
Modèles 165 I, 190 I,
225 I rabais jusqu'à

Fr. 200.—
CONGÉLATEURS
bahut ou armoire
à partir de

Fr. 318.—
de 50 I à 600 I.

Grandes facilités
de paiement.
Grand choix

DISCOUNT
DU VIGNOBLE

Fornachon & Cie
2022 BEVAIX.
Tél. (038) 46 18 77.

A vendre
de particulier

Alfa Romeo
1750, berline, 1971,
état impeccable.
Expertisée.
Prix à discuter.
Tél. (038) 31 74 46.

A vendre

DS 21
année 1967.
Tél. (038) 55 1739.

A vendre

R 4 L
69.000 km.
Tél. 53 29 39.

A vendre

Peugeot 404
modèle 1967,
90.000 km, bon état.
1500 fr.

Tél. 46 19 49.

Illlllllllilllllllllllll
Fiat 124 ST
35.000 km, 14 mois,
état neuf ; grands
services effectués.
Prix très intéressant.

Tél. (037) 71 19 19.

Illlllllllilllllllllllll

Suzuki
50 ccm,
de première main,
5 vitesses, 7800 km,
parfait état.

Tél. (038) 53 36 02.

Economique
NSU 1200
5,99 CV, 1972,
26.000 km.

A. Currit,

tél. (038) 66 13 55.

Economique
Citroën GS
5 CV, 1973,
15.000 km.

A. Currit,
tél. (038) 66 13 55.

Economique
VW 1200
6 CV, 1964.

A. Currit,
tél. (038) 66 13 55.

A vendre

Ford
Transit
avec pont
basculant 3 côtés,
modèle 1968,
61.000 km,
expertisée,
à l'état de neuf.
Charge utile
1500 kg.

S'adresser i
Georges Paupe,
automobiles,
Courtételle.
Tél. (066) 22 35 90 -
22 60 54.

Austin
1500
Limousine
5 places.
Modèle 1970,
6 CV.
De première
main. Expertisée.
Garantie 3 mois.
Prix : Fr. 3900.—.
Grandes facilités
de paiement.
Echange possible.

W
Economique
Opel Kadett
5,49 CV, 1970,
55.000 km.

A. Currit ,
tél. (038) 66 13 55.
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QUELQUES PROBLÊMES POUR BERNE
ig hoAèyW ghpl Semaine quasi décisive en championnat de ligue nationale

A quatre journées de la fin du cham-
pionnat suisse, le CP Zurich compte un
retard de sept points sur l'avant-dernier
du classement, Kloten. C'est dire qu'il
faudrait toute une série de miracles
pour qu'il reste membre de l'élite. La
relégation de l'équipe de Robertson, en-
visagée avant le début de la compéti-
tion déjà, devient donc irrémédiable.
L'entraîneur canadien, qui avait déjà
connu le même sort, l'an passé, avec...
l'équipe nationale suisse, voit sa cote
baisser sensiblement Robertson est, en
effet, responsable de la relegation de
Zurich dans la mesure où U avait mal
apprécié la valeur du jeu de la ligue A
... pou r n'avoir guère regardé évoluer
les clubs de la catégorie supérieure.
Mieux renseigné sur les qualités de ses
futurs adversaires, U aurait probable-
ment exigé de son comité des renforts
qui en soient véritablement.

DOMMAGE
Dans un sens, la relégation de Zu-

rich (on peut en parler comme si elle
était déjà nn fait acquis) est regretta-
ble s le club du Hallenstadion, en effet,
aurait pu , dans un délai assez bref , de-
venir un des pôles d'attraction du cham-
pionnat suisse. Après La Chaux-de-
Fonds et Berne, Zurich, avec un grand
réservoir de spectateurs et une pati-
noire pouvant accueillir plus de dix
mille personnes, aurait sans doute été
en mesure de jouer un rôle en vue.
Mais il ne s'est pas assez rapidement
adapté aux méthodes modernes d'en-
traînement.

Quoi qu'il en soit, entre Zurich et la
ligue A, ce n'est qu'un au revoir. Tôt
ou tard, l'équipe des rives de la Lim-
mat retrouvera place au sein de l'élite.

PROBLÈMES BERNOIS
Cette élite reste brillamment dominée

par La Chaux-de-Fonds et Berne. A

l'occasion de son passage aux Vernets,
le champion a manifesté un éclat tout
particulier. Son efficacité a été telle
qu'il a amélioré sa balance des buts au
point de reprendre la tête du classe-
ment. Car Berne, pour sa part, a diffi-
cilement battu Ambri Piotta (4-2). Les
gens de Holmes ne sont vraiment pas
faciles à manœuvrer, aussi La Chaux-de-
Fonds, qui se rend ce soir à la Val-
lasda, devra-t-elle faire preuve du maxi-
mum de concentration. Le faible écart
de buts enregistré à l'Allmend n'est pas
nécessairement dû à un passage à vide
de l'équipe de la capitale, encore que
celle-ci ait quelques problèmes actuelle-
ment : blessure de Knipicka, école de
recrues pour Meier et Kaufmann. Entre
nous soit dit, cela compense un peu le
lourd handicap que La Chaux-de-Fonds
traîne depuis le début de décembre avec
la blessure de René Huguenin.

SIERRE TROISIÈME ?
La troisième place semble devoir

échoir, finalement, à Sierre, qui a su
profiter des deux manches contre Zu-
rich pour rétablir une situation qui, à
ce titre, paraissait être compromise. Tou-
tefois, de dangereux rendez-vous atten-
dent encore la troupe de Vanek, ne se-
rait-ce que cette semaine : déplacement à
Langnau et réception de... Berne. Mais
ses concurrents immédiats (Genève Ser-
vette et Ambri Piotta) doivent s'atten-
dre, eux aussi, à de sérieuses difficul-
tés, puisqu'ils auront tous deux affaire,
ce soir, avec l'un des ténors. En prin-
cipe donc, la 3me place ne devrait pas
échapper aux Valaisans.

FACILE, POUR BERNE
Aujourd'hui, Ambri Piotta-La Chaux-

de-Fonds figure en tête d'affiche. Notre
correspondant chaux-de-fonnier en par-
lant dans ces colonnes, nous ne nous y
attarderons pas. Soulignons simplement

le grave danger couru par le champion,
lequel est cependant en mesure de vain-
cre.

Autre pôle attirant l'attention, Berne-
Genève Servette. Ici, toutefois, l'issue dc
la partie ne fait guère de doute. Peu
à l'aise dans ses précédentes rencontra
avec Berne, Genève Servette devra très
probablement s'incliner une nouvelle
fois. Le contraire constituerait une sur-
prise.

SOUBRESAUT ZURICOIS ?
Dans l'Emmental, Sierre tentera de

glaner deux nouveaux points qui atti-
reraient l'attention du public avant le
passage de Berne sur les rives du Rhône,
Son projet risque, cependant, d'être con-
trecarré par un Langnau libéré de toute
contrainte nerveuse. Enfin, match d'une
plus grande importance à Kloten où
Zurich essaiera de reprendre un peu
d'espoir. Un partage condamnerait dé-
finitivement la formation visiteuse qui
doit absolument arracher l'enjeu total
pour percevoir un éventuel rayon de
lumière. Sera-ce le soubresaut ?

F. P.

A LA BAGUETTE. — C'est de cette façon que les Chaux-de-Fonniers
Berra (à droite) et Dubois ont mené les Genevois Pousaz (11) ,

Clerc et Lentillon.
(Interpresse)

Ligue A
1. Ch-de-F. 24 19 2 3 159- 67 40
2. Berne 24 18 4 2 145- 56 40
3. Sierre 24 11 4 9 99-113 26
4. Genève S. 24 10 3 11 95-107 23
5. Ambri 24 9 3 12 99-109 21
6. Langnau 24 7 3 14 68-105 17
7. Kloten 24 6 4 14 84-128 16
8. CP Zu. 24 4 1 19 71-135 9

Ce soir : Ambri Piotta-La Chaux-de-
Fonds (Résultats précédents : 6-6, 7-12,
3-5) ; Berne-Genève Servette (7-3, 6-3,
9-3) ; Kloten-Zurich (3-1, 1-2, 6-3) ;
Langnau-Sierre (2-3, 2-7, 2-6).

Ligue B
Tour de promotion

1. Lugano 10 7 1 2 59-35 15
2. Villars 10 6 1 3 50-35 13
3. Bienne 10 5 2 3 45-34 12
4. Davos 10 6 — 4 44-40 12
5. Lausanne 10 5 — 5 41-40 10
6. Fribourg 10 4 — 6 41-55 8
7. Viège 10 2 2 6 47-65 6
8. Arosa 10 2 — 8 52-75 4

Ce soir : Arosa - Bienne (3-5, 5-9,
2-8) ; Davos-Lugano (2-4, 5-2, 3-9) ;
Lausanne - Viège 4-6, 10-1, 6-4) ; Vil-
lars - Fribourg (2-5, 4-1, 6-7).

Tour de relégation
1. Olten 10 10 78-25 20
2. Fleurier 10 5 2 3 47-41 12
3. Forward M. 10 6 — 4 49-46 12
4. Bâle 10 5 1 4 55-49 11
5. Martigny 10 4 1 5 29-42 9
6. Kusnacht 10 4 — 6 32-45 8
7. Neuchâtel 10 2 — 8 29-48 4
8. Thoune 10 2 — 8 35-58 4

Ce soir. - Thoune-Olten (4-3, 6-0,
5-10) ; Kusnacht-Bâle (5-10, 0-2, 3-2) ;
Forward Morges - Neuchâtel (7-3, 2-4,
4-3).

Ligue B : les positions sont nettes
pectivement à Martigny et face à Neu-
châtel. Martigny peut se permettre de
partager l'enjeu , alors que Neuchâtel est
obligé de vaincre s'il entend conserver
une chance, si minime soit-elle, de
sauver sa place ! A Morges, il peut
gagner. Quant à Thoune, l'autre mal loti
de ce « tour de l'insécurité », il reçoit
Olten. Si les Soleurois continuent de
jouer le jeu, les Oberlandais abandonne-
ront deux nouveaux points. Bâle, pour
sa part, se rend à Kusnacht, un Kusnacht
pas encore certain d'être sauvé malgré
ses quatre longueurs d'avance, à quatre
tours de la fin. A Bâle, il spéculera sur
un point, pour le moins.

Ainsi, à quelques encablures du port,
Olten, Fleurier, Morges et Bâle sont-ils
pratiquement certains de conserver leur
place. Martigny devrait être du bon
bord, alors que Kusnacht est encore
habité par le doute. Un doute de plus
en plus fort pour Thoune — il était
parti pour tout dévorer dans ce tour de
relégation — et Neuchâtel.

P.-H. B.

A l'image de Davos, Lugano n'a pas
laissé de plumes à Fribourg. Sa victoire
lui vaut de passer aux commandes du
tour de promotion, Villars ayant trébu-
ché à Bienne. Voilà les Tessinois enga-
gés sur le chemin de la ligue A, douze
mois après l'avoir emprunté... en sens
inverse. Vont-ils réussir ? Ils se rendont
encore à Villars, à Davos et recevront
Bienne, ce Bienne qui reprend espoir au
moment où Lausanne a définitivement
perd u ses dernières illusions face à Aro-
sa. Arosa s'était embarqué à Montchoisi
pour y recevoir une correction. Ne per-
dait-il pas six à un avant de redresser la
barre et de contraindre Lausanne à plier
les genoux ? Dans l'aventure, l'équipe
grisonne n'avait rien à perdre, rien à
gagner... si ce n'est l'estime de ses adver-
saires. Ceux qui , en particulier, sont
encore engagés dans la course à la pro-
motion.

PLUS DE SOUCIS
Lausanne battu, Fribourg mis à la rai-

son chez lui par Lugano, c'est Bienne et
Davos (il a tout de même battu Viège
sur les bords du Rhône), qui ont réussi
une bonne opération, tous deux se
retrouvant à trois longueurs de Lugano
et à une seule de Villars. De ce Villars
qui recevra Davos samedi, alors que
Bienne a déjà liquidé son compte avec
la formation de l'Engadine. Quant à

Viège, Arosa, Fribourg et Lausanne, ils
n'ont plus de soucis : pour eux, la saison
est arrivée à son terme. Par honnêteté,
ils devront jouer le jeu face aux ténors
encore engagés dans la course au titre
et à la promotion.

Ce soir, Bienne s'en va à Arosa.
Rendu méfian t par la mésaventure de
Lausanne, il va prendre les choses très
au sérieux. Recevant Lugano, Davos
joue sa dernière carte : vainqueur, il
conservera une chance d'accéder au but
Lugano en est conscient et cherchera à
sauver un point au minimum. A Mont-
choisi, on jouera sous le signe de la
liquidation entre Lausanne et Viège,
alors que Fribourg tentera de mettre les
cannes dans les patins dc Villars. Sur les
Hauts d'Ollon, ce sera difficile.

ENCORE UN POINT
Dans le tour de relégation, Olten est

sauvé depuis longtemps. En revanche, il
manque à Fleurier et à Forward un
point pour être à l'abri. Ce point, Val-
lonniers et Vaudois le chercheront, res-

Serrières - Le Locle
ce soir à Monruz

La revanche du derby neuchàtelois de
première ligue, entre Serrières et Le
Locle, s'annonce passionnante. Les gars
de Cruikshank descendront à Monruz
dans l'espoir d'y arracher au moins un
point qui leur permettrait de conserver
l'espoir de rester en première ligue. Une
victoire, bien sûr, les rassurerait encore
plus ! Mais Serrières est solide et ne_ se
laisse guère manœuvrer, sur sa patinoire.
Le Locle, toutefois, a prouvé en ne per-
dant que par 4-0 à Sion qu'il détient des
arguments de valeur. Si Berger peut
emmener sa troupe, il risque donc fort
d'y avoir du « suspense » à Monruz et,
pourquoi pas, une surprise. Dans un der-
by, rien n'est impossible.

Neuchâtel: deux points ou...
Les trois clubs neuchàtelois en voyage

La situation de Neuchâtel-Sports s'esl
encore aggravée samedi, à la suite de sa
défaite face à Bâle, défaite dont le;
effets ont encore été amplifiés par la
victoire de Martigny sur Tlioune.
Aujourd'hui, l'écart entre l'antépénul-
tième et Neuchâtel, qui loge à l'avant-
dernier rang, est de 4 points. Mais Mar-
tigny a laissé son sixième rang à un
autre concurrent, Kusnacht. Un - Kus-
nacht qui n'avance plus depuis de nom-
breuses soirées, si bien que la perspec-
tive de le rejoindre un jour n'est pas
nécessairement du domaine de l'utopie...
pour autant que les équipes obligées, de
le rattraper n'aillent pas au même ryth-
me que lui ! ¦. - > •¦ ¦

Si nous nous en tenons au fait que
Neuchâtel-Sports doit à tout prix gagner,
force est d'admettre qu'il n'y a rien de
nouveau pour lui. Seulement, il est. temps
que le devoir se transforme en action,
que l'espoir se traduise en actes. En
valeur pure, Neuchâtel n'est pas plus fai-
ble que les quatre derniers adversaires
restant à rencontrer — à l'exception,
peut-être, de Fleurier, qui doit d'ailleurs
descendre à Monruz. Mais encore faut-il
les battre. Et pour cela, éviter de faire
des cadeaux.

Ce soir, à Morges, les gars d'Huggler
peuvent fort bien renouveler leur succès
lu tour de qualification. En recondui-

sant leur équipe de samedi soir avec,
notamment, Dubois en défense, les
« orange et noir » sont capables de rem-
porter leur premier succès du tour final
à l'extérieur, cela surtout si Dolbec,
terne face à Bâle, arrive enfin à retrou-
ver la forme qui était la sienne au début
de l'hiver et à se sacrifier pour son
équipe.

Deux points capitaux sont en jeu ce
soir à Morges. En les laissant échapper,
Neuchâtel perdrait, à coup sûr, sa place
en ligue B. Il n'est pas nécessaire d'en
rajouter pour faire comprendre à chacun
— notamment aux plus doués — ce
qu'il reste à ,fairei 3 F. P.

UN NOUVEAU LUCERNOIS AUX MELEZES ?
Ce n'est pas tous les jours que M.

Charles Frutschi, le grand patron du
H.-C. La Chaux-de-Fonds, assiste à une
rencontre de première ligue. Mais
samedi soir,. M. Frutschi était un homme
très entouré sur les tribunes de la
patinoire de Lucerne. Un homme l'inté-
ressait particulièrement : Bruno Schurch,
qui est . indiscutablement le meilleur
Lucernois, ' un patineur remarquable et
un compteur-né. Schurch, qui désire
apprendre le français, jouera peut-être la
saison prochaine avec La Chaux-de-
Fonds. Bien que les dirigeants lucernois
aient gardé un mutisme total, un arrange-
gement provisoire semble déjà avoir été
p ris : Schurch pourrait bien être
remplacé par Willimann, ancien junior
de Lucerne, qui voudrait retourner sur

les bords du lac des Quatre-Cantons.
Mais, on a encore entendu autre

chose : Lucerne deviendrait , en quelque
sorte, une succursale chaux-de-fonnière.
Un arrangement entre les deux clubs
aurait un avantage :, . les Neuchàtelois
sauraient où aller apprendre l'allemand
et les Lucernois pourraient compter
chaque année sur quelques jeunes de
talent. Une tentative analogue avait été
décidée entre Zoug et La Chaux-de-
Fonds, mais les relations ne semblent
pas être des meilleures entre les deux
clubs, présentement. E. E.

Matches serrés au
Tournoi des nations

(ffi rugby

La deuxième journée du tournoi aes
cinq nations était entièrement placée
sous le signe britannique puisque les
quatre formations nationales de la Gran-
de-Bretagne étaient opposées entre elles.
Au stade « Lansdowne Road » de Du-
blin, où il n'a plus gagné depuis 1967, le
Pays de Galles n'est pas parvenu à inter-
rompre cette série d'insuccès puisqu'il a
dû partager l'enjeu avec l'Irlande (9-9).
Dans l'autre rencontre, jouée dans
l'enceinte de Murrayfield à Edimbourg,
l'Ecosse a battu in extremis l'Angleterre,
par 16-14. Les Ecossais ont obtenu cette
courte victoire grâce à une pénalité
réussie par Irwin à la dernière seconde
du match I Résultats :

Dublin : Irlande - Pays de Galles, 9-9
(6-6). — Edimbourg : Ecosse - Angle-
terre, 16-14 (9-7). — Classement : 1.
Pays de Galles, 2-3. 2. France 1-2. 3.
Ecosse 2-2. 4. Irlande 2-1. 5. Angleterre
1-0.

Le Biennois Schiau
grièvement blessé

Victime, samedi, d'un heurt avec
Gallaz, le Roumain Razvan Schiau a dû
être hospitalisé dans un état grave.
Opéré dans la journée de dimanche, le
joueur du HC. Bienne a un poumon
perforé, des côtes cassées et une clavi-
cule démise. Ses jours ne seraient pas en
danger. Cet accident de jeu est survenu
lors du match de ligue B entre Bienne
et Villars.

La Chaux-de-Fonds
ne saurait trop

se méfier d'Ambri
La première partie entre Ambri Piotta

et La Chaux-de-Fonds, à la Valascia.
s'était soldée par un partage (6-6). Et
terre neuchâteloise, deux victoires loca-
les sanctionnèrent la différence de classe
entre l'actuel « leader » du championnat
et le 5me. Ce soir, de l'autre côté du
Gothard, une échéance importante
attend à nouveau les Horlogers. Ils se
méfient de leur adversaire, auteur de
performances face à Berne, auquel ils
ont pris 3 poinls en Léventine.

Des hommes de valeur défendent le
pavillon tessinois. Citons Jorns ,
Genuizzi, Ticcoz/i , Panzera, Holmes,
Gendotti et Cvach , tous éléments capa-
bles de condamner La Chaux-de-Fonds !
Aussi , saisit-on mieux l'anxiété des Mon-
tagnards. Actuellement, ils sont en
bonne condition. A leur actif, coup sur
coup : Zurich (11-5) et Genève Servette
(2-11). Samedi, aux Vernets, la couleur a
été annoncée dès l'engagement

Après l'échéance genevoise, voici celle
ilu Tessin. Pour ce pénible déplacement,
Gaston Pelletier compte sur son équipe
classique. Dans ce marathon, une seule
victime : René Huguenin. Malgré ses
soucis défensifs (que l'on connaît), La
Chaux-de-Fonds sait que c'est en mar-
quant des buts qu'elle ira vers la victoire
totale. Tout dépend de neuf hommes,
ceux des lignes d'attaque. Gageons qu'ils
rempliront leur contrat selon nos prévi-
sions. Mais la tâche s'annonce difficile.

P. G.

Titre national B pour
la Chaux-de-Fonnière

Danielle Rieder

S? patinage artistique

La Chaux-de-Fonnière Danielle Rieder
a été la seule à décrocher un titre au
cours des championnats suisses de la
catégorie B, qui se sont déroulés à Bien-
ne. En revanche, les messieurs, en rai-
son des performances insuffisantes lors
des figures .imposées, et les couples ont
offert au public des exhibitions pour
l'honneur. Résultats :

Messieurs (2 concurrents): 1. M. Pfiff-
ner (Kusnacht), chiffre de place 5/881,30
points. 2. J.-C. von Moos (Lausanne)
10/832,55. Daines (20) : 1. D. Rieder (La
Chaux-de-Fonds) 8/986,9. 2. M.-C.
Dubois (Neuchâtel) 9/978,95. 3. Andréa
Jost (Bâle) 15/959,95. 4. M. Lehmann
(Bienne) 18/949,25. 5. D. Vaucher
(Genève) 30/917,40. 6. M.-C. Fattorini
(Lugano) 34/914,55. Couples (2) : 1.
G. Ruegg/P. Huber (Weinfelden/Davos).
2. P. Bourquin/J . Bourquin (Genève).

Lienhard évince les favoris
f§ cydocross Championnat suisse
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Cinq mille spectateurs ont assisté, à
Uster, à l'un des plus passionnants
championnats suisses de ces dernières
années.

SPRINT
La victoire est revenue à l'amateur

zuricois Willy Lienhard (20 ans), res-
taurateur à Steinmaur, qui pendant les
20 km 700 a fait la course seul en tê-
te ou aux côtés de quelques-uns des
21 concurrents. Il s'est finalement déta-
ché dans le 9me et dernier tour pour
battre au sprint son grand rival Peter
Frischknecht, lequel avait dominé pra-
tiquement toute la saison depuis son dé-
but. Les professionnels devaient d'ail-
leurs être les grands battus de la jour-
née puisque Albert Zweifel devait se
contenter du troisième rang et Hermann

Gretener, le tenant du titre, du qua-
trième.

La performance de Willy Lienhard
a surpris tout le monde, y compris le
grand favori de l'épreuve Peter Frisch-
knecht. Ce dernier s'était blessé à un
muscle il y a une semaine à Zurich.
Il avait alors dû interrompre son en-
traînement, ce qui n'a pas manqué de
l'handicaper, faisant ainsi le jeu de
Lienhard qui remporte ainsi sa première
grande victoire au niveau de l'élite, ca-
tégorie à laquelle il appartient depuis
cette saison seulement

Ces derniers mois, Willy Lienhard
avait côtoyé souvent la victoire mais
il n'avait récolté que 8 places de deuxiè-
me. En revanche il avait été beaucoup
plus heureux en catégorie B où il rem-
porta environ 70 victoires. L'un des
plus déçus a été Hermann Gretener. S'il
s'était octroyé son sixième titre, il au-
rait égalé le record établi par l'ancien
champion Emanuel Plattner. Légèrement
grippé, il ne s'est pas aligné en pleine
possession de ses moyens ce qui l'a fait
échouer dans sa tentative.

Classements. — Catégorie A (9 tours
de 2 km 300) : 1. Lienhard (Steinmaur)
les 20 km 700 en 54'45 ; 2. Frischknecht
(Uster) même temps ; 3. Zweifel (Rueti)
à 4" ; 4. Hermann Gretener (Wetzikon)
même temps ; 5. W. Mueller (Steinmaur)
à 59" ; 6. U. Mueller (Steinmaur) à
l'07 ; 7. Lafranchi (Langenthal) à l'27 ;
8. Ritter (Boningen) à 2'57 ; 9. Steiner
(Wetzikon) à 3'19 ; 10. Max Gretener
(Wetzikon) à 3'56.

Catégorie B (6 tours de 2 km 300) :
1. Meierhofer (Steinmaur) les 13 km
800 en 38'10 ; 2. Kuriger (Hombrechti-
kon) à 7" ; 3, Corminbœuf (Estavayer)
à 25" ; 4. Helbling (Meilen) à 36" ; 5.
Stutz (Wohlen) à 44". 26 coureurs au
départ , 23 classés.

Sélection pour
Vera di Bidasoa

A l'issue de ce championnat national,
le comité national des courses a sélec-
tionné les coureurs suivants pour les
championnats du monde qui auront lien
le 24 février à Vera di Bidasoa en Espa-
gne :

Professionnels : Frischknecht, Her-
mann Gretener, Zweifel.

Amateurs : Lienhard, U. Mueller, W,
Muller, Lafranchi.

Nouvelles
de la planète
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• Au cours d'une réunion tenue au
stade couvert des frères Ziiamen.ski, à
Moscou, le Soviétique Vladimir Otstav-
nov a égalé en 6"4 la meilleure perfor-
mance mondiale en salle de la distance.
Otstavnov, un jeune athlète de Bakou,
est le quatrième Soviétique après Pan-
kratov, Borzov et Korneliouk, à réaliser
ce « ehrono » de 6"4 sur 60 mètres.

9 L'ex-champion d'URSS Sergei Bou-
dalov a réalisé la meilleure performen-
ce dc la seconde journée des « Sparta-
kiades de Moscou » en franchissant
2 m 21 en hauteur. Il a ensuite raté
ses trois essais à 2 m 25. La deuxième
place a été prise par Sergei Sinioukov
avec 2 m 17.

9 L'Américain Dave Wottle, cham-
pion - olympique du 800 mètres à Mu-
nich, a affirmé qu'il ne passerait pas
professionnel cette année. «J'ai pris
l'irrévocable décision de rester amateur
et de participer en tant que tel à de
nombreuses épreuves en salle et à celles
en plein air au printemps et en été »,
a déclaré Wottle, qui a ajouté : « Je
compte prendre part à de nombreuses
courses en Europe cette année. »
• Les athlètes suisses ont fêté deux

victoires lors des Jeux en salle de l'Al-
lemagne du sud, à Bœblingen. Rolf
Gysin a en effet remporté le 800 mè-
tres en l'52"3, alors que Beat Pfistei
s'imposait dans le 50 m haies en 6"7.
En séries, Pfister a réussi 6"6, égalant
ainsi la meilleure performance suisse,
• Déjà vainqueur en 1973, le Belge

Emile Puttemans a remporté la 32me
édition du cross international de Han-
nut. Le « recordman » du monde du
3000 mètres s'est imposé avec 9 secon-
des d'avance sur le Sud-Africain Bron-
zet.
• Le Tunisien Abdelkader Zaddem

n remporté le cross international de
Sant-Agata (Catania) qui s'est couru
sur 11 kilomètres. L'Italien Francesco
Arese a dû se contenter de la 7me
place à 30 secondes du vainqueur.

X>W tennis de table
tynmUl'. i , .

Les favoris ont triomphé, à Lucerne,
au cours des championnats suisses ju-
niors. Les deux titres individuels sont
revenus à Heinz Gunthardt et Susi
Eichenberger, laquelle s'impose pour la
deuxième fois. Environ deux cents spec-
tateurs ont assisté aux différentes ren-
contres qui ont, la plupart, été placées
sous le signe de l'offensive.

Les championnats suisses
juniors

j }**» patinage de vitesse

A Davos, le Bâlois Hansrued i Widmer
a remporté pour la troisième fois consé-
cutive le championnat suisse des sprin-
ters. Widmer a nettement domine la
compétition puisqu 'il a remporté les
quatre épreuves.

Dans la réunion internationale orga-
nisée dans le cadre de ce championnat,
le vétéran zuricois, Franz Krienbuhl, a
établ i un nouveau record suisse du 1500
mètres en 2'19"0, soit une amélioration
d'un dixième de seconde de son précé-
dent record.

Championnat suisse des sprinters : 1.
Widmer (Bâle) 174,910 p. 2. Zwimpfer
(Bâle) 183,590. 3. Berclaz (Zurich)
185,260.

Hansruedi Widmer
champion suisse

des sprinters

Fleurier veut
jouer le jeu

jusqu'au bout
Si, après sa victoire de samedi der-

nier, Fleurier semble avoir définitive-
ment résolu le problème de son
maintien en ligue nationale, un autre
thème apparaîtra, dès ce soir à
l'équipe neuchâteloise, dans la
rencontre qui l'opposera à Martigny :
celui de l'impartialité.

RIEN A GAGNER
Dans le contexte actuel du cham-

pionnat, l'attitude des Fleurisans face
à trois de leurs prochains adversaires
(Martigny, Neuchâtel et Thoune)
peut avoir une importance notoire et,
peut-être, décisive, suivant la tour-
nure des événements. Parfois inspirée
par des affinités personnelles ou des
considérations quelconques, la com-
plaisance d'un soir peut se révéler
très dangereuse à longue échéance.
L'< affaire » Schenk mettra sans doute
à jour certains de ces aspects. Dès
lors, il est bien certain que Vincent
et ses hommes se garderont de suc-
comber à ce jeu , auquel les Fleuri-
sans n'ont, de toute évidence, rien à
gagner. En effet , les caractéristiques
mêmes du club neuchàtelois les diri-
gent vers des préoccupations bien
déterminées. Les Vallonniers doivent
absolument trouver la quasi-totalité
de leur équipe future dans leur pro-
pre contingent. Il s'agit , dans c« cas,
de profiter d'aguerrir le plus possible
des joueurs qui n'en sont qu'à leur
première saison et, parallèlement, de
lancer au plus tôt les jeunes dans la
bataille, cela dans un contexte positif
qui serait le plus proche possible
d'une réalité future.

TOUT AVANTAGE
C'est ainsi que Fleurier a tout

avantage, ce soir, à se rendre en
terre valaisanne animé d'une intense
motivation de victoire afin, entre
autres, de finir la saison avec le
meilleur classement possible dans le
dessein de justifier, a posteriori, le
bien-fondé de son aspiration premiè-
re, qui était de participer au tour de
promotion.

J.-P. D.

Angleterre
Vingt-septième journée : Arsenal

Burnley 1-1 ; Coventry - Manchester
United 1-0 ; Derby County - Newcastle
1-0 ; Leeds - Chelsea 1-1 ; Liverpool -
Norwich 1-0 ; Manchester City
Tottenham 0-0 ; Queens Park Rangers -
Leicester 0-0 ; West Ham - Birmingham
0-0 ; Wolverhampton - Stoke 1-1 ;
Ipswich - Southampton 7-0 ; Sheffield -
Everton 1-1. Classement : 1. Leeds 27
matches , 44 points ; 2. Liverpool 27-37 ;
3. Burnley 26-31 ; 4. Derby County 27-
31 ; 5. Ipswich 26-30 ; 6. Leicester City
et Queens Park Rangers 27-30.

France
Trente-deuxième de finale de la

Coupe, principaux résultats : Nantes -
Rennes 3-1 ; Lens - Sedan 2-1 ; Saint-
Etienne - Gueugnon 3-1 ; Reims - Red
Star 2-1 après prolongation ; RP Stras-
bourg - Montlucon 2-1 ; Toulouse -
F.-C. Paris 2-1 ; Béziers - Marseille 1-0
après prolongation ; Bastia - Toulon 3-
0 ; Nice - Cannes 1-1 après prolonga-
tion ; Nîmes - Brest 1-0.

Allemagne
Vingt-deuxième journée : Eintracht

Francfort - Bochum 3-1 ; Wuppertal -
Bayern - Munich 1-4 ; Hanovre - Ham-
bourg 2-2 ; Werder Brème - Kickers Of-
fenbach 0-2 ; Schalke - Borussia

Moenchengladbach 2-0 ; Cologne - Stutt-
gart 5-2 ; Hertha - Fortuna Cologne 1-
1 ; Duisbourg - Kaiserslautern 2-1 ;
Fortuna Dùsseldorf - Rotweiss Essen 3-
0. Classement : 1. Bayern Munich 31
points ; 2. Eintracht Francfort 30 ; 3.
Fortuna Dùsseldorf 29 ; 4. Borussia
Moenchengladbach 28 ; 5. Cologne 26 ;
6. Stuttgart 24.

Belgique
Diest - Waregem 3-1 ; Standard Liège

- Antwerp 0-0 ; Brugeois - Beerschot 3-
2 ; Beveren Waas - Malinois 0-1 ; Lierse
- Liégeois 0-0 ; Saint-Trond - Anderlecht
1-1 ; Berchem - Cercle Brugeois 0-0 ;
Molenbeek - Beringen 1-1. Classement :
1. Anderlecht 28 points ; 2. Antwerp 23 ;
3. Molenbeek 22 ; 4. Malinois 21 ; 5.
Waregem et Standard Liège 20 points.

Espagne
Vingt et unième journée : Gijon -

Grenade 4-0 ; Castellon - Murcia 1-0 ;
Real Madrid - Atletico Bilbao 1-0 ; Real
Sociedad - Saragosse 2-0 ; Espanol
Barcelone - Barcelone 0-0 ; Santander -
Oviedo 2-0 ; Elche - Atletico Madrid 0-
0 ; Las Palmas - Valence 0-0 ; Celta
Vigo - Malaga 5-1. Classement : 1.
Barcelone 31 points ; 2. Malaga et Sara-
gosse 25 ; 4. Atletico Bilbao et Atletico
Madrid 24 ; 6. Grenade 23 ; 7. Real
Madrid et Real Sociedad 22 points.

1 FOOTBALL À LLÉTRANGER̂ ,
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GRANDE DIXENCE SA
Sion

f* 3/ 0/ Emprunt 1974-89 de fr. 60 000 000
destiné à la conversion ou au remboursement de l'emprunt
3!/4°/o 1959-74 de fr. 60 000 000, échéant le 20 février 1974.

Modalités de l'emprunt
Durée: au maximum 15 ans
Titres: obligations au porteur de fr. 1000,

fr. 5000 et fr. 100000
Cotation: aux bourses de Bâle, Zurich, Genève,

Berne et Lausanne

- A I  -.i Prix d'émission et de conversion
I \J 1 / 0  y compris 0,60% moitié du timbre fédéral sur titres

Conversion
Les porteurs d'obligations de l'emprunt 3*WI<> 1959-74
Grande Dixencs SA, Sion, ont la faculté de demander la
conversion de leurs titres en obligations du nouvel em-
prunt. Les obligations à convertir sont à remettre sans
coupons.

Souscription contre espèces
Le montant éventuellement non absorbé par les con-
versions sera offert simultanément en souscription pu-
blique contre espèces.

Délai de souscription du 5 au 11 février 1974, à midi

Des prospectus ainsi que des bulletins de conversion et
de souscription peuvent être obtenus auprès des banques
soussignées.

le 4 février 1974

Société de Banque Suisse
Crédit Suisse Union de Banques Suisses
Banque Populaire Suisse Banque Leu SA
Groupement des Banquiers Privés Banque Cantonale Vaudoise
Genevois
Banque Cantonale de Bâle Banque Cantonale de Berne
Banque Cantonale de Zurich Banque de l'Etat de Fribourg
Banque Cantonale du Valais Banque Cantonale Neuchâteloise
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B&1I1I I M RI I 9'able rt correcteur d'assiette. 4 Consommation. 7,31 à 100 km/h.
¦§ï5| Bp!3 * B3 ' ¦'•¦ ' • 'Ml freins assistés à disque avec réparti-
pH'"- '" > ;!: fi M "" ''¦ ¦ Kl '-B teur de charge, double circuit.

'tùÇy ŷi 'y 's ' i  [ - ' .;>< - ' y : 3'SW3 cou''ssants et inclinables. Intérieur

¦̂¦¦¦¦¦¦¦¦¦ R̂ffBP^^^^^Kî . "̂̂ ^̂ ^̂  fl^̂ JT Citroën préféra TOTAL

Neuchâtel : Garages Apollo S. A., tél. (038) 24 12 12. Yverdon : Garage Nord Apollo S. A., tél. (024) 24 12 12.
Boudevilliers : Centre Automobile, Garage Moderne, tél. 36 14 37. Cortaillod : F. Zeder, tél. 42 10 60. Fleurier : Claude Hotz, tél. 61 29 22.
Fontainemelon : W. Christinat, tél. 53 34 77. Peseux : M. Ducommun, Garage Centra l, tél. 31 12 74. Saint-Biaise : J.-P. Bourquin, Garage

du Lac, tél. 33 21 88. Valangin : M. Lautenbacher, Garage de la Station, tél. 36 11 30.
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François Coiffure
Coupe et coiffage modernes

' Coupe Hardy
Messieurs et enfants

A votre disposition :
Gilbert et ses collaborateurs
spécialisés

2, rue Saint-Maurice © 2518 73
B—H—M——BMHMBF
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CHEVEUX GRAS ?
Utilisez le

shampooing sec
LYS D'OR
dégraisse la chevelure comme un lavage
sans irriter les glandes sébacées. La
boîte pour 10 applications : Fr. 3.50.
Vente et envoi par pharmacie CART, rue
de l'Hôpital, 2000 Neuchâtel.
WMHWWVWWWWWWWV

STOP ï
J'entreprends tous travaux de

peinture
papiers peints

Travail rapide et soigné.
Prix avantageux.
Tél. (038) 33 23 62.

Illlllllllllllllllllllllllllllllli



«1 | DÉPANNAGE
m WBË toutes marques

Annoncé avant 
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Réparé le même jour 20 B B
Jeanneret S. A. Tél. (038) 24 57 77

Pour combattre le froid Un gâteau au citron
Le froid entraîne bien des inconvé-
nients mais II y a plusieurs moyens d'y
remédier.
Contre les gerçures, une bonne crème
de protection sur le visage, les mains,
les pieds. Une base spéciale sous le
rouge à lèvres est aussi une sage pro-
tection.
Contre les Jambes rougies par le froid,
des bons bas évidemment, mais aussi
la marche à pied qui active la circu-
lation et une bonne friction à l'eau de
Cologne suivie d'un massage.
Contre les mains glacées : le pianotage
en étirant les doigts et en faisant
bouger la main, les massages avec une
bonne crème hydratante.
Et puis, bien sûr, vous pouvez forcer
un peu sur les aliments caloriques :
bonbons et chocolats font moins gros-
sir l'hiver que l'été, mais, attention à
l'alcool, II ne procure qu'une sensation

Pour 6 personnes : 125 g de farine,
75 g de sucre, 60 g de beurre, 2 œufs,
1 sachet de levure chimique. Pour le
sirop : 3 citrons, 2 zestes, 75 g de
sucre, 6 cuillères à soupe de rhum.
Mélangez sucre et œufs. Ajoutez la fa-
rine, le beurre ramolli, la levure, le
zeste râpé de trois citrons, mettez-le
dans une casserole avec le rhum, le
sucre et les deux zestes coupés en
losanges, laissez bouillir quelques
minutes.
Démoulez le gâteau, laissez refroidir,
arrosez* avec le sirop chaud. Décorez
avec des losanges de citron.

Traitement de l'infarctus
Des chercheurs de l 'Université de

Chicago tentent, à l'heure actuelle,' de
mettre au point un nouveau proc édé
destiné à « régénérer » un muscle car-
diaque endommagé à la suite d'un..'In-
farctus du myocarde. L'infarctus est la
plus f réquente cause de décès ; il est,
notamment, responsable de la mort de
la moitié environ des personnes de sexe
masculin, d'âge moyen ou élevé, en Eu-
rope et en Amérique du Nord.

Ces médecins ont observé, chez des
animaux, les effets d'un air pauvre en
oxygène sur des parties du muscle car-
diaque, puis l'action régénératrice d'une
réoxygénation. Les animaux étudiés doi-
vent fournir un effort physique, ce qui
permet à leur cœur de supporter des
efforts accrus. Les savants cherchent à
découvrir les facteurs qui entravent la
division cellulaire dans le muscle car-'
dlaque de l'adulte. Il serait manifeste-
ment de la plus grande importance de
trouver des moyens pour restimuler la
division cellulaire après une crise car-
diaque.

Les membres de cette équipe de cher-
cheurs pensent que le cœur pourrait
éventuellement être en mesure de rem-
placer des parties nécrosées du muscle
cardiaque non pas par des tissus cica-
triciels, mais par du tissu, musculaire
normal. Pour cette raison, ils étudient
très attentivement le développement des
cellules du muscle cardiaque chez des
individus appartenant à des groupes
d'âge différents. (DS)

Le saviez-vous ?
C'est au prévoyant Colbert que la

marine d'aujourd'hui doit le règlement
qui fait obligation à tout navire d'avoir
au moins deux chats à bord, pour évi-
ter la prolifération des rats. (Larousse)

Plus de grippe !
Un vaccin antigrippal « tous azimuts »

est mis, depuis l'hiver dernier, à la
disposition du public, pour le protéger
contre les épidémies, dans les années
à venir.

Le plus grand papillon
Agrlppine n'est pas seulement un per-

sonnage historique et une héroïne de
tragédie, c'est le nom du plus grand de
tous les papillons (30 cm d'envergure).
Il est de la famille des noctuidés et on
le trouve en Amérique du Nord.

Un temps mal choisi
Les employés de voierie d'un village

sicilien, voulant attirer l'attention des
'pouvoirs publics sur leurs revendications,
décidèrent de défiler en caleçons : on
ne débloquait pas le budget nécessaire
à leurs vêtements de travail. Mais la
policé n'eut pas à intervenir, le temps
(détestable) se chargea vite d'éparpil-
ler les manifestants , qui se hâtèrent de
regagner leurs pantalons. (ACI)

1145 (C) Ski : descente dames
13.30 Fin
18.00 (C) Téléjournal
18.05 (C) Musique... musique
18.30 (C) Courrier romand
18.50 (C) Le manège enchanté
1845 (C) Les Enfants des autres
19.15 (C) Un Jour, une heure
19.40 (C) Tèléjournal
20X0 (C) Un Jour, uns heure
20.15 (C) Les Brigades du Tigre
21.10 (C) Dimensions
22.20 (C) 8kl : descente dames
22.50 Hockey sur glacs
23.50 (C) Téléjournal

9.10 Télévision scolaire
930 Reprise

10.30 Hors du monde,
dans Isqusl nous vivons

11.10 Reprise
11.55 8kl alpin
16.15 Magazine privé
17.00 La maison des Jouets
17.30 Les rues • autrefois

et maintenant
18.10 TV culturelle pour adultes
18.40 Fin ds Journée
18.50 Téléjournal
19.00 Ski alpin
19.30 L'antenns
20.00 Téléjournal
20.20 La nature reste notre destin
21.05 Relnhard Mey et ses lieder
21.50 Téléjournal
22.05 Ski alpin.

11.55 Ski alpin
12.30 Midi trente
13.00 24 heures sur la une
13.30 Cours de la Bourse
13.35 Je voudrais savoir
14.05 TV scolaire
15.00 TV scolaire
16.30 Emissions pour les Jeunes
17.20 TV scolaire
18.20 Au-delà des faits
18.40 Pour les pstits...
18.55 Espoir st champion
19.20 Actualités régionales
19.45 24 heures sur la une
20.20 Maurin des Maures
20.35 Histoires d'animaux
21.00 Pourquoi pas ?...
22.00 Rockenstock
22.35 24 heures dernière

13.30 (N) R.T.S. Promotion
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame
15.15 (C) Un million, clefs en makis
19.00 (C) Des chiffres et des lettres
19.20 (C) Actualités régionales
19.45 (C) Des lauriers pour Llla
20.00 (C) I.N.F. 2
20.35 (C) Les dossiers de l'écran

(C) Les Prairies de l'honneur
(C) Débat

22.55 (C) I.N.F. 2 dernière

18.30 (C) Inter 3
18.35 (C) Enfants sur la trois (31)
18.50 (C) Eléphant Boy (fin)
19.20 (C) Actualités régionales
19.40 (C) Nouveau départ
20.40 La Veuve
21.30 (C) Academla Monteverdlana
21.55 (C) Inter 3 dernière

8.40 (C) Telescuola
10.20 (C) Telescuola
11.55 (C) Sel : discesa femminile
17.00 (C) Telescuola
18.00 (C) Per I piccoli
18.55 (C) La bell'eta
19.30 (C) Telegiornale
19.45 Pagine aperte
20.10 II régionale
20.45 (C) Telegiornale
21.00 (C) Beau geste
22.40 (C) Telegiornale
22.50 Martedl sport

11.55, ski alpin. 16.15, téléjournal.
16.20, le monde étrange des sons.
17.05, pour les enfants. 17.25, télé-
journal. 17.55, quotidien Insolite.
18 h, programmes régionaux. 20 h,
téléjournal, météo. 20.15, cela pour-
rait vous arriver I 21 h, ski alpin.
21.20, les derniers jours de
Gomorrhe. 23 h, téléjournal.

16.30, mosaïque. 17 h, téléjournal.
17.10, sous le grand chapiteau.
17.45, plaque tournante. 18.25, la
ferme Follyfoot. 19 h, téléjournal.
19.30. le Radiesthésiste. 21 h, télé-
Journal. 21.15, point chaud. 22 h,
courts métrages internationaux.
22.30, téléjournal.

La nervosité et l'agitation régneront le matin. L'après-midi sera un peu meilleur et
le calme reviendra en fin de soirée.

NAISSANCES: Les enfants de ce Jour seront passionnés, agités, généreux et
constructlfS.

BÉLIER (21/3 - 19/4)
Santé : Eviter l'infection : soignez votre
sinusite. Amour : Jouez le Jeu, ne
cachez pas vos Intentions. Affaires : Ne
perdez pas de temps en hésitations.
TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Soyez très prudent dans vos
travaux. Amour : Ne vous formalisez
pas pour une petite critique. Affaires :
Une contre-attaque est toujours pos-
sible.
GÉMEAUX (21/5 - 21/6)
Santé : Evitez de sortir quand II y a du
brouillard. Amour : Soyez discret avec
ceux que vous connaissez peu. Affai-
res : Ne tentez rien pour l'Instant.
CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Retrouvez votre équilibre en
pratiquant un sport. Amour : Votre
entourage vous conseille judicieuse-
ment. Affaires : Un nouveau travail vous
sera confié.
LION (23/7 - 23/8)
Santé : Prenez rendez-vous chez votre
dentiste. Amour : Redoutez lés conflits
de caractère. Affaires : Mettez votre
correspondance à jour.

VIERGE 124/8 - 23/9)
Santé : Secouez-vous prenez des forti-
fiants. Amour : Maintenez l'entente, ne
négligez pas l'être aimé. Affaires :
Ecartez les , personnes qui vous influen-
cent.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Déjeuner plus frugalement,
Amour : C'est à vous de faire les pre-
miers pas. Affaires : Votre ambition est
un peu trop grande.
SCORPION (24/10 - 22/11)
Santé : Un changement d'air serait
salutaire. Amour : Faites des projets
sentimentaux. Affaires : Ne prenez pas
de décision sous le coup de la colère.

SAGITTAIRE (23/11 - 21/12)
Santé : Choisissez une nourriture plus
riche. Amour : .Ne cédez pas aux tenta-
tions. --Affaires:. Situation financière
préoccupante.
CAPRICORNE (22/12 - 19/1)
Santé : Prenez un long repos après une
intervention chirurgicale. Amour : Ou-
bliez le tort qui vous a été fait. Affai-
res : Ne vous laissez pas duper.

VERSEAU (20/1 - 18/2)
Santé : Vous vous couchez à des
heures trop irrégulières. Amour : Tout
rentrera rapidement dans l'ordre.
Affaires : Ne demeurez pas en reste
avec les personnes franches.
POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : Mangez plus de légumes verts,
supprimez les épices. Amour : Vous
Faites beaucoup trop de concessions.
Affaires : Vos effo rts commencent à
donner des résultats.

v* RESUME : Hubert montre à Mabel Grove l'enveloppe qu'il k'

 ̂
a fait retirer 

de la poste restante. _ .̂\ UNE IDENTIFICATION RAPIDE \
Bs-. -fo.

% « Maintenant, dit Hubert, je vous écoute. N'essayez pas de %
W tricher, sinon je vous fais arrêter. Votre seule chance de k
J| vous en tirer est de me dire toute la vérité. » Vaincue, Ma- |̂& bel Grove se laissa glisser dans un fauteuil et commença |k
Jl à parler. Ce qu'elle avait à dire lui prit un bon quart £¦*
m d'heure. Impassible , Hubert écoutait. « C'est bien, dit-il se- f|
w^ chôment quand elle se 

tut. Vous allez rester à ma disposi- yj-
Mk tlon pour le cas où J'aurais besoin de vous. » m
•w Si.

>A Décrochant le combiné, il composa un numéro, attendit une } ,,''%. seconde, et reconnut la voix de Sharon. « Affaire réussie, %
k* dit-il .brièvement. Je suppose que vous disposez d'une sec- k'
% tion spéciale pour Chinatown ? Oui ? Je cherche un Chi- M
fe? nois d'une cinquantaine d'années, grand et maigre, auquel 

^y{ Il manque l'oreille gauche. II doit habiter au premier étage £
fjk d'une maison où se trouve un restaurant au rez-de-chaussée, %
^1 C'est tout ce que j 'ai à vous offrir. Rappelez-moi à ce nu- v <
m. méro-ci. » %s S

 ̂
Mabel Grove avait caché son visage dans ses mains et pieu- k/

 ̂
ralt silencieusement. Hubert consulta sa montre et vit qu'il %

hr était 10 heures et demie. « Enrique, dit-il, montez me rejoin- k!

M dre à l'agence. » Mabel Grove sursauta. « A qui parlez- A
\. vous ? » balbutia-t-elle, les yeux brouillés de larmes. « Vous %

S

 ̂ allez le savoir dans un instant, » répondit Hubert. Le télé- Ç-.
phone grésilla. II décrocha le combiné. Thomas Sharon était %
au bout du fil. &

& « Votre type s'appelle probablement Li Tsi-tang, dit Sharon. Jl
m II est plus connu sous le nom de « George ». Son restau* %
 ̂

rant est le 
« Tsingtao ». il vit avec une Blanche nommée II;

% Felice Filbert. On le soupçonne de divers trafics, mais II %
|jj - n'a jamais été condamné. Besoin d'aide ?» — « Non merci, |̂|̂ répondit Hubert. Pas pour l'instant. » II raccrocha alors J%k, qu'Enrique Sagarra entrait dans la pièce. « Nous partons %
 ̂

avec mademoiselle à Chinatown, » dit Hubert. -,A

é< Demain : Une fermeture provisoire ç-
\ %

NEUCHATEL
Aula de l'université : 20 h 15, Confé-

rence-débat par le professeur
Mushkat.

EXPOSITIONS. — Musée des beaux-
arts.

Musée d'ethnographie.
Mutée cantonal d'archéologie.
Musée d'histoire naturelle.
Mutée d'art et d'histoire : Cartes à

jouer et tarots + La Figuration.
20 h 30, Concert par les chœurs et
l'ensemble instrumental du Conser-
vatoire.

Galerie des Amis des arts : Exposition
Pham Thuc Chuong.

Galerie Ditesheim : Exposition Michel
Delprete, encres de Chine!

TOURISME. — Burtau officiel dt ren-
seignements : place Numa-Droz 1,
tél. 26 42 42.

CINÉMAS. — Studio : 20 h 30, Le Ma-
taf. 16 ans.

Bio : 18 h 15 et 20 h 46, Orange mé-
canique. 18 ans. 2me semaine.

Apollo : 15 h et 20 h 30, Les anges
mangent aussi des fayots. 16 ans.
17 h 45, Saskatchewan-Destln de
pionniers au Canada (Cinédoc).

Palace : 20 h 30, Les cracks. 12 ans.
Arcades : 20 h 30, Le Magnifique. 16

ans. 2me semaine.
Hex : Fermé pour rénovations.
DANSE ET ATTRACTIONS (Jusqu 'à 4 h)

L'ABC, L'Escale. La Rotonde.

DANCINGS (jusqu 'à 2 h)
Le Corsaire, Spot bar, Big Ben bar,
Red club, La Prairie, Bar du Dau-
phin.

Pharmacie d'office : Coopérative,
Grand-Rue. La période de service
commence à 8 h. La pharmacie de
service est ouverte jusqu'à 23 h.
De 23 h à 8 h le poste de police
(251017) Indique le pharmacien h
disposition en cas d'urgence.

Service d'urgence dei pharmacies :
Région Boudry - la Cote, S. Marx,
Cortaillod, tél. 42 16 44. "

PESEUX
Cinéma de ta côte : 20 h 3ô, On l'ap-

pelle Trlnlta.
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Problème No 222

HORIZONTALEMENT
1. Toute réalité parvenue à son point de

perfection. 2. Dans le nom d'un chef-lieu.
— Changeant. 3. Dignitaire musulman. —
Sur la Tille. — Des larmes la troublent. 4.
Qui l'emporte par le .talent. — Ils enrichis-
sent une décoration. 5.' Dans le nom d'un
saint qui fonda une congrégation. — Ce
que donne la puce à l'oreille. 6. Esquive.
— Pour tirer Juste. 7. Note. — Raccourcit
par le haut. 8. Poème du Moyen âge. —
Edenté. — Brame. 9. Bons offices. 10. Met-
tras dans l'Impossibilité de répondre.

VERTICALEMENT
1. Chien d'arrêt à long poil. 2. Collabora-

teur dévoué qui s'efface. — Unité chinoise.
3. Rivière de Suisse. — Epouse d'Athamas.
4. AU bas d'une adresse. — Passe à
Ustaritz. — Caché. 5. Son miroir ne le
flatte pas. — Victime de la chaleur. 6.
Végétal. — Près d'une fenêtre ovale. 7.
Adverbe. .— Presque ronde. — Possessif. 8.
Lieu de refuge. — Choix. 9. Qui ont de
quoi surprendre. 10. On le préfère sec. —
Blessées.

Solution du No 221

Sottens et télédiffusion
8 h, 7 h, 8 h. 9 h. 10 h, 11 h. 12 h, 12.30,

14 h. 15 h, 16 h, 17 h, 18 h, 19 h, 22.30. 23.55,
informations. 6 h, bonjour à tous, miroir-
première. 6.35, 8.10, la route, ce matin.
6.50 , le bonjour de Colette Jean. 6.59,
horloge parlante. 7 h, le Journal du matin.
8.05, revue de la presse romande. 8.15,
M. V. 9.05, à votre service. 10.05, bande à
part 11.05, mardi-balade. 12 h, le journal de
midi, ski, midi-mystère. 12.25, communi-
qués, météo. 12.29, signal horaire. 12.30,
miroir-midi. 13 h, mardi les gars. 14.05,
réalités. 15.05, face aux Idées. 15.30, vivre
Ici.

16.05, feuilleton : Une grand-mère en or
massif (22). 16.15, concert chez sol. 17.05,
en questions. 17.55, le fouquet. 18 h, le
journal du soir, ski, revue de la presse
suisse alémanique, le micro dans la vie.
19 h, le miroir du monde. 19.30, magazine
74. 20 h, copie sur mesure. 20.30, soirée
théâtrale : La Revanche de Georges
Dandin, de Jean Violette ; Dardamelie ou le
Cocu, d'E. Mazaud. 22.40, club de nuit.
23.55, miroir-dernière. 24 h, hymne national.

Second programme
8 h, Informations et revue de la presse

romande. 8.15, plein feu. 9 h, portrait sans
paroles. 10 h, panorama quotidien de la
musique en Suisse romande. 10.15, radio'
scolaire : quelle histoire. 10.45, nos patois.
11 h, université radiophonique Internatio-
nale : écouter la musique consciemment
pour la comprendre (7). 11.30, approche de
la musique pop. 12 h, midi-musique. 14 h,
Musik am Nachmittag. 17 h, musica di fine
pomerlggio. 18 h, anthologie du jazz. 18.30,
rhythm'n pop. 19 h, émission d'ensemble.
20 h, informations. 20.05, le magazine de la
musique. 20.30, les sentiers de la' poésie.

21 h, les nouveautés de l'enregistrement.
22 h, sport, musique, information. 23 h,
hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6 h, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h, 16 h,

18 h, 22.15, 23.25, Informations. 6.05, mélo-
dies légères. 7.10, auto-radio. 8.30, fanfare.
9 h, le pays et les gens. 10.05, variations
chromatiques pour piano, Bizet. 10.20,
radioscolaire. 10.50, Symphonie pour 2 vio-
lons, violoncelle et luth, A. Stradella. 11.05,
aquarelles viennois, E. Robert ; Valse d'Eu-
gène Onéglne, TchaTkovski. 11.30, mélodies
populaires. 12 h, magazine agricole. 12.40,
rendez-vous de midi. 14 h, magazine fémi-
nin. 14.30, AI Hirt, trompette et les Anita-
Kerc-SIngers. 15.05, le portrait du chanteur :
Edda Moser, soprano.

1Q.06, lecture. 16.30, pour les personnes
du 3me âge. 17.30, radio-jeunesse. 18.15,
boussole sonore : Nord. 18.50, sport,
communiqués. 19.15, actualités. 20 h,
prisme : thèmes de notre temps. 21.30,
discorama : Black beat. 22.25, hockey sur
glace. 22.46, jazz. 23.30, musique populaire.

La vie n'aime pas les gens qui se plai-
gnent, la vie s'en défait ; la vie aime
ceux qui l'aiment.

S Arthur RUBINSTEIN

A méditer

Un menu
Côtes de porc provençales
Pommes de terre sautées
Carottes Vichy
Charlotte aux fruits confits

LE PLAT DU JOUR :

Charlotte aux fruits
confits
Pour 6 personnes : 12 biscuits à la
cuiller, Vi litre de lait, 300 g de crème,
4 jaunes d'œufs, 200 g ds sucre fin,
60 g de farine, 4 feuilles de gélatine,
2 verres de kirsch, 1 choix de 300 g de
fruits confits, du beurre pour le moule.
Faites macérer la moitié des fruits con-
fits hachés dans le kirsch. Faites bouil-
lir le lait avec une pincée de sel. Tra-
vaillez quatre Jaunes d'œufs avec 100 g
de sucre et la farine. Versez cet appa-
reil dans le lait bouillant en tournant et
laissez cuire quelques minutes. Incor-
porez la gélatine ramollie dans de l'eau
froide. Mélangez et laissez tiédir. Ver-
sez-y les fruits confits marines, Battez
la crème fraîche aveo le-sucre restant
et ajoutez-la à votre préparation. Tapis-
sez un moule beurré avec les biscuits
à la cuiller, versez-y votre préparation
et mettez au réfrigérateur quatre à cinq
heures. Démoulez et décorez avec le
restant des fruits confits.
Préparation : 35 minutes.

illusoire de chaleur et très passagère.
II affaiblit encore la' résistance de
l'organisme.
Enfin..; buvez un petit vin chaud : pour
faire ce bon vin chaud, II faut, cela va
de soi, un vin de bonne qualité, s'il
s'agit de vin rouge, choisir du vin à 11
où 12°, s'il s'agit de vin blanc, pren-
dre un vin doux. Dans une casserole
d'émail ou d'acier, inoxydable (pas . de
métal pouvant s'oxyder) faites chauffer
le vin sans le laisser bouillir. II est à
point quand une mousse se forme sur
le dessus du liquide. Sucrez abondam-
ment, parfumez à la cannelle, à la noix
muscade, et un zeste de citron. Mieux
vaut éviter les aromates en poudre qui
troublent le liquide.

Des mesures
antisurchauffe...
Les vêtements comme les chaussures
durent plus longtemps si on leur
accorde un temps de repos dans la
penderie. Une bonne méthode c'est
d'alterner le port de deux ensembles
ou de deux ju pes de façon que l'un
d'entre eux passe toujours une journée
au,calme I La même méthode augmen-

.\.Lj w& la .longévité de vos chaussures.
Ces simples règles, un peu oubliées en
période de surchauffe, sont peut-être
bonnes à rappeler alors qu'on commen-
ce à parler de mesures antisurchauffe.
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Collégiale de Neuchâtel
Jeudi 7 et vendredi 8 février 1974, à 20 h 15

CONCERT des GYMNASIENS
Chœurs des Gymnases de Neuchâtel et de la Chaux-de-Fonds

Direction : Georges-Henri PANTILLON
Orchestre Gymnase-Université

Direction : Théo LOOSLI
Au programme : Purcell , Couperin, Bach, Mozart.

MOZART: VEPRES du DIMANCHE
Location : Hug & Cie, tél. (038) 25 72 12

Prix des places : Fr. 6.— à 12.—. Réduction aux étudiants.

I l'argent
tout de suite
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670-000 crédits payés

rapide—discret
simple

Banque Procrédit |

X

2001 HSMdHISt. «V. HOMSSSSM S
Tél. 038-24 63 63 I
ouvert 0e.00-1Z15at1345-1B.00 j

" Bon !
Ije déalro Ff. I
| tout de suite en espèces.
I NOH, I
Prénom „ '

^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂ J Rue I
^Bi ^

Localité P

FRANÇOIS VUILLEMIN
ferblantier - couvreur
Neuchâtel
Tél. 31 23 63

COMMERÇANTS3
Ne vous creusez pas la tête pour vos problèmes de publicité.
Nous avons pour les résoudre un service à votre disposition.

Feuille d'avis de Neuchâtel

IENCADREMENTdorure
restauration

abel rejchland
-¦- H parcs 10
** I neuchatel
<* |î_____ tel: 24 BZ 12
»">0 r i - i MM

TOUTE L'OPTIQUE
Pierre MIÉVILLE fj-Bj I
Manuel LAZARD IHSJB2|

£1 mwmi
Rue de la Place-d'Armes 6
TÉL. 24 27 24 NEUCHÂTEL

VITRERIE - MIROITERIE
M. KAUFMANN
Tél. 25 22 77 Neuchâtel

• Créanciers : plus rien à faire
avec eux

• Paiements : à un seul endroit

• Coût : 4 fois moins
qu'un prêt

• Action : rapide
9 Discrétion : absolue
Genève (022) 44 54 97
Neuchâtel (038) 33 56 08
Lausanne (021) 23 01 83

23 40 48
Fribourg (037) 23 24 04

*????????????????????????#.

103 ri ri |
! „,»>* iLO j
: :
? Tous coloris - Toutes grandeurs *

? Hôpital 3 - Neuchatel ?
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Photos-express
Fr. 4.—
pour passeport ,
permis, etc.

Photo-Droguerie
de la Gare
A. Messerli. r-m
Tél. 25 19 69. IM

AUTO
ÉCOLE

Particulier
cherche
20.000 francs.
Adresser offres
écrites à KP 348 au
bureau du Journal.

Illlllllllllllllllllllllllllllllllllllllllillllllllllllllllllllllllllllli

Amateurs
de vieux meubles

SI vous cherchez une armoire
ancienne avec porte-miroir , et la
commode , dessus en marbre,
téléphonez au 53 32 62,
aux heures des repas.

Illllll!lllllllllllllllll!ll!ll!ll!ll!ll!lllllll!lllllllllllllllllll!llll i

i l  depÊpe! \ |
r$ Nous parions que vous f ]i ne connaissez pas I
I encore tous les tabacs I

BALKAN SOBRANIE
1 de Londres! 1
f i  Faites-en donc l'essai i lT gratuitement chez: f j

m
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E. PATTUS, 4, rue Saint-Maurice , ¦
Neuchâtel B

? C. SCHNEIDER, 7, rue de l'Hôpital , f ]
Neuchâtel « M

m
Dégustation du 4 février «

I au 9 février 1974

VOYEZ DANS
NOS VITRINES
NOTRE OCCASION
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CHARLES WAAG
successeur
WALTER STEIGER
appareils ménagers

Pierre-à-Mazel 4-6
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 25 29 14.

Pour la première fois, une encyclopédie des sciences, complète et rigoureuse, est publiée en fascicules hebdomadaires

LE MONDE COLORE ET PARFOIS
BIZARRE DES ANIMAUX

Un monde à part que celui des animaux, tant il est vaste et complexe, Pénétrer dans le monde des animaux, le parcourir dans le temps
merveilleux aussi, parfois à nos yeux bizarre, déroutant, un monde qui et l'espace, en déceler les mille secrets, l'admirer, c'est ce que vous
obéit à certaine lois que l'homme a longtemps ignorées, ou mal interpré- propose LES SCIENCES.
tées. Ainsi, de prime abord, ii est difficile de comprendre pourquoi L̂v̂ _ _̂ _̂^̂ _m_m__ _̂ ^a_ _̂ _̂ _̂ _̂ _̂ _̂ _̂m _̂ _̂m_^ _̂_ _̂^ _̂ _̂ _̂m
deux coqs cessent subitement de se battre pour frapper la terre de leur ES BBff^H^̂ H BIBffiRS 

WÊSk 
WHmÊÊbec. Simplement, parce qu'ils hésitent tout à coup entre la lutte et BWWWfW!f*aBn^^la fuite, un peu comme l'indécis qui se gratte la tête... Mais ce n'est là ICTPinl̂ ^qu'un des innombrables aspects du très large éventail d'études présenté JHMBimMi Ŝiuai iB̂ SÉ̂ Bffi Éi ¦mSËl

dans la partie consacrée aux êtres vivants de La grande encyclopédie
Alpha des sciences et des techniques, entièrement illustrée en couleur. i _ l • J i - m t .J ¦

La botanique ¦¦HHHIF- " '" "̂  ,̂ V' :'
,
"ar̂ ';Wf i'.r '̂ | 

La 
géologie

La botanique comprend I anatomie JLWW ' ' " ¦ ! La géologie, science qui étudie l'his-
végétale,! embryologie, ! histologie, la mor- . ; ' , ¦¦ ... ," -  # 

• im toire de notre planète et particulièrement
phologie, la physiologie, la paléobotanique, H| I y la structure et l'évolution de son écorce,
etc- Hr ' " -v- . ' ¦ * \\ 

¦ ¦ " : ' ' ¦: ' • " V* - * - r >'" '"' ?0.- se compose de la minéralogie,de la pétro-
La zoologie - v V$ i! » 9 graphie, de la stratigraphie, de la cristallo-
La zoologie pénètre dans le monde * ^ - , &§ " 

#J- ¦ - ' . M9K 3 ' ¦/ « 
9raph'e'^

parfois bizarre des animaux et en décelé WL ** !~* - &S : J J t . « M- JM L'astronomie
les mille secrets. Cette science est com- SE* 3KJL Wr/. f̂î ^i L'astronomie, science des astres, a
pletee par la psychologie animale, la pa- j® &fa M̂tm^WMM-̂  " '-Ï beaucoup évolué grâce à la conquête deleontologie.1 anthropologie, etc. M& WX WÊ'W&Wmmf i % la Lune. Elle couvre l'astronomie géométri-

La biologie K** ' 
^w|Rf /îVî^&X vlKfcï^B'E: »¦ * 

'̂ Wi Que ou d'observation, la mécanique céleste,
La biologie, porte de l'univers fasci- ;!l|Kfc f|R: 'I WN̂ ^̂ HMi- \\_wk ¦ *?Jp? ' astronomie Physidue.e -̂

nant et mystérieux de la vie, comprend en ; HÊfâfiiAJiJiŷ  ̂ La géophysique
particulier la biologie générale la biologie V̂;M:̂ ;9HH La géophysique, ou étude des pro-apphquee,la biochimie, la biophysique, pK-  ̂ ï priétés physiques de notre globe,explique,Iécologie,! hydrobiologie la biologie :  ̂ W^^^KKfmj ïïi^mW' M Par 

exemple pourquoi 
les 

continents 
flot-ma rne, la spéléologie biologique, la micro- g -

IKPU màm ItlJlIlImiV S tent. Cette scienceT groupe notamment labiologie,la virologie, la bactériologie. », 
j Plpl - ' 

^ ÊWÊ JMfJ W 
seodésie, la sismologie et la météorologie.

(p
r
harmaœutique%tc7etWen d'au?res ' ' ¦ ¦ "' f" ' . |(É Ports, etc.), aux industries (textiles,'plastique,

'. ¦auî UIIHWUMlIUUlllliUnlilfflllilwT iiy ...-*?> m ..'< &-  ¦ *s . . *£...&*..&-! \a technologie touche à la mécanique (fa-
Les mathématiques . brication de moteurs, de machines, etc.),
Les mathématiques - domaine gigan- La physique aux moyens de transport (missiles, avions,

tesque! - s'étalent sur l'analyse combina- jt.̂ . La physique, qui est a I origine sciences, telles que I acoustique I hydrau- trains automobiles, etc.), ainsi qu'aux arts
toire, le calcul des probabilités, les mathé- d idées surprenantes, réunit, outre la meca- lique, la balistique, I électricité, I electra- graphiques et à la recherche opération-
matiques financières et actuarielles, le cal- nique, l'optique, la thermodynamique et technique, l'électronique, la cybernétique, ne||e cette nouve||e méthode scientifique
cul différentiel et intégral, la géométrie l'électromagnétisme, de nombreuses autres la radiotechnique, la physique atomique, de d'enquête qui permet de faire des prévi-
analytique, etc. même que les théories de la relativité. sions dans nombre de domaines.

Le royaume de la couleur : Clarté d'abord !
être ENTIÈREMENT ILLUSTRÉE EN COULEUR est une des Les auteurs de LA GRANDE ENCYCLOPÉDIE ALPHA DES kiosques et en librairie, vous trouverez un nouveau fascicule
qualités de LA GRANDE ENCYCLOPÉDIE ALPHA DES SCIENCES ET DES TECHNIQUES ont largement tenu compte de LA GRANDE ENCYCLOPÉDIE ALPHA DES SCIENCES
SCIENCES ET DES TECHNIQUES. Comment donc restituer de ce facteur: leurs explications sont simples, imagées et ET DES TECHNIQUES et ferez ainsi un bond en avant dans
les particularités et les beautés de la nature, les expliquer vont droit au but. le vaste domaine des connaissances.
sans en respecter la merveilleuse polychromie? La couleur JZ Z\ î -.____  <>—_J^1 _ ¦
est non seulement source d'émerveillement, mais elle toraild Concours ! OFFRE SPECIALE :
facilite aussi la compréhension. Les lecteurs de LA GRANDE ENCYCLOPÉDIE ALPHA DES Un numéro et un document de 16 pages en couleur........ SCIENCES ET DES TECHNIQUES, ENTIÈREMENT ILLUSTRÉE gratuits!
18 UUU Illustrations EN COULEUR, pourront étendre leur savoir, mais,aussi... Les numéros 1 et 2 + le document présentant l'ensemble de
.15000 photographies, 3000 dessins, schémas et tableaux, , prendre part à un GRAND CONCOURS offrant le;Choix entre la collection, soit 80 pages richement illustrées pourFr. 3,50
au total 18000 illustrations. trois formules de participation, selon les prix qu'ils désirent seulement!
220 fascicules hebdomadaires totalisant plus de 7000 pages gagner: du matériel scientifique, des bourses d'études
que vous pourrez réunir en 20 magnifiques volumes. ou des voyages d^des Une noUVelle publication Alpha
Avec les numéros 1 et 2, un document de 16 pages Consultez nos fascicules ou écnvez-nous! K 

en couleur, remis gratuitement, vous permettra de Chaque Semaine, un bond en avant. La grande encyclopédie Alpha des sciences et des
faire connaissance avec l'ensemble de la collection, Chaque semaine, partez à la découverte des secrets de techniques, complète, rigoureuse et entièrement
puisqu'il en présente les diverses matières. l'Univers et de notre Terre. Chaque mardi, dans tous les illustrée en couleur offerte pour Fr. 3,50 par semaine!
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GARDERIE NOUVELLE
Enfants jusqu 'à 7 ans. Ouverture
fin mars, nombre de places limité.

Pour réservation et renseigne-
ments, écrire à AG 352 au bureau
du journal.
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FERBLANTERIE
SANITAIRE
Saint-Nicolas 10
Tél. 25 66 86



Long débat sur la N5 au Conseil général
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« Non » au rapport de la commission spéciale
C'est la N5, bien évidemment, qui a

retenu le plus longtemps l'attention du
Conseil général , hier soir. Ce fut un
débat animé par le nombre des inter-
ventions plus que par leur contenu, ce
qui fit que la séance se termina à près
de 23 h 30. Il ne nous reste donc pas
assez de-temps avant le tirage du journal
pour songer à donner plus que le strict
essentiel des décisions prises.

L'assemblée accepta diverses demandes
d'agrégation et de naturalisation com-
munales, dit également oui à l'octroi d'un
droit de superficie à Pierre-à-Bot pour
qu'un industriel des Cadolles y construi-
se un bâtiment locatif à l'usage de son
personnel, et accepta les crédits de
215.000 . fr. pour installer l'épuration
chimique à la Step de la Maladière, et

de 125.000 fr. pour y construire un
atelier de mécanique. Un amendement
radical visant à restreindre ce crédit a
été repoussé.

Puis ce fut la fameuse route nationale
5 dont il est question depuis quinze ans.
On le sait, la commission spéciale du
Conseil général concluait au terme de
son rapport en recommandant par 8
voix contre 5 et 1 abstention le projet
dit « métropolitain » de l'Etat.

C'est ce rapport qui était en discus-
sion hier soir et, durant plus de deux
heures, les orateurs se succédèrent, les
uns pour défendre la tangente sud avec
intégration paysagère — dont Berne a
dit les défauts le rendant irréalisable —
les autres pour vanter la simplicité et
l'efficacité du projet en tunnels sous la
ville. Le débat, s'il fut animé, demeura
digne et c'est heureux car, pour une
fois, un public nombreux avait tenu à
occuper les bancs et chaises du fond de
la salle et de la salle des pas perdus voi-
sine.

Nous reviendrons demain tout à loisir
sur cette soirée que d'aucuns ont voulu
qualifier d'historique. L'essentiel c'est
que chaque groupe, chaque défenseur ou
adversaire de l'un ou l'autre des projets

de rattachement de Neuchâtel à la N5 ,
ait eu l'occasion de s'exprimer. A cet
égard il faut dire que le débat d'hier
soir a quasiment épuisé le sujet , encore
qu'il reste maintenant au Conseil
communal à transmettre son préavis au
Conseil d'Etat !

A la fin de la soirée, quand la fati-
gue commençait à se faire sentir sur
tous les bancs, le président demanda à
l'assemblée s'il elle désirait un vote et 25
conseillers généraux furent d'accord, 9
ne l'étant pas. Vote nominal, fut-il
proposé et c'est alors, au terme d'un
appel fait en bonne et due forme, que
18 voix se prononcèrent pour la prise en
considération du rapport de la commis-
sion de la N5 (favorable au tracé mé-
tropolitain, répétons-le), tandis que 22
refusaient ce rapport !

Il ne s'agit là, ainsi que le président
du Conseil communal a pris la précau-
tion de le dire, que d'un vote à valeur
indicative destiné au seul usage interne.
En aucun cas, ajouta-t-il, il ne saurait y
avoir une suite référendaire à ce vote du
Conseil général , le législatif n'étant pas
compétent pour se prononcer sur la
matérialité du problème en discussion.

G. Mt

Un hélicoptère d Air-Glaciers s écrase
dans la région du Simplon: trois morts

De notre correspondant :
Emoi dans l'après-midi d'hier à l'aé-

rodrome de Sion lorsqu'un coup de té-
léphone annonça qu'un hélicoptère d'Air-
Glaciers s'était écrasé dans la région du
Simplon, causant la mort de trois per-
sonnes.

Cet hélicoptère, une « Alouette 3» ,
avait quitté Sion il y a une semaine
pour participer dans la région du Sim-

plon à des transports d'ouvriers et do
matériaux sur un chantier. L'appareil
semble avoir accroché un câble et s'est
écrasé dans la montagne.

Le pilote, M. Pierre Pellegrin, 54 ans,
marié, a été tué sur le coup, tout com-
me son mécanicien, M. Bruno Bartholdi ,
de Sion, 25 ans, marié également. La
troisième victime n'a pas été identifiée.
Du moins on ignorait hier soir à Sion
son identité. Il s'agit d'un ouvrier occu-

pé sur le chantier que l'hélicoptère trans-
portait au-dessus de Varzo (versant ita-
lien).

Le pilote Martignoni s'est rendu sur
place et a transporté dans la plaine
une quatrième victime, un ouvrier ita-
lien, blessé dans l'accident et qui paraît-
il aurait réussi à se sauver comme par
miracle en sautant hors de l'appareil
fracassé.

La consternation était grande hier soir
à l'aérodrome de Sion. Le pilote Pierre
Pellegrin, originaire de Poitiers, habitait
Thonon où il avait toute sa famille. II
était père de quatre enfants. Son ami
Bartholdi était père de deux enfants.

Pierre Pellegrin travaillait depuis plu-
sieurs années à Air-Glaciers. Hier ma-
tin encore, il avait pris contact par té-
léphone avec la base de Sion annon-
çant que tout allait pour le mieux et
que les transports se faisaient normale-
ment.

Changement de temps, visibilité mau-
vaise et câble éventuel barrant la mon*
tagne ? On pensait hier à Sion qu'il fal-
lait chercher là les causes de ce drame.

Aujourd'hui Martignoni se rendra sur
place à nouveau avec Bruno Bagnoud.

Pas de drapeau jurassien dans
les manifestations officielles

Au Grand conseil bernois

Lundi après-midi s est ouverte à
l'hôtel de ville de Berne la session ordi-
naire de février du Grand conseil ber-

nois, la dernière de la législature qui
s'achèvera en mai.

Après avoir apporté deux modifica-
tions à l'ordre du jour (nombre des per-
sonnes devant être assermentées devant
le parlement et interventions parlemen-
taires urgentes), le Grand conseil s'est
penché sur les premières interventions
parlementaires, particulièrement nom-
breuses à cette session. Pour la quatriè-
me fois une motion d'un député démo-
crate-chrétien jurassien demandant
l'abaissement du droit de vote à 18 ans
a été repoussée par 90 voix contre 49.
Seuls les socialistes et les indépendants
l'ont soutenue. Le Grand conseil a
également rejeté, à une forte majorité,
une motion aux termes de laquelle le
Conseil exécutif était invité à décréter
que lors de cérémonies officielles, on
devra ou pourra, dans tout le canton,
arborer le drapeau jurassien à côté du
drapeau bernois. Une autre motion invi-
tant le Conseil exécutif à faire connaître
au Grand conseil les conséquences fi-
nancières des interventions parlemen-
taires, a en revanche été acceptée.

Un député jurassien s'est estimé par-
tiellement satisfait alors qu'il demandait
quelle suite le Conseil exécutif enten-
dait donner aux questions ayant trait à
une participation démocrate-chrétienne
au gouvernement et à l'élection du
conseiller aux Etats jurassien, dans le
cadre du statut du Jura. M. Jaberg a fait
remarquer que l'accord nécessaire à la
participation du PDC au gouvernement
était du ressort des partis. En ce qui
concerne l'élection au Conseil des Etats,
il a i déclaré que le gouvernement
recherchait avec toutes les parties une
solution réalisable.

Commission sportive :
résolution votée

La question de la coordination spor-
tive à La Chaux-de-Fonds a été à nou-
veau soulevée hier soir au cours d'une
assemblée réunissant une trentaine de
sociétés sportives. Après pas moins de
trois heures de délibérations, celles-ci
sont finalement tombées d'accord pour
voter par 24 voix sans opposition, une
résolution visant à faire ressortir une
motion approuvée par le Conseil général
le 19 février 1969 et demandant la créa-
tion d'une commission administrative
sportive. Les signataires de la résolu-
tion souhaitent cependant que le terme
administratif soit remplacé par celui de
consultatif , cela afin d'éviter toute _ in-
gérance politique dans le sport. Ainsi le
Conseil général de la Chaux-de-Fonds
sera saisi de cette résolution et il est
donc possible qu'un grand pas soit fait
dans le sens d'une meilleure collabora-
tion entre clubs sportifs sur le plan pra-
tique notamment.

Bl. N.

Au Conseil général de
Corcelles-Cormondrèche

De notre correspondant :
Le Conseil général de Corcelles-Cor-

mondrèche a tenu hier soir une séance
sous la présidence de M. Pierre Duckert,
vice^présideot. En remplacement de M.
Paul Jordi, démissionnaire, il a nommé
M. Jean-Claude Sermet (soc.) à la com-
mission pour la création de locaux et
M. Jean-Claude Robert (soc.) en qualité
de questeur. M. François Borel (soc.)
remplacera ¦ à la commission financière
M. Raymond Muster, élu récemment
conseiller communal.

Des modifications importantes du rè-
glement d'urbanisme sont votées à
l'unanimité. Il s'agit notamment d'intro-
duire les notions de densité, de taux
d'occupation au sol, de plans de
quartiers, de place de parc. En revanche,
un crédit de 352.000 fr. pour l'exécution
de travaux prévus aux plans d'aligne-
ment du quartier (sur Le Creux) passe
difficilement le cap. Certains conseillers
estiment que la part de la commune est
trop importante et c'est finalement un
crédit réduit à 307.000 fr. qui est voté.
Enfin une motion invitant le Conseil
communal a soumettre dans un délai
d'un an une révision du plan d'aména-

gement communal et à suspendre
l'examen de toute demande de permis de
construction dans les zones qui pour-
raient être remises en question, est
votée sous une forme différente pro-
posée par la commission de révision du
règlement d'urbanisme : à titre transi-
toire, tant que le plan de zones ne sera
pas établi.

Le Conseil communal soumettra tout
projet de construction à la commission
de révision qui donnera son préavis.
Nous reviendrons plus en détail sur ces
divers points.

L'affaire du
« mini-espion »

d'Epalinges portée
devant le

Tribunal fédéral
LAUSANNE (ATS). — Après la dé-

couverte d'un micro émetteur dans la
salle d'Epalinges (VD), où elle tenait
son deuxième Congrès national, le 4 mai
1973, la ligue marxiste révolutionnaire
(L.M.R.) avait déposé une plainte, pour
écoute illicite, contre le procureur de la
Confédération et le chef de la police
fédérale. Le 28 septembre, le départe-
ment fédéral de justice et police décla-
rait la plainte irrecevable et refusait
d'ouvrir une enquête. Or, l'avocat de la
L.M.R. a annoncé lundi à Lausanne
qu'il avait déposé un recours auprès du
Tribunal fédéral.

Les faits ne sont pas contestés, dit
l'avocat, mais les interprétations juridi-
ques divergent. La pose d'un micro
clandestin constitue un abus d'autorité,
selon l'article 179 bis du code pénal, à
moins qu'elle ne soit licite selon une
disposition légale, ce que les recourants
contestent. Ceux-ci demandent au Tribu-
nal fédéral de statuer que l'installation
d'un appareil d'écoute à Epalinges était
un acte illicite.

FAUX DOLLARS AU
TESSIN ET EN

SUISSE ROMANDE
Huit arrestations
LUGANO (ATS). — Sept membres

suisses et italiens d'une bande internatio-
nale de faux-monnayeurs ont été arrêtés
dimanche au Tessin. Dans les deux
voitures immatriculées en Allemagne et
occupées par les personnes arrêtées, la
police a découvert des faux billets
américains représentant une somme de
près de 50.000 dollars. 1.5 million de
faux dollars ont ensuite été saisis dans
un dépôt à Cadenazzo (TI).

La police suppose que les faux billets
devaient être écoulés en Italie et en
Allemagne. Egalement dimanche, des
faux dollars ont été saisis en Suisse
romande et nn autre Suisse a été arrêté.
Deux Tessinois avaient déjà été arrêtés à
Chiasso, Iorsqu'en août dernier des faux
dollars étaient apparus sur le marché.
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Cours communiques
par « Reynolds Securities S.A., Lausanne •

La bourse de New-York a subi une
forte baisse dans la matinée de lundi,
puis s'est immobilisée à un palier
nettement inférieur à celui de
vendredi.

Cours des billets de banque
Achat Vente

Angleterre (1 £> 7.15 7.55
U.S.A. (1 S) . . . .  3.18 3.30
Canada (1 S can.) 3.20 3.32
Allemagne (100 DM) 115.50 119.50
Autriche (100 sch.) 15.75 16.15
Belgique (100 fr.) . 7.40 7.80
Espagne (100 ptas) . 5.25 5.75
France (100 fr.) . . 62.— 66.—
Danemark (100 cr. d.) 48.— 52.50
Hollande (100 II.) . . m.— 115.—
Italie (100 lit.) . . . —.40 —.44
Norvège (100 cr. n.) 53.— 57.—
Portugal 12.— 12.80
Suède (JOO cr. s.) 67.— 71.—

Marché libre d» l'or
Pièces :
suisses (20 fr.) . . - 145.— 165.—
françaises (20 fr.) 120.— 140.—
anglaises (1 souv. anc.) 135.— 155 —
anglaises

(1 souv. nouv.) . . 135.— 155.—
américaines (20 S) • 660.— 720.—
Lingots (1 kg) . . .  136OO— 14000.—

Cours des devises
Achat Vente

Etats-Unis 3.20 3.24
Canada 3.24 3.28
Angleterre 7.28 7.38
£/S 2.2675 2.2775
Allemagne . . 116.80 117.80
France étr 64.30 65.35
France fin 63.60 64.60
Belgique 7.65 7.75
Hollande . . . .  112.— 113.—
Italie est —.4875 —.4975
Italie cap —.4600 —.4700
Autriche 15.80 15.95
Suède 68.— 69.—
Danemark . . .  48.80 49.80
Norvège . 54.40 55.40
Portugal . . . .  12.15 12.45
Espagne . . . 5.38 5.48
Japon . 1.06 1.10

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchâteloise

L'INCENDIE DE SAO-PAULO SERAIT
PEUT-ETRE D'ORIGINE CRIMINELLE

AUTOUR DO MONDE EN QUELQUES LIGNES I——^^_^_________^__^_ L_—, ĵ_ ^ —  ̂ i

SAO-PAULO, (AFP). — L'incendie de
Sao-Paulo, qui a coûté la vie à 200
personnes et fait plus de 450 blessés,
était peut être d'origine criminelle.

La police enquête notamment sur la
découverte, au 12me étage de l'immeuble
de la compagnie financière « Crefisul »,
dont les 21 étages ont été entièrement
détruits par les flammes, d'un bidon de
« thinner », produit dissolvant haute-
ment inflammable.

Selon le journal à grand tirage
« O Globo », le bidon a été trouvé près
de la porte du bureau, où selon de
nombreux témoins, a commencé
l'incendie.

D'autre part, un ingénieur des services
techniques de la police qui passait près
de l'immeuble vendredi, au moment du
début de l'incendie, a déclaré que les
premières flammes étaient « très
claires », ne produisaient aucune fumée,
et que leur couleur semblait provenir de
la combustion d'un liquide à base
d'essence.

La thèse d'un attentat, a été
néanmoins mise en doute par la
direction de la « Crefisul » qui a
réaffirmé que l'origine de l'incendie
avait été l'explosion d'un conduit d'air
réfrigéré.

Un porte-parole de la compagnie a
précisé que plusieurs personnes qui ont
survécu à l'incendie avaient vu le
conduit exploser et pouvaient confirmer
l'accident.

D'autre part, le doute subsiste encore
sur le bilan exact de la catastrophe.
Samedi, les sauveteurs déclaraient que
l'incendie avait fait au moins 200 morts
et probablement davantage.

De son côté, l'institut médico-légal
indi quait qu'il n'avait reçu que 181
cadavres — dont 146 ont pu jusqu'à
présent être identifiés.

Nixon cité à
comparaître !

Affaire Ellsberg

LOS-ANGELES, (AP). — Le
président Nixon a été officiellement cité
à comparaître dans le procès intenté à la
suite du cambriolage effectué dans le
cabinet du psychiatre de M. Daniel
Ellsberg.

Cette citation, demandée par l'ancien
conseiller présidentiel, M. John Ehriich-
man, ordonne au président de se
présenter au tribunal le 25 février et de
nouveau le 15 avril.

Le juge Gordon Ringer a estimé que le
président devait témoigner. C'est la
première fois dans l'histoire américaine
qu'un juge cite un président à
comparaître.

Le juge a mis six jours pour polir la
forme juridique de la citation à
comparaître.

La Maison-Blanche a déjà fait savoir
que le président invoquera des raisons
constitutionnelles pour ne pas compa-
raître.

M. Ehrlichman, ancien conseiller du
chef d'Etat pour la politique intérieure,
souhaitait que M. Nixon vienne témoi-
gner pour sa défense.

Le témoignage du président Nixon est
sollicité notamment pour la constitu-
tion du fameux groupe des « plom-
hipre n.

MM. Ehrlichman, Gordon Liddy et
David Young, tous membres de l'équipe
des « plombiers », sont accusés de cam-
briolage et de complot. En outre, M.
Ehrlichman est accusé de parjure.

M. Nixon a reconnu publiquement
qu'il avait approuvé la formation du
groupe des « plombiers » et qu'il leur avait
donné pour tâche notamment de trouver
l'origine des fuites qui avaient permis la
publication des « dossiers du
Pentagone » sur le Viêt-nam.

PARIS (AFP). — La Terre s'est sou-
dain mise à tourner plus vite , avec pour
conséquence une réduction notable de la
durée du jour, selon les observations du
bureau international de l'heure, dont le
siège est à Paris.

Depuis le début de 1974, la durée du
jour s'est réduite de 0,001 secondes, a
précisé l'astronome André Lallemand,
dans une communication présentée lundi
à l'académie des sciences de Paris.

Cette perturbation, due à une période
d'irrégularités qui a commencé en dé-
cembre 1973 et s'est traduite par une
accélération de la rotation de la Terre,
est la plus abrupte jamais enregistrée, a-
t-il précisé.

On ne connaît pas avec certitude les
causes de ces troubles de la rotation de
la Terre. Les spécialistes soulignent
toutefois qu'une étude récente a mis en
évidence une corrélation entre la
circulation des vents jusqu'à une altitude
de 30 kilomètres et les irrégularités de
la rotation de la Terre à l'échelle de
l'année.

Rationnement
de l'essence aboli

en Hollande
AMSTERDAM, (AP). — Le ration-

nement de l'essence, en vigueur depuis
23 jours en Hollande , a pris fin mardi et
sera remplacé à partir d'aujourd'hui par
des limitations de vitesse à 100 k m / h ,
sur les autoroutes et à 80 km/h sur les
autres routes.

La Terre tourne plus vite

PESEUX

nier, vers 10 n fj , un camion conauu
par M. M.J., de Berne, était arrêté dans
une file de véhicules à la Grand-Rue.
Alors que son engin était au point mort,
il a subitement reculé et a embouti la
voiture conduite par M. G.B., de Peseux,
qui était également arrêtée. Dégâts.

Sans frein
le camion ?

Quotité d'impôt
augmenté à Aile

l '—_ _ _ „r;—~ " Il IDA+M \m9 W\ FA 

(c) Lors de la dernière assemblée com-
munale, les citoyens d'Aile ont accepté
le budget ainsi qu'une augmentation de
la quotité d'impôt de 2,1 à 2,4. Cette
augmentation est motivée par la prochai-
ne construction d'un collège. Les partici-
pants ont encore voté la construction
d'un dépôt pétrolier d'une contenance de
80.000 mètres cubes.



¦ -19 VDe « l'heure » Giscard â la santé de Pompidou :
la classe politique s'attend â quelque chose

Chaque week-end , M. Messmer,
apprend, par les hebdomadaires
« L'Express », « Le Point » ou « Le
Nouvel Observateur » qu'il « doit s'en
aller », que ses jours en tant que pre-
mier ministre sont comptés et que son
successeur sera, une semaine, Chaban-
Delmas, son prédécesseur, la semaine
suivante Jacques Chirac, ministre de
l'agriculture très en cour à l'Elysée, puis
Olivier Guichard taciturne ministre de
l'équipement. Cette semaine « L'Ex-
press », qui avait annoncé l'imminente

nomination d'Olivier Guichard, il y a
huit jours, titre « Coup de théâtre » et
affirme que, cette fois, sûr et certain,
c'est le ministre de l'économie et des
finances Giscard d'Estaing dont le nom
sortira du chapeau présidentiel, « avant
la fin du mois ».

CHACUN SON IDÉE
« Le nouvel Observateur » du même

jour, par contre, ne croit plus au départ
de Pierre Messmer, qui depuis quelque
temps, s'agite, voyage, parle, tranche,
améliore sa médiocre image de marque
et fixe des rendez-vous à ses interlocu-
teurs pour mai quand ce n'est pas pour
juin ou juillet prochain. Son second

souffle, son agitation, sa présence sont-
ils la tactique d'un homme qui se sent
menacé ou le soulagement d'un premier
ministre assuré d'un long avenir et qui
peut enfin agir à sa mesure ?

L'Elysée se tait, rendant la situation
encore plus bizarre. Les personnalités
proches du pouvoir se taisent aussi ou
affichent un scepticisme agacé. Le se-
crétaire général de l'UDR Sanguinetti
explose : « Sornettes » dit-il aux journa-
listes « Parlez-moi plutôt de choses sé-
rieuses ». Michel Debré, glacial, désa-
busé, constate : « On ne peut pas em-
pêcher un hebdomadaire de gagner un
peu d'argent en lançant des nouvelles
sensationnelles ».

II n'en reste pas moins que tout le
monde, à Paris, dans la classe politique
comme dans l'opinion publique, s'attend
ù quelque chose, au moins à un rema-
niement.

LE BON « TUYAU »
II est remarquable qu'en même temps,

et après un silence de plusieurs mois, la
presse recommence à parler du mauvais
état de santé du président Pompidou.

C'est dans cette perspective, souvent
évoquée, depuis que l'apparence physi-
que sans cesse aggravée de Pompidou a
frappé d'étonnement les téléspectateurs
français lors du voyage en URSS l'an
dernier, d'une démission du président de

la République, que la « solution Gis-
card » prend aux yeux de certains une
certaine solidité et beaucoup de vrai-
semblance. On se souvient que c'est le
« non » de Giscard d'Estaing et de son
parti, lors du référendum gaullien sur la
régionalisation et la suppression du
Sénat, qui a provoqué la démission du
général De Gaulle, que c'est son « oui »
à Pompidou qui a facilité son élection à
l'Elysée.

On avait parlé alors d'un « contrat
secret » qui assurerait au « leader » des
républicains indépendants le label de
« dauphin » officiel lorsque le président
Pompidou déciderait de quitter le
pouvoir. D'autre part, la situation politi-
que et économique en France exige une
« reprise en main » dans trois secteurs
importants, décisifs : l'énergie, l'écono-
mie, l'information d'une opinion publi-
que partagée entre l'indifférence et
l'hostilité.

Que Giscard d'Estaing devienne pre-
mier ministre signifie-t-il automatique-
ment qu'il devient le « dauphin désigné »
d'un homme qui, pour le moment, laisse
entendre qu'il va jusqu'au bout de son
mandat, en briguera un nouveau. Le
poste ne donne pas l'investiture et il
peut être un piège pour étouffer un can-
didat trop impatient.,

M. Giscard d'Estaing se tait, mais il

sait que sa nomination comme premier
ministre provoquerait dans les rangs
gaullistes, colère, opposition et, proba-
blement, scission. Il sait aussi, par
contre qu'elle permettrait et justifierait
le ralliement des « centristes » d'oppo-
sition, ceux qui se réclament du Centre
des indépendants d'Antoine Pinay, du
Centre démocrate de Lecanuet et peut
être même de certains radicaux « réfor-
mateurs » sinon de Servan-Schreiber.

Le président Pompidou ne l'ignore pas
non plus. S'il en venait à appeler Gis-
card d'Estaing cela signifierait, non pas
qu'il change de premier ministre, mais
de politique et de majorité.

Jean DANÊS

Les bandits mènent le bal
Nouvelle attaque à main armée à Paris pour la cinquième fois depuis
jeudi. C'est en face de ce café à Boulogne que les bandits ont aban-
donné leur voiture après avoir attaqué une banque du 16me arron-

dissement. (Téléphoto AP)

Le curieux limogeage de M. Heykai
LE CAIRE (AP). — M. Heykai au-

rait confié à des amis qu'il ne comptait
pas accepter les fonctions de conseiller
de presse du président Sadate qui lui
ont été offertes lorsqu'il a été déchargé
de son poste de rédacteur en chef du
journal « Al Ahram ».

Ses intimes ainsi que les milieux gou-
vernementaux indiquent cependant qu 'il
n'a apparemment pas fait part d'une
telle intention au chef de l'Etat , qu 'il
n'a pas rencontré depuis mercredi soit
trois jours avant la publication du dé-
cret présidentiel.

M. Heykai aurait reçu plusieurs pro-
positions émanant de journaux du Pro-
che-Orient, d'Europe et même des Etats-
Unis.

Les rumeurs les plus extraordinaires
courent d'ailleurs dans la capitale égyp-
tienne après le limogeage de M. Hey-
kai. Certains vont jusqu 'à dire que le
colonel Kadhafi lui aurait proposé un
poste ministériel.

Le journal « L'Orient-Le Jour », qui
fait état de ces rumeurs, écrit que « l'af-
faire Heykai a excité et divisé l'opinion

« Au revoir à l'Afrique, du salon de thé Kissinger », ont écrit ces
soldats israéliens avant de plier bagages.

(Téléphoto AP)

publique. On oublie pour le moment
le désengagement avec Israël et la dé-
ception de l'Egypte à propos de l'atti-
tude de la Syrie.

Samedi, M. Heykai s'est rendu à son
bureau comme à l'accoutumée, a pris
la parole devant les rédacteurs d'« Al
Ahram », dont plusieurs ont été stupé-
faits, et s'est mis à ramasser ses papiers
personnels.

« Les secrétaires ne pouvaient s'em-
pêcher de pleurer. C'était un spectacle
très triste. »

A VEC ROCKEFELLER
L'entretien , dimanche, entre le pré-

sident Sadate et M. Rockefeller a porté,
selon le quotidien « AI Ahram », sur
deux propositons , présentées par le pré-
sident du conseil d'administration de la
Chase Manhattan Bank au chef de
l'Etat égyptien : 1) Un prêt à moyen
terme d'un montant de 80 millions de
dollars que la banque fournira à l'Egyp-
te. 2) L'établissement d'une branche de
cette banque au Caire. Ce bureau , a-t-il
précisé, aura pour mission de rechercher
les moyens permettant de renforcer les

relations bancaires entre les banques
égyptiennes et la banque américaine.

Selon « Al Ahram », le président Sa-
date a accepté les deux propositions fai-
tes par M. Rockefeller.

Grève générale des mineurs anglais ?
LONDRES, (AFP). — Les mineurs

britanniques ont voté à l'écrasante
majorité de 81 % en faveur de la grève
totale dans les puits, une proportion
sans précédent dans la longue histoire
du syndicat des « gueules noires ».

Publiés lundi matin, les résultats du
scrutin indiquent que 188.393 mineurs
ont voté en faveur de la grève et 44.222
contre. La participation a été extrême-
ment forte puisqu'environ 85 % des deux
cent soixante mille mineurs ont participé
au vote.

Le vote des mineurs ne signifie pas
pour autant que la grève est désormais
inévitable. La base a simplement donné
mandat au comité directeur du syndicat
pour déclencher dans les puits un arrêt
de travail d'une durée indéterminée.

C'est au seul comité directeur du
syndicat qu'appartient le pouvoir de
lancer l'ordre de grève et il prendra sa
décision aujourd'hui.

On s'attendait généralement que
l'appel à la grève obtiendrait la majorité
requise de 55 %. Toutefois les dirigeants
du syndicat ont été eux-mêmes surpris
par l'ampleur du raz-de-marée en faveur
de la grève. Le verdict des urnes a ainsi
prouvé avec éclat que, loin d'user la

Les mineurs gallois, en tout cas, ont voté avec le sourire.
(Téléphoto AP)

volonté des mineurs, l'introduction de la
semaine de trois jours au début de
l'année — présentée par le gouver-
nement comme la conséquence du refus
des mineurs de faire des heures supplé-
mentaires depuis le 12 novembre — a au
contraire accentué leur militantisme tra-
ditionnel.

Ayant reçu de la base un appui aussi
massif , en même temps qu'un mandat
extrêmement clair , la direction du
syndicat va aborder dans une position
de force et sans doute d'intransigeance
l'ultime « round » des tractations avec le
gouvernement.

SI...
Aussitôt connu le résultat du vote, M.

Gormley, le président du syndicat , a
d'ailleurs réaffirmé qu'un accord ne
demeurait possible que si le gouver-
nement majorait préalablement l'offre
d'augmentation salariale de la direction
des houillères. Celle-ci est en moyenne
de 13 %, alors que le syndicat
revendique environ le double.

Le seul espoir du gouvernement est
que, sous la pression de l'ensemble du
mouvement syndical , les mineurs
acceptent un règlement par l'intermédiai-
re d'une commission de conciliation qui

serait créée selon les recommandations
du rapport sur les « relativités
salariales » publié il y a une dizaine de
jours.

Mariner -10 au terme de sa première étape
De notre collaborateur scientifi que :
C'est ce soir à 18 h 01 qu'aura lieu

une première spatiale absolument excep-
tionnelle. Elle aura pour cadre la pro-
che banlieue de Vénus, que vient d'at-
teindre la sonde américaine Mariner-10,
partie de Cap-Kennedy en novembre der-
nier. Pour la première fois, en effet,
dans l'histoire de l'astronautique, une
sonde interplanétaire va «rebondir» avec
précision dans le champ de gravitation

d'une planète pour en atteindre une au-
tre, un « doublé » qui permet une subs-
tantielle économie d'énergie.

Le vaisseau Mariner-10 mettra cette
première à son actif alors qu'il sera à
5760 kilomètres de la surface vénusien-
ne et à 50 millions de kilomètres de la
Terre : le champ de gravitation de la
planète l'obligera à ralentir et à inflé-
chir encore davan tage sa trajectoire, de
telle façon que les lois de la mécani-

que céleste — avec le Soleil pour prin-
cipal artisan — le projetteront en direc-
tion de Mercure. Cet exploit aura été
rendu possible non seulement par le
choix minutieux à la fois de la date de
lancement et de l'orbite initiale, mais
aussi par deux corrections de trajectoire
auxquelles les techniciens du Jet pro-
pulsion laboratory ont procédé les 13
novembre et 21 janvier derniers.

Ce passage à « fleur de peau » de
Vénus sera amplement exploité par la
sonde automatique, puisque dès 17 h 21
(heure suisse) elle devrait prendre, tou-
tes les 42 secondes, des photos de la
couverture nuageuse de la planète. Lors
du passage de Mariner-10 au périapsis,
20 minutes plus tard, 75 % de la sur-
face vénusienne seront éclairés. Une au-
baine dont le vaisseau tirera rapidement
profit en transmettant le maximum de
photos vers la Terre, puisqu'à 18 h 07,
en principe, ses liaisons avec la Califor-
nie seront coupées, pour une durée de
21 minutes, le temps de passer « derriè-
re » Vénus.

PHOTOS
Le « mitraillage » reprendra d'ailleurs

sitôt après, à tel point qu'en fin de
journée, les spécialistes escomptent déjà
disposer de 1200 clichés, sur les 3712
photos programmées pour ce survol de
Vénus.

La seconde expérience que Mariner-10
vivra en fait dès ce soir 18 h 01, le
vol vers Mercure, constituera elle aussi
une première, puisque aucun vaisseau
cosmique, à ce jour , n'a eu comme ob-
jectif cette planète intérieure, la plus
proche du Soleil.

Eric SCHAERLIG

ESS> La situation en Italie
En attendant, à Rome, le prix dn pain

le meilleur marché est passé lundi de
190 à 290 lires le kilo, celui du pain de
qualité supérieure de 370 à 430 lires le
kilo. Le mécontentement est grand, sur-
tout parmi les retraités, les petits fonc-
tionnaires et les ouvriers.

FACE A FACE
C'est la raison pour laquelle les syn-

dicats menacent de proclamer en ce
mois de février une grève générale. Ils
reprochent essentiellement au gouver-
nement d'être incapable de freiner la
hausse des prix, qui est vertigineuse (l'an
dernier, le coût de la vie a augmenté de
12 %). Ds demandent que les salariés
soient mieux protégés. Mais, d'autre

part, la situation économique est très
défavorable, car le cours de la lire con-
tinue à baisser, et les importations aug-
mentent plus vite que les exportations.

A la fin de la semaine dernière, M.
Rumor avait annoncé que « des sacrifi-
ces seront nécessaires ». En définitive,
une épreuve de force semble se préparer ,
qui mettra aux prises le gouvernement et
les syndicats, ce qui contribue à aggra-
ver le malaise.

Jacques FERRIER

MSa> Attentat
Peu après, une voiture piégée explo-

sait dans le quartier d'habitation d'une
caserne de I.ondonderry, faisant plu-
sieurs blessés. Mais aucun attentat de ce
genre n'avait été commis hors de
l'Ulster.

PRÉCÉDENTS
L'attentat de l'antre nuit est le plus

meurtrier de tons ceux commis sur le
sol anglais depuis le début des troubles
en Irlande du Nord. L'explosion d'une
bombe en 1972 dans un mess d'officiers
à Aldershot, près de Londres, avait fait
six morts. Il avait été revendiqué par
l'IRA officielle. En mars dernier, les
deux explosions de Londres avaient fait
une victime indirecte, un homme ter-
rassé par une crise cardiaque, et la
vague d'explosions de l'été dernier à
Londres et dans d'autres villes britan-
niques n'avait fait qu'un mort : un arti-
ficier de l'armée tué à Birmingham par
l'explosion d'un engin qu'il était en train
de désamorcer.

Mauvais temps en Italie
MILAN (AP). — Inondations, glisse-

ments de terrain et fortes chutes de
neige ont isolé plusieurs dizaines de
villages italiens.

Sur la Riviera, l'élégante localité de
Portofino a été isolée par la chute d'un
rocher de 50 tonnes qui a coupé la
route menant à la mer. Près d'Ovada,
un glissement de terrain a coupé la
route reliant le Piémont à la Ligurie.

Les Soviétiques en Allemagne
de l'Est

LONDRES (AFP). — L'Union soviéti-
que procède au renforcement et à la
modernisation de son armée stationnée
en Allemagne de l'Est, affirme dans une
correspondance de Bonn le journal
conservateur britannique « Daily
Telegraph ».

L'Union soviétique, indique le
journal , vise à accroître sa supériorité
par rapport aux forces de l'OTAN
stationnées en Europe centrale.

Le Kremlin entre Castro
et Nixon

MOSCOU (AP). — Au moment même
où M. Brejnev rentrait de Cuba et quel-
ques heures avant les entretiens que
M. Gromyko devait avoir à Washington
avec le président Nixon et M. Kissin-
ger, l'agence Tass a laissé entendre
que le Kremlin envisage une initiative
pour amorcer une détente américano-cu-
baine.

Mgr Casaroli en Pologne

VARSOVIE (AFP). — Mgr Agostino
Casaroli secrétaire du Conseil du Vati-
can pour les affaires publiques de
l'Eglise, est arrivé à Varsovie, pour une

visite officielle de trois jours en Polo-
gne à l'invitation de M. Olszowski,
ministre polonais des affaires étrangè-
res.

Gromyko fin février
en Egypte

MOSCOU (AP). — Le ministre sovié-
tique des affaires étrangères, M. Gro-
myko, se rendra à la fin du mois au
Caire pour des entretiens sur la situa-
tion au Proche-Orient et sur les relations
égypto-soviétiques, a-t-on appris à Mos-
cou de sources égyptiennes.

La grève des camionneurs
aux Etats-Unis

NEW-YORK (AFP): — La grève des
camionneurs indépendants qui s'étend
à une trentaine d'Etats a été marquée
par de nombreuses violences. Selon
certaines informations, des coups de
feu ont été tirés et des actes de violen-
ce enregistrés dans une quinzaine
d'Etats. Deux camionneurs ont été bles-
sés par balles dans le Michigan et
dans le Kentucky. Quatorze incidents,
au cours desquels des coups de feu
ont également été tirés ont eu lieu , en
Pennsylvanie depuis mercredi. Jeudi un
camionneur a été tué.

25 terroristes capturés
en Argentine

BUENOS-AIRES (AP). — Les autori-
té ont annoncé que 25 guérilleros
présumés avaient été capturés dimanche
après qu 'ils eurent essayé de s'infiltrer
à l'intérieur d'une base de l'armée de
l'air, à 30 kilomètres au nord de Buenos-
Aires, probablement pour y saboter des
« Mirage ».

AUTOUR BO MONDE EN QUELQUES MEMES

Nixon : un budget
militaire record

WASHINGTON, (AFP). — Le
président Nixon a demandé lundi au
Congrès, une augmentation de 7,1
milliards de dollars des crédits militaires
qui s'élèveront à 87,7 milliards pour
l'année fiscale 1974-75.

Maintenir la paix, précise le président
dans le message aux Chambres
accompagnant le budget, « requiert une
force militaire valable ».

Le président ajoute que « la mise au
point intensive des armes stratégiques
actuellement en cours en URSS
« contraint les Etats-Unis à poursuivre
de nombreux programmes de mise au
point d'armements ». Il s'agit aussi,
précise-t-il, d'amorcer des projets de
construction d'armes stratégiques nou-
velles telles que « de plus puissantes
ogives d'I.C.B.M, des missiles à lanceurs
mobiles, des fusées navales à long rayon
d'action et un sous-marin de faible
tonnage lanceur de missiles balistiques ».

Le président Nixon espère que les
conversations SALT seront couronnées
de succès. Mais, dans le cas contraire, et
si l'URSS cherchait à profiter de cet
échec, « les Etats-Unis doivent être prêts
à augmenter leurs forces rapidement et
efficacement ».

Cela remonte à janvier 1952. En-
tre Anglais et Egyptiens, c'était déjà
la guerre. Chaque jour, des atten-
tats, des morts, beaucoup de morts.
Et puis, le 26, le Caire flamba. II
y eut des Anglais brûlés vifs et
et après les incendies : le pillage.
C'est ce jour-là que, sans le savoir,
Farouk perdit vraiment son trône. Et
c'est parce que, 9 ans plus tard,
Mohamed Heykai donna sa version
des faits, que Sadate a peut-être
décidé samedi de limoger le patron
d'« Al Ahram ». Aujourd'hui, Sadate
se veut homme de salon. II « fait »
dans le confortable. De la diploma-
tie avant toute chose. Or, Heykai, ce
n'est pas un souvenir , mais un cau-
chemar. Un monsieur très embarras-
sant lorsque l'on aspire à devenir
l'enfant chéri de l'Amérique.

Il >n'est pas de bon ton, en ces
temps d'après Kippour, d'avoir près
de soi un conseiller, un confident,
un idéologue qui, dans un livre
écrit en 1961, donnait la version
suivante des événements de 1952 :
« Rien d'étonnant si la colère des
masses se déversa contre les
grands hôtels, les magasins élé-
gants, toutes choses naturelles,
puisque les masses disaient leur
colère d'en être privées ». On n'a
pas idée, au moment, où Kissinger
« grease the wheels »... met de l'hui-
le dans les rouages, d'utiliser des
formules, d'écrire des articles qui
sentent son Mao d'une lieue.

Cette histoire de 1952 rappelait
aussi à Sadate de curieuses choses.
Qui avait mis le feu ? Certains
avaient prétendu que les « Frères
musulmans » n'étaient pas étrangers
à ce festival. Et Heykai l'avait laissé
entendre. Or, Sadate était « Frère ».
Est-ce pour cela que le dossier de
1952 fut mis sous clé ? Sadate le
savait peut-être. Heykai aussi. Un
homme de trop à savoir trop de
choses. Et puis, autre grief : il y
avait le souvenir de Nasser et de
son socialisme. Quelle hérésie et
quel danger, alors que pétroliers,
banquiers et hommes d'affaires
américains assiègent, à leur façon,
la capitale égyptienne. Au fond,
pour avoir le désir de limoger Hey-
kai, Sadate n'avait qu'à relire «AI
Ahram ».

Ainsi, quand voici quelques an-
nées, les fellahs se révoltèrent. Hey-
kai écrivit un éditorial dont voici un
extrait : « Le mouvement des fellahs
contre les propriétaires fonciers est
l'étincelle de la révolte contre la
privation de terre ». Mais, dira-t-on,
tout cela est du passé. Flétri, mort
de vieillesse, le jour même où Nas-
ser disparut. Heykai est sans doute
sincère. Mais Heykai n'a qu'un tort,
celui de persévérer. Au moment où
Rogers, voici 3 ans, fit miroiter son
plan au soleil du Nil, Heykai qui,
décidément, ne désarmait pas,
écrivit : « Un cessez-le-feu prolongé
représenterait un danger aussi
grave que la défaite de 1967. II y a
un conflit politique entre nous et les
Etats-Unis ». Décidément, Heykai
était Incorrigible. Comment parler de
conflit alors que Sadate se prépare
à donner en concession aux majors
américains du pétrole toute la par-
tie occidentale de l'Egypte ? Hey-
kai, encore une fois, risquait de tout
gâter.

Comment faire une Egypte nou-
velle, une Egypte se sentant bien
dans sa peau, alors que personne
n'ignore que le bréviaire du nassé-
risme, « La philosophie de la révo-
lution », manifeste de la folie natio-
naliste et du rêve impossible de la
nation arabe, a été écrit par Hey-
kai. Kissinger se prépare à revenir
au Proche-Orient. Nixon rêve d'y
aller faire un tour. Alors, comment
maintenir en place, l'homme qui a
écrit : « Nous avons la majeure par-
tie du pétrole mondial et nous de-
vons en tirer les conséquences po-
litiques et stratégiques ». Voilà une
phrase qui condamne son homme.

Heykai 7 C'est l'homme de l'union
avec la Syrie, du mariage avec
l'Irak. Mauvaise politique. Mau-
vais souvenirs. Sadate a fait pire
outrefois ? Certes. Mais. Sadate,
lui, au moins, a tout oublié. Tout,
sauf que la Mobil, l'Amaco, l'Arab
African Bank, et l'Eqyptian Interest
Trade Bank font pleuvoir sur le
Caire une ondée bienfaisante. Cela
change des incendies. De jeunesse.

L. GRANGER

Disgrâce

( Invitez vos omis ! î
Chez vous... sans souci, car nous

¦ nous chargeons du reste.
Une cocktail-party, un buffet

froid ou chaud, un menu complet
; ou une de nos spécialités de fruits

de mer... c'est notre affaire. Nous
nous chargeons de toutes les cor-
vées précédant ou suivant votre
réception.

Et vous avez le temps de vous
occuper de vos amis.
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